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ll n'y a pas que des bêtes fauves à quatre pattes. Certa:ns hommes qui rôdent en
liberté sont aussi dangereux que des tigres. On tient les tigres en cage, parce que l'on
sait que leur nature est féroce. Pourquoi ne fait-on pas de même quand on connait

d+ fous dangereux pour la société? Ainsi, l'assassin Del Bono, qui tua trois per-
sonn-s et en blessa une autre, avait déjà purge une peine légère pour tentative d'as-
sassinst Pourquoi ne l'a-t-on pas tenu définitivement en cage? Nous citons en

page 7 d’autres cas, particulitrem-nt révoltants, de ces fous en liberté

 

JUSTICE POUR LA FEMME EXPLOITEE!   
 
 

La lutte À outrance contre les exploiteurs de femmes à Montréal est commencée !
Litze causes contre des patrons accusés d'avoir exploité injustement leurs ou.

Trières passeront en cour mardi prochain. Des centaines d'ouvrières malmenéesvont téclamer justice à la Commission pour le salgire minimum des femmes. Voir
Botte article on page 3.
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DECOUVERTE SENSATIONNELLE
a

     M. P. Stevens, de Trois-Rivières, a découvert dans les

déchets destinés à l'incinérateur de cette ville, une
bombe d'une longueur de cinq pouces ct de deux pou-
ces de diamètre, pesant cinq livres. Si cet engin de
mort avait explosé dansl'incinérateur, tout cet édifice \

sautait! La police fait des recherches actives pour
découvrir le fabricant de bombes, qui est peut-être un }

dément. Cet homme sera un terrible danger public
tant qu'il sera en liberté. (Voir détails en page 19),
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Tentative risquée d'Errol Boyd |  
par as traversée de l'Atlantique. doit s'envoler aujourd'hui de New. 2

York à Haiti, une distance de 2.000 milles au-dessus de l'océan Paci- i
fique. Il teniem son aventurcuse randonnde avec deux compagnons

Bon avion est le “Columbia”, qui à établi en 1937 un record do vol 4
d'enduratice, et qui par ia suite à franchi deux fois l'Océan Atlanti- 4
que. Boyd devait parle hier, samedi, main M fut retardé au dernice |

moment par des conditions atmosphériques défavorables. i
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 Co Sool
Mlle Fang. .¢ Swine . est ut

retour d'un séjour à Sherbrooke, où
elle était l'inuitée du colon! et de
Mme Blue.

“en
Le docteur et Mme J. A. St-Denis

et leur famille sont maintenant ins-
tallés à Jeur villa de S:-Hilaire.

ee
Le doc::ur et Mme C. P. Martin

aont rendus à leur résidence de
Senneville pour !a belle saison.

.
M. et Mme Armand Chevalier ou-

vriront prochainement Jeur villa
d'été à Bennet 'e

>.
Mme J Calder passe quelques

fours à Québec, ..

M. Emie Brunet arrivera de Pa-
ris, France. au mois de juiiler el
passere quelques sema:nes au Ca-
nada.

..
Mme J. A Leduc et ses enfants

fcront une vilégiature au club Win-
chester au cours de l'été

* se
Lady Gouin partira le 35 pui

pour \a Malba:e, où elle occupera se
vila durant la <aison d'été.

se
Mme Abert Paquette, de Quebec

]--sae queiques jours en vie À .hé-
te. Ritz-Carlton.

ee

Mie Germaine Samson est re-
tournée à Québec après avoir passe
(, elques jours en vue, : invitée de |

M: Agathe Doté.
set

1 PGITE GOUT Sh

 

 

see
M. et Mme Henr: Monnet et leur

fette. Claire-Joan, de Paris, Fran-
ce passeront: ia saison estivne À‘
Neuville. France. les invrèés de M
¢ de Mme Ajhert Monnet.

* 8s

M e Mme Pau! Rodær pase:

à fin de ema ne à Nornh-Hatev
Les Ivités de Mme Wiliam Power

: «+

Mme Roger Ma: et et bes deux
filettes. Ardrée et Prancoise. ac-|
tellement à Paris, passeron: que -
que temps en AUverume au Cour

de l'été |
LE]

Mme V. A. Deiage de St-Lamber:
e" partie pour son camp de Va. |!
Morin. où ee demeurers jusqu en.
sr -‘embre .

 
ses

Mlle Marcelis Paradis. de Qué-
tec passe dueque ‘empe en vie

..

M. Jean Lailemand est revenu|
d .n voyage de deux mou en Eu-,
Tope à bord de [Empress of Aus-
tralia”, aprés avoir passé plusieurs!
emaînes à Parts

«rn

Mme Alexandre Taxnereay ee
‘ue à sa résidence de ia Rivière-

u-Loup pour l'été.
8

Lhonorabie C H Cahan, MP.e:
Mme Cahan son: arrives d'Ot'aws.
et sont enregistrés à l'hôte W.nd-
sor
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Mle Bumone Dansereau est ac-
toelement A Québec, l'inritée de

Me Marcelle Q'roux. {

— = - =

REVELATION

 

A NOS TROI

   

 

“PECSSUISTE
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cure à Mentetel

l partiront es jours-ci pour un court

“10 JOURS SEULEMENT”

  

  

  

FAVRE/
vu

PROFITEZ DE CETTE OCCASION
pour vous procurer une jolie pairs de verre, À wn ix Les died, €sn caamem du Ja ver amivant Ja nouvelle méthode de préeinion, Vaniaan

“Quatre Spécialistes à Votre Service”
Fatiotaetion abselument garantie du fait

Bifides par den opilciens puprrie dans nos laboratoires,
Berean printipul © Huerussaie : mena, TRI d'occasionner3, rae STE-CATHERINE EST es, rue ST-FIUBERT NN 2 des socidenta, En-J LA. ere . TK. DO. 885) 2 ]1in ol elle est sus.

joequsrale : ET-LAMBERT, 570 Victoria, th) 3 i ceptible de It.PIR ORAMDE ANSTO de prt au ANA lan chalet récemenent construitalle

Dima La eociélé des Art.
RC sans Canadiens-fran-

çais eu district _
Mine Je.eMie Décalé «1 twnduejouest & célébré

avec éclat sa fête
patronale. Llyeut
frand'messe pon-
titicale, parade et

à sa villa de Vaudreuil pour la sai-
son estivale et M. et Mme Jran
Saint-Germain et leur bébé, Claire,
seront ses Invités pendant plusieurs

 

  
   

semaines. soirée de famille.
* 8 La cérémonie re-

St Mon:.gu. e: lady Allan occu-|Ugieuse fut pré-
aidée par Mgr G.
M. LePaillewr, au-
mônier général
des Artisans. M.
l’abbé Pinesult,
qui fit le sermon -
de circonstance, félicite les Artisans
de eur bel esprit de corporation,

cre
S On célèbre le centenaire

de l'incorporation de la
ville de Montréal

ip 77e maire Rinfret
' & dévolié une pia-

qué de marbre à
ja mémoire de son
prédécesseur Je
premier maire de
Montréal, Jacques
Viger. C'est à Vi-
ger qu'est due la
devise de la ville,

“Concordia Sa-
lus”, Il y eut en-

suite une séance
du conæetl muni-

cipal et une dernière cérémonie Bu
= —— Châtesu de Ramezay.

» ? . ——

Presence d esprit M * La température élevée que
, ‘ ; ar nous subilsons s'est dés.

d'une jeune fille: -roc:.<e année
derniére A parei-

DAVIDSON, Saskatchewan, 10, .' ¢,£P0Que.Hows
Dans un viliage voisin d'ici, ls mai-[jegrés Les ex-
sor. de Fritz Ducomon peit feu. Le | aris de obser.
village n'avait pas de moyen delyatoire McGi;1

comba:tre l'incendie. Une jeune filé. lannoncent que

Victoria Thorpe. monta À cheval et
se rend:t au galop 4 la ville. où ele

alerte Jes pompiers. Quinse hommes
partirene combattre l'incendie. E\|faudra supporter ve
celui-ci put être circonscrit avan!|phi.oso phique-

que les dommages ne fussent Irop' ment. D'ailleurs, &/
grands. c'est grâce À la présence 'cela fera l'affaire
d'esprit de ia jeune fille. des commerces saisonniers, des

marchands de boissons diverses en
particulier.

Dr J. H. Brossard. Mercredi

peront leur résdence d'été à Cn-

couna dés le 28 juin.
“+.

Le Dr et Madame J. M. E. Prévost

   

 

voyage à Chicago
ss

Mile Jeannine Lavallée, artuxe
canadienne bien connue, s'est em-
barquée pour l’Europe à bord du
paquebot “Paris”

x
Le docteur et Mme Pierre Mas-

son se sont embarqués pour l'Eu-
rope & bord de l““Aurenia”.

* x
Le docteur et Mme Albert Ber-

trand et leur fils, Gilles, se sent
embarqués récemment pour un sé-
jour de trois mois à Paris

sss
Mme Paul Saint-Germain. Milles

Louise et Lucile Saint-Germain ¢:
M. et Mme Jean Saint-Germain.
sont de reteur d'im séleur à New-
York.

Lun
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L'augmentation des
prix de la farine, du

sucre, du ma:
oblige les bouian-
gers 4 sugmenter

æ prix du pain
C'est donc une
conséquence di-

recte des taxe-
Le pain de qua.::é
un peu inférieure
resters seul à 7

Fea le

Un des medecins les plus connus
et Jes plus sympathiques de Mont-
réal, le docteur J. H. Brossard, es:

= mort à l'âge de 8 |
ans. à son domi-
cie, rue St-Denis.
Né à S-Rém: dan
ie comté de Na-
pierreville, le Dr

 

Brossard ava: cents. Le pain or-
fait ses études gi dinaire passe à 8
«arsiques au coi- dd icnts. L'on ne
ze de Montréal, el peut tenir les
« prit à l'Uni- boulangers res-
versité Laval ses
diplômes de méde-

Dr J. H. Brossard cine.
Lui survivent : sa femme née

Blanche Dubreuil: ses frères : MM.
Joseph Brassard, Hubert Brossard er
Arthur Brossard; deux beaux-iré-
res : M. Gustave Prancoeur et M.
Hector Francosur, e: une bre-
soeur, Mme L. G. de Tonnancour.
Les plus aincéres sympathies du

“Petit Journal' à la famille en deuil

en fait de PRIX

ponsabies de cette hausse. si dépto-

rabje dans ja difficiie période
actuelle.

J » Une association philanthro-
CUA] pique je Lora Chib de

Montréal, organi-
se un concours dc
bébés. Mille en.
fants, âgés de €
mois à 3 an
pourront y pren-
dre part. Le bébé
présentant la

imellleure consti-
‘ution et le meil-
eure santé sera
oouronné en gran-

de pompe au Fo-
rum le 11 Jublet

d |Le concours s'ou-
jvrira lundi, & 1441 ave du Coliège
i Mel,

Vendredi Dupuis demardent que
. la montagne soit
i “accessible aux au-
i tomobillates. Nous

pensons que le
sentiment =public
est fortement op-
posé À celle me-
sure, File ferait

Hrerdre à la mon-
tagne tout son ca.

“<< jehet: elle risque-
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BLOC-NOTE §Or découvre un

{| toujaurs
c'est le débuti, >» ;
dune vague def :

chaleur, qu'il nous

— 19
syndicat
de maitres-chantoy,
cro

$

Victimes choisies dans la haute société. —

de Benque arrêtée.
reefmae

WASHINGTON. D. C.. 10. — Les détectives du gouvern
ont fini par percer un mystère qui les istriguait depuis dix is 1e
enfin découvert Je centre ei mis À jour l'organisation d'un p.25,"
dicat de maltres-chanteurs, dont les victimes furent nombr..; a,
haute société. ten ig

LES VICTIMES TEMOIGNBRONT-ELLES 3

il Le point cuiminant de leur enquête (ut atteint par Fair:
| comtesse de Benque. Grace de Benque, new-yorkaise de na.
| devenue pendant la guerre !a femme d'un comte français »
pour remonter Jusqu'à elle dans leur enquête, les détective«
des dossiers secrets remontant À l'époque de la guerre.

i Néanmoins, c'est une tentative de chantage et d'extur; -
au détriment d'une vieille fille, Mle Louise Marvel, props.

| écote pour jeunes filles de la hautr société, qui fit uizée:
; Elle à 58 ans. En même temps qu'elle fut Arrêté son an, .
George A. Gormley. 38 ans. Le comte de Benque se dé.
verser le cautionnenient exigé pour la mise en liberté de … :
que le cautionnemnt, prumitivement fixé à 825.000, ait été tu

On estime que la luxueuse résidence de Grace de Beny …
Quartier général à un syndioat de maitres-chanteurs, qui : < ,
pour ourdir leurs plans machiavéliques. Leurs entrepeis- .

| Mombreuses depuus dix ans. Mais on craint de ne pouvoir 1. +
| au procès toutes les victimes des maitres-chanieurs, car ««. .
des personnes en vue (ii preférent accepler ine para Go.

! affaires étalées au grand jour des tribunaux

PIETONS, RESPECTEZ |: Pèlerin du Moyer €!
LES LUMIERES ! ’

La Coney

 
 

 

M V.ctonien bs
te. Abitibi, à entre;

Commentant les eirconstanecs SORE Hsu voit ;
d'un recent accident de ja rue, sur. ° À faudrait rements
venu à un endroit où est Instailé le’ POUT VOT des mute:
système “Robot”. je Corcner-adjoint, peseÀ poisses
le docteur Pierre Hébert, declara:: |PItie! Vosel ce que M

A ducluré, au cours «
‘Petit Journal” :
1esident de l'Abitit,
de perdre a vice M
cin-. en depit de

saffaib. oo
ag 1

1
pa

  

 

 | hier matin, que les résulints seron:
lorables tant que les

piétons s'obstiendront à se mequer
de :a lumière rouge Indicatrice da
danger e! mise à cet endroit pour

ordonner en quelque sorte l'arré
momen:ané de !æ circuation da:
un sens où dans l'autre.

1 "St l'automoti:iste doit se mun:
+de toutes les précautions néceccaire-
pour jes ace.dents, déclarait je D-

: Hébert, ie pie‘on doit autant an
conducteur de la voiture”,

“la police a encore tout un ‘rae
vail à opérer dans ce domaine. Ele
doit faire T'éd:cation du pléton et
surveizer les endroits où :e sy.téme |
“Robot” est en vigueur et voir À c|
que tout se passe dans l'ordre”

Pour démon:rer comme il avai:
raison de parler ainsi. Je docteur
Héber* cita l'exemple d'une demoi-
(see traversant la rie alors que la
tiumlére rouge lul en défendait Je
passage. Le chauffeur hal cria-

"Vous êtes contre in lot. J'at fau!
vous écraser Pourquel par-w-z-vous
vis-à-vis ja lumière rouge 7° |
Pour toute réponse ln jeune fille

lui tourna la plus belle grimace que
nouval: faire son jolt visage
“Avec dea éniêtés semblables. di-

7 sait le coroner-adjoint, les accidents
(seront toujours nombreux et la cir-
| culation arrièérée”

|—-- — ee M Victicwen Hors
route, Abttibf, gut a

pied un pélertnage d unr

totale de 666 mtiles M
est photographié ct +
rendatt visite au “Perit!

Photo “Petit 2

        

 

 

 
Les secours

| directs à Sherbrooke

SHERBROOKE, 16. ‘Spécial au
“Petit Journal”), — L'échevin Emes-

‘ry H. Foriler, député de Sherbrooke
} A la Légisiature, est revenu de Qué.
| bec avec un chèque de $30600, qui
représente ia part du gouvernement
provincial dans les s“cours direc 8
distribués à Bherbrooke depuis le
ler mal 1832 au 31 janvier 1933. La
réclamation de la ville & été réduit
de 489,000 à $91.000 pour celle pé-
riode de temps, nous explique M
Fortier, et le gouvernement de Qué-

|

Saint-Joseph de Montre
bec Paye maintenant se quote-pait pide pélerin est repart! Àd'un tiers du montant. Jourd'hui, pour le Cap-de"Quant À l'autre tirrs, ajoute M. deteinel Lorsque ce pnres
Fortier, 11 appartient au gouverne-

|

terminé, ie marcheur nus |
ment fédéral de s'exécuter; le retard [600 milies en sept aemnii
&pporté jusqu'ici au palement de la [n'ai souffert d'aucun email
réclamation de Sherbrooke ne pro- [été bien reçu partout, Des
vient pas de Québre, mals bien des| M. Bolavert. Le seul Inckd
autorités fédérales qui ont toujours! wae Fal di quitter le chen:reculé l'échéance et ne se sont point

|

à Saint-Barthélemy, afin dr
encore décidées À payer. Le gouver-|ser mes pieds endoloris par
nement de Québec à résolu Inros de trop dure. Les cheinin: de
payer se part, quiite à lnimerr les

|

côté nord mont seule!
municipalités attendre le même geate

|

ninsl que J'ai pu acco

 

aveugle, Puits, la guez.

nue subitement, grâce à

vention miraculeuse. of:
Boisvert. le miraculé 1°
voeu d'accomplir le pelo
nous relatons ic) 11 prio ed
le train pour Trois-étivié:: :
fl se rendit À pied au €
Madeleine. Fnsutte, 1:
marchant, #1 visita Sante

Beaupré, puis l'église de
leatin. De ce dernier «tv
Rolsvert marcha jusqu no ‘

wi
Dead   mnirait aux bons vieux cochers. du gouvernement fédéral” vecu et parvrnlr Jusqu'à Mec
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Sauvons nos ouvriers de l’esclavage !

S

R

SE

—

- - _ = -; ; ‘esero-| —Certainement beaucoup le font
Ci onumique à créé un nouveau genre d'escro : , font, IL F

2{La Cr onstrucuse : c'est celle qui consiste à pressurer

|

ils1arrive drementqu'elles
!queriees ouvriers, et À les forcer de se taire sous la | comprendrez qu'unbon nombre pré-pl d'un renvoi immédiat, ny a plus de scrupules erent encore mieux gagner trots Catégorique déclaration de coroner-adjoint, le doc-

un tr ie té i- rs par semaine alors qu'elles A 2 = pre - :
oi qui tienne. LesonrepriseslesmieuxesPen devralent en gagner sept,et se catre,|

|

teurPierre Hébert, à l'issue d’une enquête samediidement leurs emp
matin. — L'accès plus facile des bains publics. —

I tal e, et la lai plutôt que ne rien gagner pendantA y litté emen ouvrage, et cela sans salaire celte période de chômage et de cri- I - PT ‘ .
> fous, à se tuer littéra ; Les autorités compétentes négligenttrop la sécuritéEguppplém

de nos enfants.

entaire. Malheur à celui qui est frappé par la|se. Depuis que la crise est com.
Émaladie! He

—_—ma ac
ON PREVOIT D'AUTRES TRAGEDIES

A is 8'i] créve

|

Mencée, je me suis efforcé, dit M.st remplacé immédiatement. Tant pis #'il crève Francy, d'accommoder patrons etdans la misère !
ouvrières, de faire verser l'argentan boutique od l'on sue”, la “sweatshop” des Etats. aque devait un patron à son employéeLa

“Un ordre sévère devrait être étnis sont en partie reconnus comme trèspar les quartiers généraux de la po-{ dangereux. C'est le troisième cas

. . : . at -[Unis s envahi Montréal. Des escroqueries invraisemblablcs,

|

104 en obtenant du patron de con1
p 3—Cetle politique & apporte de ‘‘c, & Montréal, intimant aux

|

de ce genre, à ma connaissance, de-

 

—e—

|

   

. . server l'employée.

t que nous révélerons prochainement, sont commises par
a patrons inhumains, bons résultats?  

  
  

    

  
   

 

   
  

 

   

  

 

  
  
  
  

   

  

 

  

   

    

   

    
  

   

toutes ses forces, La lutte est

quer jusqu'au bout.

Nous avons fait retentir

pont en cour mardi prochain!

Et voici ce que nous

des femmes :

-age dans lequel des
nce ef sans pi-

ines filles et les
real est dégoûtant

< tarder coûte que
har M. Gustave

> de la Commission
m des femmes,

: ‘Petit Journal”;
revue :mportan-

Jat samedi. Et
er: ia Commis-

ement quinze
Ions ou com-

“tables mardi,
‘à qu'un pre-

emière cartou-
Laintes ne ser-

aux autres pa-
A Loi du salaire]
ec et privent de
nes ffiles et des
"our fait travall-

"os de somme, ils
17 tour devant!

 

      

 
FTENDUS

du salaire mint-
reprit-il, s'est

“ Assemblée légis-
» session des pou-

pouvoirs entrés

je ler mai 1933
ve désormais à

AUX pouvoirs
t* employeur

“ ivrière, qu'elle
: femme mariée

salaire au'elle
en droit,

"set les indus-
dit M Franca,
vatre minimum

xs de difficuité
‘+ ent faire leur

  

- heures. imped.
a des machines

“ital, Son af
Mais quand vous
fan, 11 n'en est

Du jour au fen.
‘ae de travaux A

À «vitre et surtout à
PA te main en mainSins ce domacne la vérité nouste à déclarer aie certains Juifs

“ar mle. Ce sont
‘*t-contrats, les
Ce qui arrive.

evteurs doivent
°s et parfois des
; quelques coutu-ek i La plupartTitrepreneurs ot Baal76 fraudent ta lat Au leu desalaire minimum requis,> UN qui équivaut àDIS par semaine of sou

Sont fait travaiiler
‘isqu'à 70 heures.
IT e<L aussi grande
ditniére, on nima-
ra puisse ae faire

On seulement on
Miles et femmes
14 nsclaves, mais
114 lé salaire au-
Himement of 14.

Im

* 1 ancie,nie oe,

bo éîles ont ga,
lement droit
tly,tat pe SOULE M. Bronce, fl

Nos ouvriers souffrent assez comme cela! Il faut faire |

çesser cette mière! Le “Petit Journal” s’y emploiera de
les enfants sun:

déc:arait le Coroner-adjoint, le doc-lconvaineu que la crise est terminée| teur Pierre Hébert, à l'issue de l'en.le premier coup de canon et que la prospérité revient. Autre- quête tenue sur le cadavre du petit

» Muner

formidable. Nous avons reçudes centaines de lettres et de {pes le soir? Tous les jours Mvisites personnelles. Les quinze premières causes contre : Alfred Robert, Inspecteur en chef! gragy
des patrons accusés d'avoir exploité des ouvrières passe- des établissements industriels et des

déclarait samedi M. ermet
franck, president de la Commission du salaire minimum Pas #ux patrons de faire travauler!:e besoin de se rafraichir, de pren-

 

icontre cet é:

| demandé à M Francg?

   
 

mer que les Juifs

dimanche dernier. La répercussion dans le public a ¢té iment comment ae ferait-l que les|Léonard L'oyd 10 ans 927 avenueim . patrons feraient travailler leurs o°1- Melrase, qui s'est nové dans un
«i étang à Notre-Dame-de-Grâce, ven.

 

“L'accès gratuit des bains publics,édifices publics, reçoit des demandes

|

dans :a chaude saison s“rait auss:“de prolongement drs heures de tra- recommandab.e, ajoutait le coroner-Gustave vail par semaine. La loi ne permet adjoint. En été, les enfants sentent

  

 
   

 

    

 

   

  

  

 

 

  

   

  

  

   

  
  nes de pauvres gens! Ou bin
réduisent les salaires cans ace
des lois!

PATRONS CRIMINELS

 

—Les our

  

  
  

  

  GUERRE A LA “BOUTIQUE OU L'ON SUE !*

OVA

 

 

 

 

 

‘rurs ouvrières plus de 55 heures par

|

dre leurs ébals dans l'eau, tout
semaine sans permis Or, jamais 0} comme leafs ainss. Les endrois. XT te nombre de demandes de permis

|

qu'ils choisiss nt ne sont pas tou-DPronosJe pour travail le soir n'a été plis] jours fac:es d'accès et d'autre Dar:fy UN &Tand que ces dernlers mois. Ne’.et des fails stupéfiants. Je connais tory

|

S—————————‘ 3 ce pis un signe certain du retourde grands magasins & rayons qui de la prospérire? .ont une grosse clientele canadienne ar Le Des bandits roulentfrançaise, et qui press 1 Pour cette raison, poursuivit M. 'employés d'une manière à Tall 4, Je change desormais ma | x dderrière une façade trés respectab ue. Puisque les pa:rons sont un coffre fort ehors *Il me serait facile de vous nom ‘nant capabies de payer des!des entreprises commerclales d s et que ia manie des ré- Ils ne peuvent toutefois l'ouvrir etréputation très honorable, qu: an- duc de salaires est maintenant Preisment la fuite lorsque le journoncent partout que :a crise est fi. che u passé, je poursuivrai en vient. — Ils emportent fromage etnie, qu'elles ne congéd: eriminrue les patrons qui vto-| cigarettes et un billet de dixd'employés et que les réd'ie: A let qui ne palent pas A dollars.salaires sont chose du Ce- la main-doeuvre féminine l'argent ———u quis lu doivent. ; Aux Trois-Rivières
“Je viens en effet de porter à - ; ;H'aintes. Mais, prenez ma parole, ‘Spécial au “Peut Journal -cron ‘à qu'un premis pa. 1. TROIS-RIVIERES. 10. — Onfaut de la Justice dans l'emploi des déjà vu des bandt's fare saut‘r unfenumes dans l'industrie! Les plain. Coffre-fort au moven de la dvna-tes deportes sont rapportables mar- mile Où par le concours de la ni:ro-ères proten di pr :n. J'espère que ces causes Blycérine, mais 11 arrive plus rare-at de chnæ of rec. ‘es yeux AUX autres pa- ment qu'ils s'emparent du cofment-elles la différence de ! we trons et qu'ils n'attendront pas que fort. le traînent au dehors et‘aire de leurs patruns av: as ‘te les poursuive à leur tour pour ob. tent, là. vainement, d'en tirer leserver a loi. trésor qui y est enfermé.

C'est pouriant c qui s'est pro-
duit chez M. Alber: Richard, épicier.
1268 rue S:-Maurice, qui, au dire de
1a police, n'a échappé au détrousse-

| ment le plus complet que grâce à
:Mmhableté des bandits

| Après être entrés par un soupi-
rail de la c: QU'ILS avaient aupa-

iravant de’ neé, les \fN:rus pénetré-
rent dans le magasin s'empirérent
pour une vaieur de $10 de cixarettes
et d'une certaine quantite le fro-
mage.
Us résolurent de s'artaqur au

coffre-fort. Ils tensèrent de l'ouvrir.
mais craignant d> faire du brut et

: d'éveitier les gens de la maison, is
le rouldrent dans la cour.

LA, lis se servirent de plusicu:
instruments et forcèrent le coffre-
fort de différentxs façons. mais ne
purent à leur grand regret Soave

et se servir. Enfin. désespérant d'en
arriver à aucun> rétssite et sentant
approcher le jour, lis lausèrent là
leur besogne À moitié accomplie et
prirent la poudre d'escampetie

| Les détrctives se sont tmmédixie-
ment mis en frais de conduire une

{enquête aur ce vol et espèrent met-
itre le grappin sur !'s dandite qui en
sont les auteurs,

| a

| UN TUEURDE POULES
BELL 1SLAND, Terre-Neuve, 10.

— Dans le village de Bell Island.’
UN fou où UN mauvais plaisant s'est

| donné pour tâche. la nuit, de tordre i
he cou des volallics dans ies poulai’-
lets où il parvient à pénétrer. Il les!
laisse mortes sur place, et n'agit
donc pas par désir de gain où pour
satisfaire sa faim. !
Les habitants sont résolus à lui

faire passer le goût de cette mat.
vaise plaisanterie. Ils ont organisé
parm! eux un tour de garde, dans
l'espoir de surprendre le tueur de
poules. Et les esprits sont s! montée:
que ail se fait prendre, l! eublra!
sans doute un mauvois parti. Una,
récompense est promise À celui qui
le découvrira.

 

Justice pour l'ouvriére! La campagne vontre les “sweatshops” qui

exploitent d'une façon honteuse les femmes aux Etats-Unis, prend

une ampleur extraordinatre. On voit kei Madame Nicholas G. Roosc-

velt (à droite) proche parente du président américain, défilant dane
tune rue de Philadelphie avec dos ouvrières qul avalent organisé une

trève pour protester contre l'esclavage dont elles sont victimes. [I

faut que les citoyens de Montréal entreprennent eux aussi une cam-

pagne énergique contre lea exploiteurs de femmes.

   

   

agents d'apporter une plus Tigou-| pu:s l'arrivée des beaux jours. Lereuse surveillance autour des car-—Oui, mais elle peut Jaisser croire rières, des dépotoirs ou des endroitsque ia Commission laisse violer la lni où
encée, il faut la conti- “t s contente de raccommoder les! d'atjer mettre jeur vie en dang:comm , a ! choses après. Quant à moi, je suis | ; Le 8

nombre devient, alarmant et si des
mesures préventives, d'une effica-susciptibles cité prompte, ne viennent pas éi- 

; ces accidents mortels. les
cases se muitiplieront avec es
: Mois.

“Le public doit être mis au cou-
rant de ces tristes chases, et celui,
qui, en tant que citoyen paie ‘axes,
à droit à toute la protec :
force policière, comme ce.
ire v..e, peut et doit donner,
“On punt de congédement tout

membre du personne! de ia po.ice
Qui commet une tant sole petite

V€rreur, mais on négige au sein
même des autorités compétentes de
POUTVOIT à la sécurité des pets,
Tous ces endroits dangereux sont
situés sur des propriétés privées
dans certains cas et dans d'autres,
son: :a propriété de la vile ou de
compagnies responsabies. Des pene
caries sont placées sur les terrains,
bien à :à vue, et indiquent qu'u est
défendu de s'aventurer !à. N'est-ü

. pas du devoir mème de la force
policière, représentée par chaque
agent en fonction, de faire observer
‘a lol? Ce ne sont que des sugges-
Tons que je fais, disait le docteur
Heber: en terminant
vois pus de tragiques
ce genre si la police

main et au plus tôt.”
Un verdict de mort accidenelle à

éé rendu, après que ‘es vémoigna-
ges eurent été déposés devan: ‘a
Cour.

CITOYEN TUE
PAR UNE AUTO
———

Un ouvrier qui se renda: à son
‘ravau, samedi ma:in, vers 7 heures,
a été ime d'un accident d'au:o,
Tue Delorimier, un peu au sud de
‘à rue Masson. Transporté d'urgence

pital St-Luc, L à succombé en
an: La victime es: M. A:fr
de. âzé de 55 ans. e: dom:-

© au numéro 5258 rue Bor.
desix.

Las officiers du poste de po.ice
numero 19 firent enquéte sur les
“eux quelques Minutes apres lacs

Ts apprirent que Lalonde
11 là Tue de l'ouest À !est,

is une ruelle

  

  

  

  

   

  

  

  

 

M. ALFRED LALONDUE

de ia rue Masson. Le chauffeur du
camion qui fui cause de l'accident
& déclaré que le piéton marchait
la tête basse et n'avait semblé en-
tendre le klaxon. Projeté aur la
chaussée, M. Lalonde fut secouru
par Robert Poltras, $373 Bordeaux,
qui était au volant du véhicule. Un
médecin appelé par le police donna
les premiers soins au malheureux.
Le médecin-ambulancier constata

une fracture de la base du crâne
et se prodigua auprès du moribond
durant le trajet de la rue Deloris
mier & l'hôpital. Le cadavre a été
transporté À la morgue ol tune en-
quête srra tenue lundi matin, de-

vant le coroner.  
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Chomeurs dans les forêts de Virginie
i êt, — tea. tl rentrera chez lui, ara brouzé.

Le camp Roosevelt. —En pleine forêt.

—

Organisa preteCe

tion militaire. — Où l’on se retrempe au physique | PROGRAMME D'UNEJOURNEE

1 Voici le programme d'une journée

et au moral. au camp Roosevelt. Le réver est de
{bonne heure, à 5 h. 30. L . hom-

; E ° y ‘habillent et vont se lavor dans
is douce lumière du prin- refont provision d'énergie physique mes s ; e

pepe on découvre dans une Fais Let morale. 1] est situé dans la Vir-|l'enu courante des ruissoaux o plus

fière un alignement de tontes, en ginle. Ii comple quarante tenies, ét| proches. A 8 heures, petit déjeuner

pleine forét Américaine. C'est le deux cents hommes. On couche six

|

copieux : saucisses, pommes

de

terre.

camp Roosevelt, où les chômeurs par tents, et plusieurs tentes sont {oeufs. fruits cuite, café. Après un

—_—
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Scénes du camp Rooweseit, De
haut en bas: On dégage le soi de-
souches, bo's mort et déchets. Un
concert après le travail Un hom-

me fait <a lessive,

  

LES “MOTSCROISES”
AEC

   
Efectées à des services, comme la court repos, les officiers de .armée

1°, 1e beau, 10 Les rentes

|

qui dirigent Je camp soulllent dan:
ont un plancher en bois. leur sifflet régementaire, pour Se)

Au début, l'on souffrit beaucoup) Pti°T æS hommes au travail. L'ou-
du mauvais ternps. Il y eut des our vrêxe consisie & débarrasser le 40:
nées de pluie ire (ant, , : ur: 48 souches, des roches et debrishommes tombèrent malades, et cer- don: LU est Jonché. Puis on Je nivelle

‘ains parléren: de s'en aller, Avec| POUF préparer la tâche des menul-i» beau temps, la vie au camp & siers qui vont édifier des baraques

changé du tout au tout, et l'on a pu| Un Féfectoire. une salle de dustrac-
restaurer ia discipline en même |HONS.
temps que le plaisir de vivre. Le 80- A onze heures et deml, repos, A
ell of é tous los nuages, dans midt un bon reyas chaud, Les cui-
le ciel comme dana l'âme des hom-! Blniers sont des militaires entraînés
mes. Plus d'un jeune homme. q and à leur métier, et se font assister par

! des apprentis choisis parm! les hom-
mes du camp à qui cette besogne

!souri:. La nourriture rappelle celle
des soldats.
On reprend le travall sur un nou-

veau coup do sifflet à une heure,
pour le quitter A 4 heures 306. Une
demi-heure de repos, et diner &

cing heures. Il reste assez longtemps
aux hommes pour se distraire avant
la nuit.

Les soirées aont justement !ra heu.
tres les plus difficiles à passer pour
beaucoup, qui pensent à leur famille,
et souffrent d'en être séparés, Des
veux se voient de tristesse. Alors.
on or:8tlse de prtits concerts. 11 y
à toujours quelque guitariste, et dy
bora :hanteurs, dans la troupe. !

; LA DISCIPLINE

| La discipline est dilficiie A main-
tenlr, parce que, blen que jes chefs
du camp scient des officiers et que
l'organisation alt un aspect tout mi-
Iltaire, on & donné à cos chels peu
de moyens de aévir. Lis n'ont guère
que le moyen d'infliger une amende
de un dollar par jour, & retenir sur
In pale, pour les manifestations de

      

   
  

   

   

  

 

 

   

Bolntion du problème de la
semaine dernière.

 Le te arr rere _—

Pour ;
votre Santé -

Mangez tous les jours 2ou 3 carrés

LEVURE

 

Los médocins recomanc dent
la iovur® fraiche. La Lov.ra
fraiche Lailenand est hog
ri. en vitam B,Got D.
£a haute qua Wet sa gourd
goat a rés par Ing à 3
d'expôr- co dy la oe. a

bong L Foyer et 4

érccers ct des pharma nes,

   
  

  

 

I L'armée fr

 

 
 

mauvaise volonté Pour les menus

UNEJEUNEFILLE DE DANS PESAI155
Elle di comment elle a maigri de 50 livres,

Et amélioré son teint.

Est-ce de vous qu'on fait la re-

marque: "Elle prend du poids”?
‘On n'ose pas dire "Elle engralaze>.

I! faut lutter contre cela car vous
allez perdre votre charme de Jeu-
nesse. Co:te jeune fille, à 20 ans,
avait dé A combattre l'embon-

point. Lisez comment elle a Tésisst

À maigrir de 50 livres.

“Agée de 20 ans, piutôt petite, et
pesant pres de 196 “15 Voua duns
que état j'etais, 11 y a environ 1

mous. Je sonffiais de douleurs dans
le das et la tête; lour.le au rével!, et

J'avais un vain teint et des bou-

tons sur !a figure. Tout cels est d.s-

|

Cheéts s'Aocumiier, .

paru depuis que je prends les Ses [sent dans ie systen.

Kruschen. Mon poids est normal |tissus gras Kr -
146 von Jal un beau tea, et je |duisant dans le su

me | le matin, sans me sentir tout lexcts de gro
lourd: *. ‘Miler HP. ton commence à ;

ches samine or ;
La formule Kruschen represnte! que vous marine:

les 8 résiduaires des celebres| ar jour. Non, tm
Sourers européennes, dont jes eaux livre par Live, PP Cem
sont recherchées pour faire dispa-|enfin “a taille se” - Lie pi
raître l'excês de gras Ces sels Vous avez toto ivi
surent l'expulsion parfaitement na-
curetle des substances non digérées! On peut obrer Kg
et de toit surplus à. déchete Hanle jehen à toutes «

des. Il ne faut pas 'aiser ces dé- e* T5e la bo

   FT  
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its, Jos hommes eux-mémea or-jdivers déchets «1 ‘et  

 

    

d
Fanisent une “Cour de Justice” auxtet génen: la cr ces,
avises de laquelle tout le camp &s-' On élimine:air : 7)
siste e: spectateurs tant vivezt Ru = w

ut les.sant à pe. fr oeeu.
La plupart des hones sont © Nous done .

chis À
«es Ce chain un second 3

dre on de chômeurs ar 8
Le Antéressan: de 7. +
Acturliement, le personnel dirt-[camp de Vaica:

geant du cunp Rene comprend
, deux neuter 8, ving

anno,87 miles au 7 "ton!
   
  
  

  

 

   

    

 

  

sous-n{{ier

 

r°5 ser 1s à
placés par des

MMis-Uffi.u 15 de Tim
ated, mainte nu

EAT
ol. ers et

On aitend
le camp est,

   

ben et travail en fo-"
ré: va ca er. des officers du

- . On pense que le!

 

en erode ea avan
tage as hommes, T1 consistera es-!
ntl t en ceci : dégager les}
fords de Lois le buis mort et des  
 

Confort, sécutite, score

JASPER
L’AL À S F À

La côte du Pa '

illets Réduis
POUR LES

VACANTS
Vous pouvez enfin real

18ve de visiter Ia cote dda}

que, l'Alaska où les Kot

(Jasper). le priv du to

très bas cette ant c

Beller alles et race ut de 14e

Le rail l'emporte:

  

 

4

su

su Parc Jasper .

à Vancouver, Victone,
Sestile . . .

de Vancouver ou
Mkagwar, Alaska, ef to

(Goaherte of regs tot

Pune B

2 © i
Télégraphiez RES compe
toujours via ~. Mensetrnements or + A
Canadien National font fournis ni Mu

sow B84 ae SE Ja pren, MAT

CANADIEN NATIONAL
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Un roi

de

Montréal, 11 juin 1933

pa Vers le bonheur,
—

STON, Mass. 10. --

plus, l'amour &
unesdes Je riches €

1a haute soclé

triomphé. Une

3 plus gracieuses,filles Je 5 plus aduiées

 
Gras
ues

 

 
Mie Frederna Gallatin, héritière
d'une grande famille de Boston,
qui a résisie à is volonté de m

famille pour se marier selon son
coeur.

   

 

4 uversé tous les obr-
mp:ir le vou de

 

di coeur

 

|

premieres lam

 

LES PARFNTS CAPITULENT

Mis Cia. . = descend d'une des

ro Americaines de
nnaire. Elie ap-

“Le plus fermé de

  

    

    

    

> es ss amis
:a marier dans
que jeune hé-

i+ el fréis jeune

el no de faire
tae que lous au-

ont elle s'ap-

mi » d'amour

  

de Boston, qui
n° mats peu de

= + deux”, dit la
1 parents on?

Unehéritiè
’ ux Bermudes. —- Opposition des

mandEomphe de la jeune et jolie entêtée.

Une fois, fait une vive résistance, mais ll

16, Mile Frederica mença ce” roman d'amour. Dans los

= pque d'artsto-,

‘ hef d'orchestre,

ont dû finis par capstuler.
UN ROMAN AUX BERMUDES
C'est aux Bermudes que <com-

salons de l'hôte! Bermudiana, Do-
nohite conduisait son orch‘stre venu
de Boston. Ba jeune maitrise It
une vive Impression sur les tourls-

i tes, gens de goût ct fort connais-
jseurs. Le succès du musicien tour-
I nait chaque soir au triomphe. Et
| parmt toutes ses auditrices l'une
“d'elles était plus que les autres s:n-

sible aux charmes conjugués des

‘ondes sonores ct d'un climat lan-

goureux, Donohue sut placer dans

son cadre l'exécution d’airs exoti-

‘ques. Sous sa baguette magique, les

| accords s'harmonisaient au brull

des ficts. & ia mollesse de l'air, aux,

| tourments secrets des coeurs, Quand,

11 conduisait la rumba, ses audi.

teurs étaient transformés on autant

de fanatiques. Mais lui jouatt.

pour une seule personne, la mir.ique
qui lui avait été d-mandée

FIDELITE

Aux entract>s, les deux jeun-s

gens allaient faire un tour sous les

palmes, et prolonz'alent par dé;

mouvants silences la magie de ia

musique Tis échangèren: des pro-

messes. De ces promesses de va-:

cances, combitn sont échangées aue,

lon oublie ensuite...
Mats Frrder ‘a, douce et révense,

n'est pas de celles qui oublient. Ele

est restée fidele aux serments ds

Bermudes Et nt irs “conv nanees

mondalnes, ni la pression des pa-

rents. n'ont pu avoir raison de celle

fidélité. Les p:us déçus doivent se
trouver parmi jes jeun-s grns de Ja

société bostannaise pour qui Mie
Gallatin re :
Depuis d
débuts, ies souplrants ne lui tha
manqué Ca:tains dispésan: d'excel-
lents arguments de nom. d> rane,

de fortune: mais que son°-0;, en

présence de argument
csiui du coeur

Daonolvie est d'a
ss chance. Il vient
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famille mieux
succés que nl
commen
ciables
gene: ex

; erande putsqu
dipomes de droit
mant nh'es-fl pas des n
pour "a duels eoo>quét- à
hear ©
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QUI MANGE LE
PLUS DE PAIN?...

"ux comme
a Consom-

n chez les dif-

 

   
mation à

 

férents pi, « Voici sur ce
Sujet asin rations du major
Hodson
La Pru: = la nation qui

fonsomm: - ; a» de ble et de 

Pain. so 75 boissraux par
te et par ar puis vient l'ItA-
de. avec 65 la Grande-Bre-

  

 

tâgne con © 5.7 boisseaux.
Au bas de ‘a ce à y a l'Inde,
avec lb. au et le Japon
ve 000 bien

1 Angus

-

mangeern nge un pain

  
‘ x Jours: dans“Tnde, un 51: de 4 livres dureSa mois 8: is Canada ef lesEtate-Unix, ' 1 de mettredu bié en ca. «. parfois pen-am deux 0.1 trois ans, fai-fa de la propagande dasto | Ot Am alent des Hiney Sd manger yn pain de 4logSgus ira quinze jours, auwNar mois. la erisedu bid per résolue,
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YEMORROIDES
lemptement soulagées
par I   

ITOUT LE MONDE NA!
—-

BERLIN 10
tion” et de “mie ;
aux domaines les |
dre des Bons Trm
une association dan |
de non-fumeurs, sient d
comité directeur composé mu}
ment de nationaux-soctiites et cle,
nationalistes holr-blanc-ro ire

La Fédération du tennis à dévidé
de ne plus accepter de jouent RH
aryens” Fn outre, avant de rece
voir un membre nouveau dans un
club, on ouvrira une enqu pour
sevolr s'il a, par le passé. pris part
À “l'agitation marxiste”.

Les trois anciennes grandes lo.
Res maçonniques de Prusse ont rom
pu toutes relations avec la Frarc-
Maçonnerie universelle. La grande
loge de Prusse de l'Amitié vient d

se transformer en un “ordre gerini-
no<hrétien de VAmitié”. Elie ne
recevra que des membres d'orngin
arvenne, & lexciusion des Juif. of

des marxistes. En outre, l'obliga-
tlon du secret est supprimée.

   

  

 

 

 

 
Le officiers réclament la restau-

ration des Iahenzollern

L'Alllance nationale des officiers
de l'armée allemande à tenu, hier.
une réunion au cours de laquelle
fut votée une résolution disa.t que
le but qui doit couronner cout le
travail de reconstruction doit. être
“la restauration de la monarchie
sous le signe gloricux des Hohen-
zollern” La motion se termine ain-
si: "Notre devise rosie: Sans peur
et fidéles A Dieu, pour le kalser et
A patrie.   
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re n’écouteque son coeur
 

FEDERATIONDES |
OEUVRES DE CHARITE
Première assemblée |

annuelle.
msres |

C'est lundi soir, 12 Jidi a 8h.
dans la salle York de l'hôte, Wind-
sor, que la Fédération des ouvres
de charité Canadienn”s-français
Uendra sa première a-emb.é- a
nuell« en tant que Corporution pos-
sédant la personnalité © et les
droits que lui conferent sa chart»
et la lot provincial» régissant les
compagules incorporér…
Nus lecteurs voudront bin rele.

nir que lenlrée e of ‘e non
Seulement aux memb: < © auxi-
Maires mais à tous ceux qui on
souscrit à la récente camparns. HF
8 {alu pour des raisons d'or-
dre pratique ef facus à com-
prendre. Itmier le droit de vo-
ler AUX personnes avan sou-orit
et versé dix dollars ‘8105 au moins.
Compte tenu de cette restriction.
Hous croyons savoir que la liste ac-
tuelle des membres comprend pus
d- 1.200 particu! .

LA NECESSITE MERE
DEL'INVENTION

PROVOST, Alberta, 10 — Sur un
sol peu favorable à la culture. e: en
une période particulierement duffi-|
cile, M. T. Crouch es: arrive par son

  

  

 

 

ingeniosité 4 se cr&r des revenus, €
qui assurent son indépendance. Il a E
{trouvé un procédé lui jpwrmertant
d'extraive du bois de .edre ieque] es:
abondant sur son ‘errain. de la

Sun prix de revient est
vé que par les procédés

habituess, qui emploient je coaltar,
": M, Crouch tronve de bons débou- ©

  

l'es enfants des écoles
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Les fous et le radium
—

PARIS, 10. — Le problème
de la guérison éventuelle des
foues dites “Ineurables” est
un des plus angolssants de
reux qui pésent sur notre ervi-
Usation.

Or, le docteur Marchand, à
I Liospice d= Charenton, vient
de faire une curieuse série
d'exiériences,

Voici vingt ans, le profes-
seur Gabriel Petit, d'Alfort,
avait fal! des expériences sur
is injections, dans l'organis-
me, ce seis de rad:um, qui fi.
nissaleat par agir sur les ren-
tré. nerveux,
Le doc’ ur Marchand a re.

pris d's expériencns qui, dès
avant la guerre, avaient don-
né des résultats encoura-
g ants

  

a pu, à l'hôpita! Henri-
Rousselie, en injectant à des
fous du sérum de cheval ra-
dioar‘ivé obtenir, sur 57 cas,

sons.

ouvre évidemmen: des
nouveaux à la pave
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Trois matadors
blessés au cours d’une

course de taureaux

 

|
| MADRID, 10.—Une course de tau
jreaux avait été organisée cet aprés-
midi. aux arênes de Madr'd. Huit

tes devaient être mises à mort
jPar quatre matadors. Dès le début
;de la corrida, trois des matadors
‘ont été blessés: Ortega, assez légè-
irtement; Manolo Bienv: ‘‘a, d’un
[coup de corne à la cuisse et Ma-
raviila d'un coup de corne à l'aine.
Les deux derniers sont dans un état
grave. Au quatrième taureau, Villal-
ta restait seul pour metre à mort

jles cinq bé; rentes.

Un homme s’enduit
d'une couche de goudron

et y met le feu
——

HAMBOURG. 10.—-Un père de fa-

 

  milie s'est suicidé dans des condi-
=OS particulièrement atroces. À lameSuite dune crise de neurasthénie,

Les enfants gouvernent !
—

Anxks

  

UX, pendant hui?

Des fêtes et des réjo

organisées à cette occa

  

  

il s'est enduit d'une épaisse cou-
che de goudron à lag'elle !! 8 mis
le feu,

| Brûôlé vit. ii a succombé damANKARA, 10—Hier à commencé à d'effroyables souffrances.a comme cela s'est fait les
écédentes, ia “Semaine de
, pendant laquelle on ins- |

UN simulacre de gouverne-
ni par les enfants. Ceux-ci exer.

“a laiere”, les fonctions pu-
es les plus élevées; c'est pour

POUR
vos CHEVEUX

PETROLE ROGIER
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“Est-ce quele Nettoyage de vos Vêtements de Sport
résistera à l’ardeur du Soleil”
Le nettoyage “un ton plus clair” Dechaux est plus
essentiel que jamais pour les légers tissus d'été . . . les
tissus sur lesquels parait si facilement toute tach. oy
autr

Le nettoyage de second vraie ;

meux, Mais À la lueur du brtant soleï d'été tl par

sans  

 

  

 

   

Pren

 

  

 

    Un ton plus

cla.r quand

c'est faitpar
   

re imperfection.

 

vie .

cz vas précautions !

: Passet par un Jour

 

Confiez à Dechaux le soin de nettovur
PARFAITEMENT et donner un beau fin! A vos vêtements de sport
Pour qu'ils sotent en état de subir "lepreuve du solel”,

ANTALONS DE FLANELLE BLANCHE nettorés, sans le moimndie
trécissage, 85e , . . CHANDAILS, À partir de 350 . +» KNICKERS,

Se . . . JUPES, à partir de 50c,

 

 

Dechaux

  

Le prétendu nettnyage
foc inarché ne Le
tu tout. Toe fait que
répandre la saleté sans
Voutissussanalenlever

Lea règles de qualité de
Dechaus exigent va

artioyage à fond.

 

   

  

   
  

     

  
    

 

 

 

Nettoyeurs e Teinturiers  Fourreurs « Rembourreurs
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L'AGITATION DES FERMIERS
AMÉRICAINS '

ES Européens venus dernièrement om
Etats-Unis, au titre de diverses mis-
sions, ont constaté une fois de plus la

répugnance cméricaine a se miler aux af-
foires embroziilées de I'Eurcpe. Les réti-
cences son! plus neltes que jamais, el pen-
vent en grande partie s'expliquer par les
difficultés intérieures des Etats-Unis. Hs
ent trop forte affaire chez ex pour ne pas
lui consacrer l'essentiel de leur attention.

En effet, il y « la crise et toutes les
difficultés que l'on connait. I! y en à aussi‘
dont on parle peu, sans donte en verla,
d'une consigne, el qui n'en constituent pas.
moins de graves symplômes.

Hl vient de se passer, el il se passe en-
core aux Etats-Unis de 1éritables scenes
d'émeute, de guerre civile, provoquées par
des gens dont le plupart ne sont pas com-
munisies. Nous voulons parler des troubles’
sascités par les fermiers mécontents. Dans :
plusieurs états, dans l'Iowa et dars le Wis-
consin en particulier, les grèves agricoles
ont mal tourné. I! y eut des violences, puis
des représailles. Des magistrats ont été mo-
lestés; la troupe es! intervenge. À She-'
wamo, mne petite armée de fermiers a di
être cernée, désarmée el faite prisonnière
par mne armée plus forte de soldats. On €
braqué des mitrailleases et utilisé les gaz |
asphyxiants. La victoire des représentants
de l'ordre n'a pas dissipé les causes pro-:
fondes dm conflit: et l'eflervescence est
encore vive. .

Ces symptômes sonl trés sérienx, car les
fermiers n'ont pas accoutamé de prendre
l'initiative des mouvements révolationnaires.
Its n'ont pas la tête chaude comme les ci-
ladins, et s'ils se mettent en branle c'est
qu’il y à vraiment quelque chose de détragué.

La tâche des gouvernants est plus dé-
licate que jamais; elle exige d'eux atten-
tion, intelligence et dévouement. Et les le-
çons à tirer de ce qui se passe chez nos
toisins valent aussi pour le Canada.

POUR L'AVENIR DE NOS
ETUDIANT

+

 

NE enquête menée dans nos colonnes
sur la sitæation de la pharmacie nous
¢ valu de nombreux encouragements.

H y a an aspect de la question sur lequel
il peut être désirable de revenir, cer il con-
cerne nos étudiants, c'est-à-dire la fleur de
notre jeunesse, l'avenir même de notre pays.

Ces jeanes gens, dont les parents con-
sentent des sacrifices, se livrent à plasieurs
années d'étude à l’Université. Hs satisfont
ainsi au conseil prodiqué par les autorités
les plus compétentes: élevons le niveau de
la culture générale des jeunes Canadiens-
français dans toutes les professions. Les
éladiants en pharmacie travaillent d'arrache-
pied pour conquérir leur diplôme.

Hs révent ensaite d'exercer une noble
profession, d'être les auxiliaires du méde-
cin, les conseillers de la clientèle, et d'u-
liliser la science acquise à l'Université. Hs
comptent bien que leur diplôme lear leci-
litera l'accès d'un laboratoire om d'une

« d'ordinaire plus de blimee que d'éloges, de contra-

bonne pharmacie déjà installée. Or que se

passe-t-il ? -

Par suite de la concarrence der chaines

Be pharmacie américaines, nos étudiants

doivent se'transformer en tenanciers de ba-

zar, el vendre du chucolat, de la crème à

la glace ou des timbres-posie. Ce qui na

rien de déshonoront, certes; mais ce n'est

pcs pour cela qu'ils ont passé trois ans é

l'Université. Et dans ce domaine n'importe

qui peut les remplacer on les sapplanter.

Les phormaciens — la très grande ma-

jorité d'entre eux tout an moins — som-

heilent une réforme qui remédierait à ce

mel. Hs demandent que l'exécution des or-

donnances médicales et la vente des remèdes

leurs soient réservées, et sont prêts à aban-

donner en échange la iente des autres ar-

ticles. Leur voeu nous a paru reisonnable,

tent à leur point de vue qu'à celui da pa-

blie, et c'est pourquoi nous lui avons fait

écho.
A

L'OPINON DES AUTRES
———

La force française garantie de le paix. Mors- |

lement #2 matérteement, l'êre des rêves est 1êr- :

minée. La force de l'esprit public et le puissance |
militaire française roni les conditions de ja paix. —

‘le Journal des Ixbats, Patist. |
. .

 
.

Les sezndates fin neers. -— Desroms-nous prier

A ‘a maniéte du publicatn ‘Belgneur, les [inanclers
et les danquiers am nt viennent de se fatre-
prendre dans une en les montre au publie
sets qu'ils sont des ar “rs sans serupule et sans

Nous ne nos seandalisons pas pour cela,
5 Nous sar-.1s que les nôtres ne sont pas;
mieux. et qu'une enquêle semblable améneralt les
mmes découvertes’ «Le Quotidien, Lévis)

-

 

   

   

Se -meur

.
La carrière Jomraaslistigue. — La carr

journaliste eatholique est rude On y mc!

de
ne |

I

 

  

 

riéles que d'encouragement Pourtant c'est un grand
ur que de manter IA plume pour sa défense

, — «fe Canada Prançais, de St-Jean

 

d'Iberviiler
. .

Tne epimion aptimiste.
plient que le fond de in crise économique mondia
n été touché. À moins qu'une faute grave re soit |
commise à la conference de Londres — ce qui ne

pas croyable — le mondes peut espérer
bientôt des temps meilleurs The

Montréal: .
« 0

La santé de neu écoliers Naruns de cess
que toute la population scolaire ne soit débarrassée |
des affections, soit de la boriché, soit des yeux, soit |

   

Gazette,

  

   
    

  

des oreiiles. : » maladies qui frappent l'orga-
nlsme en général 7 qu'elle so!t en état de profiter
plelnerent di “es, afin aussi qu'elle puisse
Joulr plus fciv lancée dans la vie, d'une

 

santé solide ya

 

un apostoiat trés intéressant
| et trée pratique À exercer. — (la Presse, Montréal).

 

Jouet du,@

LES ESPRITS JUGULES

Beaucoup de gens se figurent quis pen-

sent. C'est là une illusion. Elle peut n'être

pas dangereuse. mais c'est une erreur gyené-

ralement causée par la vanité.

Si votre esprit s'agite dans le vide quand

vous le croyez fort occupé à travailler, vos

idées. au lieu d'être basces sur la logique.

reposent simplement sur des racontars.

La plupart d'entre nous onl des esprits

fugulés, eniravés.

Nous sommes comme des chèvres atlg-

chées à une corde dans une grande prairne.

Cette chaine, qui nous arrête dans noire

élan, est formée de bien des matiles. La pres-

sion de l'opinion publique, l'hérédité, le su-

perstition, le milieu, l'amour des aises, du

bien-être, le désir de sécurité, la crainte de

l'inconnu. l'esprit partisan, l'intérêt projes-

sionnel, la position sociale, le bonheur do-

mestique, les préjugés, l'ambition sont aufant

de Hens qui. en s'unissant les uns aur autres.

rendent plus court encore le cercle du prt-

sonnier.

Plus au contraire, on ignore ou deduigne

lez lois du monde. plus les limites se trouvent

éloignees, plus nous pouvons avoir l'illusion

de la liberté.

Tous ces rmalilons, dont nous avons enk-

méré quelques-uns, forment une chaine tres

forte mais souvent invisible. La plupart des

esprits sont incapables de s'afjranchtr. Le
desoin de sécurité est. chez eur, si intense.

que tout leur parait aventure. Les sentiers

rebattus sont les seules voiles Où ils ne flairent

point de dangers.

D'autre part. beaucoup de pens se croient

livres dans leurs opinions, se préfendent dé-

gages de tous les prejuges, et ils en ont tou!

autant que les esprits les plus conformistes
Le mot hbre pensée ne dott faire liluston à
personne. Qui ne roudrait être hbre pen-

seur mi ce double vocable représentait un

penseur libéré de toute idée préconçue”

Rien n'est plus rare que l'homme asse:
courageur pour briser la chaine et suivre la

vérité, quelles que sotent les conséquences
de cet acte. Il y faut aulant de caractére

| que d'intelligence, autant de sincérité que de
discernement.

rc

 

 

UN HOMME AVERTI EN VAUT DEUX
 

 
   

   

  
Mn

Des fermiers américains mécontents ont menacé de dre les Agiate
saisir leurs biens. Co noeud coulant symbolique, a! a onnr ut oudeadent
tourent, suffisent d'ailleurs à refroidir le néle des she

Crite attitude Gen fremiers Indique un prefond déséquilibre soria) chez nos voisins,

décidé deu payrane qui Pen-
s. Mettez-vous à leur place. .

| ment d'autant plus grave.

 
 

  

  

  

   

  

      

  

  

 

  
  
  

         

  

  

  

  

  

    

  

  

   

  

   

  

  

  

   

  
   

  

               

  

  

     

   

   
   

  

NON PETITES ENTREVTEU UTere

Quelle est la plus
grande peine qu’un homme

Rxeir]moderne puis:e
+08. W. HAYDEN, 2168 rue
Adan. (Mistaurateur).
Que l'homme soit ancien«

moderne, la pius grande dou.
leur qui puisse le frajiper «-
dé perdre les êtres qu! lui
sont chers. Quand ll ea
jeune. la perte de sa mere
suffisante pour tout bouleser.
sex sa vie. LI est remarquabl
que les enfants sans mere ne
sont pas tout à fait comme

 

“ ! Lfants. L'absence de la mama. Aere
petit être un grand trou que 7 n pas a
in tendresse d'un père ne pr Pir
Quand l’homme a atteint
mort de sa mêre ne changer
destin, tout en l'affligeant pr ‘ément

GERARD LANGLOIS Ma.
gasing Stop à Sap). gg
rue Bleus,
Pour un ad.

grande ;x
frapper

Jeuns file à.
ou I'sband.

: peuvent po: .-
à eu suicide. +.

sensé. Les
celn parfaitement. Cette pr

Poe

    

  

plus sensible. les êtres cu
leurs sentiments de beauc.
de beaucoup de !ittérat
compromis est peut-êt
que tes écrivains ont le plus
la certitude. chez les homn-
d'un maiheur bien plus FE.
réalité ! .

A. YOUNG, 2585 rue tt:

ville. (Mécanicien),
Bien des maiheurs pa

assAflitr un hamme su:
faire tomber, st! pL
quelque part une amitié
qui puiss- !e:. OUTAX-T à <

t-nir l'a Lam
vraie, l'amitié dente
est une chwe rare et
creuse, et Eine human
peut pas s'en passer. Un
ne peu: ier loin da:.
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derne ! Je crois donc que »
véritable ami qui rape
un homme.

ALEX. HOU1!
Denis Vr
ménagers
Pour ©

prend pas
milaux à a
que le plus i  : de sa fem

-4 homme es: .-
malheur pr.

tastrophe irréparable. Un
fait pour rester seul dass
tl a des enfants, 1] ne rar

farement sans l'aide cd
beau se moquer des époux
ne se relevent pas de :a ;

foint suat encore nombr x
Charlemagne BOY FFARD

345 rue Notre-Dame. Ou-
vrier tiaserand).
Dans la suciété mode. ie

plus grand malheur qui x." !
artiver à un homme (5! «
sans ouvrage. Le chômeur -
immédiatement écrasé par a

   

société! Le malheureux Qui i
ne peut gainer wa vie dovien* of !
immédiatement une  épare ;

Les deuile les plus crues p ©" vob
enà la longue. Mals l'extréme pa.

chose qui ne s'oublie pes. .
E. TRUDEAU. 4.0 roe fle

 

Catherine Fat “alssot

Seinpene + ndivids
= Cela dépend de 1nd

‘3% D y à des homn: qu: seront

t . plus ébraniés par + perse de

| - -* leurs proches que j4T tout

! autre chose. Jai connu a

hommes qui sas.ait à 4

FT mort de leur ! si o

: Juratent de ne ci MH

sliglent jusqud vendre eur m1 FE

mois aprés, ils étasent reuarie ; se

vous, malgré le cynisme ap = ;

ciaration, ce qui fait le pus ‘
l'homme moderne? C'est la 1"
foriune |
LEOTOLD COUFLLARD, 1193

re Amherst, (Enlrepre-
neur-peintre).
Ce qui devrait le plus all.

ser un homme, c'est la porte
de xon père où de sa mère.
Quand on pense à leur dé-
vouement, À leurs sacrifices.
rien ne pourrait les remplacer
dans notre coeur, Mals, hé-
las | Vous avez parié dans ene

votre question de “l'homme mode ir a

vet hosme-là, Jes affaires rem,
vent les sentiments. Ce sont d'ordi,

pertes d'argent qui Paffectent le pin



   

  

Montréal, 11 juin 1933

TENONS LES
s êtres humains qui sont en réalité des bêtes

— lls devraient être en cage ! — Le triple

eurtre del'Italien Del Bono. — Un enfant torturé

depuis sa naissance par sa propre mère ! — L'as-| ‘
! sassin de soncousin.

| QUE FAISAIENT CESFOUS EN LIBERTE ?
Chaque jour, lecteurs, vouscoudoyez dans la rue des

humains qui sont en réalité des bêtes féroces. Leur
êtres devrait être derrière des barreaux, et persqune ne
place ute! I] y à des assassins en liberté, des fous qui pour-
PenCes tuer demain, der sadiques qui ne guettent que
occasion pour voler des fillettes...

Voici Un exemple
a à coups de revolver madame Joseph Mondor, dans le
hr e dde Saint-Damien. L'assassin paya d’ailleurs plus
" ace meurtre de sa vie. Mais Préville avait déjà fait du

Lagne pour avoir tenté d’assassiner une autre femme! Le
fauve humain n'avait donc pas été dompté durant sa pe-

riode de vaptivité? CL Co
Tous lis pays sont affligés de ces déséquilibres, € haque

grande ville à sa population d'êtres en marge de la -ovieté,

Montréal vn à sa large part. oo
Ce qui et affreux, c'est que fort souvent, les policiers

eles jug + avent à quoi s’en tenir sur ces monstres, Ils se
doutent partaitement qu’an jouroù l’auire, tel ou tel resi.

diviste en liberté couvrira ses mains de sans humain...
Mais que faire? La loi ne leur permet pas de condæm-

per ces himmes avant leur crime accompli. Tous nos con-

stoyens se -ouviennent de ce fou à Montreal, qui était
catalogue jor la police, reconnu comme maniaque, mais
qui demesivait quand mème libre . . . jusqu’au jour où il
coupa Un du «vs amis par morceaux, pour donner sa chair

1l est de
fauves.

  

 

 

  

 

  

en pâture : < à chiens! Voilà un cas typique. Les autorités
savaient homme dangereux, mais ne pouvaient pas le
faire arréter ans preuve .. .

Quat ! 0 leur parvint, cette preuve, olla Scaiÿt d'un-
proce nates’

Trou fai que Nous avons coup hi dachure la main U ++ nog.

"us dans :i: » “(TANZET fine] vé, son pére na pos de nouncons.
at ben ! val point le pro-! ON AURAIT DU LE SAVOIR...
Woe des 1 Mberté est Com- Beeler la oun drame soudain ime

 

   

     

¢ 7 TEMAIQUETR QUE prévisibie> Pas di
n'onstrueux ont été, sort de prison. Ii pLofr
“me pays, À moins mois, sejour qui pari assez

sob tervals Et rels long à la justice pour le punir d'a-
voir une premiere fois, cn 1932, Lire

sur oclle qu'il ne devalt pas mane
quer plus tard II avait allein:
la poitrine ot avait blessé à

le pauvre gosse qu'i! ‘
sitôt sorti de cace.
ses brutaiites La par:
voulait le quitter

L'ENPANT TORTURE

Le 320 mai, à Henevent. dans ‘a
Creuse, une Pnquée bien tardive.
,revele qu'un inforure bamhn de
"deux ams, mort A Ul de Ges

va raffi-

DI Ban
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Marne Carne Summons a rm-

vé ses deux filles, à unLopique, en plaçant des cap-€ “de stryehnine dans leur pain.id femme avait dejà manifestéde tirnes de demence dangereuse.Que faisait-elle en liberté?

ea, Whe ey; mires jes plus civi-
fi du minder

» et NO voudrions c'est rap-
+ aie au hasird, trols
hey FER DN tour tap-i mane a > - foe
* ne

Le 4 mat“ Bie un >IEE Bonn entier italien,
phnêtie nuitamment TERETE eRthey " ve .

pr pay mine de Savigny-| Dans une maison de le grande
Helin 1p, de Uarte, Deux batles |ville € Washington, l’une des plus
MA. eg ve ‘irevae aux le car- |etvilisées du monde, In petite Edith
Bon pry). pa Riley fut (euse prisonnière danse
en hey PAN de six ans, fruit] une casse à piano durant quatre
bout gy JON avec Tallon, ne-| années! Des voisine se plaignaient
Hs Gest mo Fm balle dans fa) depuis longtemps de la conduite
me tombe§ Sol grand-père en-; ancrmale et inguiétante des pa-
Nie A bn a tour 1 gest une |rents de la fillette, dont fix avaient
FLE Roger he lie a:ra pour le[ constaté la disparition. Ponrquet

Chea 0, 0° Oise ans qui.) avoir attendu qualre an pour + Poe d'intervenir. Le lépérer ln petite martyre?

 

: en janvier 1932, Albert Préville:

"tard. L''nfant ‘meurt. Et Cest alors as

LE PETIT JOURNAL

DEMENTS EN
| TEE"prerma --

nés que lui infligeait depuis sa nils-
sance: sa prapre mère. La justice on
recherchant celle-ci, s'aperçoit qu'el-
le à déjà été en prison ponr vol.
L'enquête révéie que ce n'est pas une
brusque colère qui a armé la mére

LE PREMIER COUP
Une première fous, une brave fem-

me, sa voisine, étant entrée chez
elle par hasard avait trouvé l'enfant
gémissant faiblement dans un coin
sale au delà de toute description €:
I» crane fendu Sur les in.‘ances d-

!la voisine, le docteur est alerté, qui
ordonne le transfert à l'hôpital. L
;mère prétend que l'enfant est tom-
l bé de sonlit. On ne lui d“mande p-
plus. L'enfant trépané. guéri, on le
lui rend.

AUTRE DECOUVERTE
Qulr.ze jours plus tard. la voisin

revient et ‘rouve en pon mols d
: février, le bébé roulé dans un jour-
‘nal au fond d'une soupente sans
(feu. Il est couvert de plaies atrocrs
et n'a même plus la force ve g@nir.
Cet» fois. la mère pré'end que, en
son atoonre, l'enfant s'est brûlé en
se ren ant une caswrole d'eau d'une « -de atiarhée à une bran-

sur de corps. De nouvean,  rhe à un: hauteur de 40 pieds!
ne fait quértr Je docteur, De Ta virtime n'avait pour tout v

nouveau, l'enfant est nus à l'hôpi-  temrat qu'ane paire de bas. L'as-
“il, et de nouveau, à peine guéri. s:0it séjourné deux ans

- “et dan. en asile d'afiénés. Pourquai
n°y était-il pas demeuré”

 

Lowell Bell, âgé de 16 ans, tus une
jeune fille de 17 ans, Louise Teu-
ber, à San Diego, Californie. Le

cada-r- de fa jeure fille fut dé-
couvert pendu à un arbre, au bout

    

 

      
cette petite

me “hevillée au corps!
DERNIER ACTE ! “is.

À la troisieme intervention de la :.. °°
ane, au ‘rolième ‘ransfert à .

l'hôpital, 11 est tout de même trop la.

  

cane Teal que Lt

à mère avi: €

 

 

  

et alors seulement qu'une enquête lai 5:

 

  

é celn'on 3
ie | D0 rraie

po {| A qui 4 1Lue à. 013 ne le out
e

7

CAGE!
r-tourné pour lui brûler i> do
Et la troisième fois. après lui avoir
vrillé les pieds sur le poéle rcuze,
:près lui avoir brisé les dents dans
it bouche & coups de fourchette, elle
Irs ut & fait avaier!... Cet enfant
avait un pére, ce pére était, dit-on,
:N brave homme. Qu'a-t-il fait? Las
des méchancetés de sa femme et sa-
rhant qu'elle a plusieurs fois déjà
tenté de tuer son enfant, iest parti.

ns rien dire! Cet enfant est re-
venu trois fois à l'hôpital, trois fois
11 à été soigné, très probablement
par les mêmes docteurs. Qu'a-t-on
fais à Ihopita!? Rien...

POURQUOI LA LIBERTE?

Ie 2 juin, près de Toulouse, 8i-
“on Piasse, 35 ans, tue d’un coup de
12511 son cousin qui l’hébergesit. N
5 à dix ans, Piasse avait déjà Lué à

coups de revolver sa femme et son
| beau-père. Que falai*-li en liber’ -?

Voila trols fais divers, choisis,
répé'ons, presque au hasard
"dent par quatre cadavres

de braves gens et deux blesses. ls
ont, de toute évidence, l'oetivre de

- 1% de fous. Que faisuent-
s'-ce qu'un examen

-ntif de chacun de ces
slt pas, dès © proirome, dù

deviner le drame imminen:?
l nas d'une ciidence effroya-

rs la rie.

  

 

  
    

     

  

   

 

rous coud:
fauves qui

ja visaze e: qui
. Qui devralenêtre À lé ir

plaen ac?
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RAPIDE et ECONOMIQUE -
le genre de Poêle Electrique que vous avez
    

   

foujours désiré

       

  

 

  
  

     

   

  

 

fera livrer ce poèle cabinet, tout émaillé chex

vous —— termes faciles pour la ba'anc-—et le
prix n'est que de 5134.50, installation comprise.
Autres modeles à aus hac prix que $99.58.

Le prix comprend le montage des

ES REYAS toujours “à mips

et cuits exactement au goul
de La famitie—ane cuisine propre
et fraiche—libre de fumee. de
suie ef de cendres—protection
contre is vapeur et la flamme
te!s sont is avantages que pro-
care à la cuisin= un Poele
Northern Electric-Gurner.

IL FST PEL" COUTEUXde cuire
à Télectrictié. Comme question
de fait c'est ane économe pro-
noncee. Le courant électrique
n'est necessaire qu'une partie du
temps vu que le chaleur “emma-
magasinée” y est pour besuconp
dns la cuisson. De plus les
viandes ct autres aliments subis-
sent si peu de perte. que l'éco-
nemie réalisée représenter be
prix d'un Poéle Northern Elec-
tr'e-Curney, en un certain nom-

bre d'années. Des épreuves se-
vères prouvent que votre poële
vlectrique ne devrait pas vous
coliter plus dr $3.73 & $4.00 par
mois—et même moins sl votre
famille n'est pas de plus de deux
ou trois personnes

Demandez À un quelconque des
marchands mentionnes ci-bas les
détails de notre Offre spéciale
d Installation. Peur la conumo-
d'été de nos marchands et clients,
une série complèle des poéles
Northern Electrie-Gurney peu-
vent être vus à nos sailes de
mantre, 1620 ouest, rue Notre-

  fils et l’installation complète Dame

Mirrasit 8 LaRalle
330, rue Beaubirn

Harry Byron
1%. rue Monmouth Mount

Royal (Ville, Que.
L.A. Mace

650 Ate-Catherine Ouest
P. MeCuaiz, Limited

td Archamh
300, rus Ste

Tinel & larry,
THY, rue St-llubest

M. Reapdof,
1723, tue Notre-Dame Orest

Crane, Limited

1, Korc…   
Estitce Confederation

Vineent & May Electric Ce
4436, tus BE Dents

faux Bhethronke O «1 Grand dive

 

, Mantreat Light, Steal & Power Cone neEo Heo (tte ze

a4 Touisa les auccursales 5. rae RBte-Uathetine est
The Robert Kimpeon Mantreaf, 1.14 Montreal Kirctre Le.

; . tue Ste Catherine Quest 1, Tue BL FEUX
y A Guna & Bmothorst Wm, Rerhom & Fils,
7 117g, fue Untiorsits "04 Pers Lafontaine

 

armFlectric ==
_ CURNEY RANGES &

(coin Gur).

B ©. Klectzis Company.
098) Bivd Bt-Laurcot

Gatineau Power Company
Toutes les suecuranies

Deer Deserres, Liée
1406, rue S1-Denis

lairdauks Fleetrie Ce Rei'd
627, rue Dorchester Qu'st

Lacroix & Viger, Limlico
91 ave Meatoval Ba

dhawinizan Water & Pewrr
Company

“Poules 194 sucour les

€. 2. Atresa
HE rus Given BEC umbert. Q  
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doyer le publio de Bhakespeare, et

LA VIE LITTERAIRE (55esamehouettes de dandys, et de ai atten-

drissantes vieilles dames qui connu-

rent la reine Victoris. On peut en

 

Montréal, 11 juin 193;
—

sa mémolre de grisaille et de cou-

Jeur, de gloire et de misère. Tandis

que,» dans l'indifférence générale,

glisse sous le Tower Bridge un cargo

en partance pour l'Afrique du Sud,

Paul Cohen-Portheim : “Londres”. Traduit de l’anglais par

René Patris. (Flammarion, éditeur, Paris).
—_

Le Plus GR
OS

des Automob
iles

xModéré

Londres, comptoir de l'univers, est

de plus grand port du monde. U en

est aussi, avec ia Cité, le coeur

financier, Il est le siège de la cour

d'Angleterre, le rendez-vous des co-

Joniaux du plus grand Empire qui se

soit jamais constitué. C'est encore le

conservatoire de traditions vénéra-

bles : processions de graves magis-

trats en robes et en perruques: Té-

Jove de la garde; beefeaters de la

Tour, AU costume et au nom éga'e-

ment pittoresques. C'est un teu

dont les pierres sont imprégnées

€'histoire.

Et quand nous aurons évoqué le

Londres des grands magasins, cel

des musées, celui des clubs, celui

des parcs et des quartiers de 7ési-

dences. et le grouillement crasseux

de Whitechapel, nous serons bien

loin encore davoir énuméré toutes

les villes que contient cette visle.

Londres est un monde: c'est, dit

Léon Daudet qui l'a parcouru dans

*ous les sens, À pied et à Timocrale

des autobus, un élément, Un drame

de Shakespeare.

Quant aux Ang'ais de Londres.ils

ressemblent fort: peu à la peinture

conventionnelle que les Parisiens se

font deux. Tou; comme les Français

ne ressemblent nullement à l'Image

déguête er Un peu ridicule que les

Londoniens imaginent. Nous parlons

de la classe moyenne, dien entendu.

car les élites se connaissent mieux

| vues.

une journée y rassasier ses yeux etlou les Indes, ou l'Australie. Le pa-

cour

ais qu'uis Lairicemse Chic Ne peut

habiter sans déchoir hors du West

End. Dans le West End méme exis-

te un quartier élégant par excellen-

ce. une sorte de saint des saints:

Mayfair; et Ja résidence à Mayfair

confère un tel prestige social que les

militonnaires juifs sont prêts à tout
pour y accéder.

Mais c2s notes brèves ne préten-

dent qu'à être approximatives. En-

core une fois, dans le prodigieux en-

semble des villes qu'est Londres, fl y

a toutes sortes de gens et d'états

d'esprit, de même qu'il y a toutes

sertes de quartiers et d'aspects de

M. Cohen-Portheim, dont on avait

déjà publié “Angleterre. Ile incon--

nue”, fait éditer un “Londres” chez
Flammarion. Ce livre est traduit de

l'anglais par M. René Patris. écri.

vain délicat, traducteur de l'admira-
ble "Gog" de l'Italien Papini. Cete
traduction est de premier ordre:
nous sommes ich, en pays bilingue,

bjen placés pour en juger. Le texte
même est intéressant, mais loin de
valoir le “New-York” de Paul Mo-
rand. II ne tombe pas dans le fasti-

dieux, mais 11 n'est pes non plus
aussi vivant et original qu'on le sou-
haiterait : Un excellent travail de
professeur.

Ceux qui ont visité la capitale de

l'Empire britannique referont un
beau voyage à travers leurs souve-
nirs à l'aide de cette documentation

  

  
=de Pri

      

 

 et s'embarrassent moins de préjugés.

1 y a en Anc'e:erre des gens de |

grande cu.‘ure. d'esprit large. d'ex-

quise courtoisie et de goût sûr. Et

en Angie's v'ement cette aris.

tocratie de gence coincide —

ou du mains concidalt jusqu'aux |

bouleversements de ces dernières
2 l'artsiocratie de :a

ainsi en France
E+ cela permet

auxquels nos
: à subs-

 
 

    

  

    

  

  
  

 

  

dun
ut Comme les

crent à
oquer. L'Ang'ais
nincal er secret. |

omarqué aussi qu'i
T1 2:‘ache en effet au-

nce aux Chevaux, aux

‘évriers. rates, que les Pari-
siens au prix Goncourt.
Dans !es journaux, Je vie mon-

éaine, les mariages, les divorces, les,

faits et gestes des pegponnes de sang.

royal, oc:ipert une place dipro-
  
 

inteligente, de ce guide rédigé par
un lettré. Mais fl est bien certain
que Londres n'attire pas l'étranger

comme Paris. En voie de transfor-

mation continuelle (on achève d'y

construire des édifices modernes

déccrés par un sculpteur de rels-
tive avan:-garde, Epstein}. Londres

déçoit un peu les touristes améri-

caîins. Ceux-ci, dit Colfün-Portheim

‘“aimeraien: y vivre aux chand

 

  

villon britannique à le poupe
oonund une loque, faute do

Mais Ul claquera bent
large.
Cher vieux Londres‘

Robert RU LY
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t au vent é
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dormir dans des lits élisabé:hains

en un mot s'enivrer d'un passé vé-

nérable, non sans méler à leur ad-

miration le sentiment de leur supé.

riorité d'hommes modernes”. La

dernière remarque est juste et fine

Pour les autres touristes, Londres
dont l'esprit est moins enjoué. moins

spontané et vif que celui de Paris.

Londres dont la vie nocturne es: ca.

chée dans les clubs, n'a pas les at.

traits de la capitale française. II y

manque des terrass®s aux devantu-
res des cafés: ce qu'un Parisien au

langage familier exprimait ainsi :

“Ca manque de bis:ros”. Il y man-

x =.

 

1L NEST plus nécessaire, aujourd'hui, de

   
Le Nouss au Sioux Porrope Lun: - 0

pignon d'attaque à fourchet: -

portlennée. L'anzlais est cnob : les que aussi une vue plus dégagée sur

Parisiens de borne c:asse se répar- la Tamise.

tissen: dans lous les quaruers, tan.j  N'imporie: on peut encore y cou-

   

SE TIENT ICILA CONFERENCEMONDIALE
PA

    Cet Immeuble eat celui du Musée géologique de Londres où n'ou-

vrira, le 12 juin prochain, la Conférence économique mondiale à  
Bennett et je ministre de Commerce, M. Rhodes i

 

s'astreindre par économie à acheter une
petite voiture et de se priver de ces spa-
cieuses dimensions qui sont essentielles à
un confort complet.

Le Nouveau Ford a un empattement de
1127, C'est le plus grand, le plus apa-
cieux, le plus confortable des automobiles
de prix modéré.

Bien plus, l’acheteur d'un Nouveau Ford
V-8 obtient dix autres avantages impor-
tants, et qui ajoutent notablement aux
plaisirs de l'automobilismes (H) l'incoms
parable souplesse d'un moteur À huit
cylindres en V4 (2) 75 c.-v.1 (3) 80 milles à
Vheurez (1) une culasse de cylindre toute
en aluminium; (5) plus de surface de frei-
nage pur Îlvre de poids que tout autre
automobile; (6) l'emploi de verre Inéelne
table pour toutes les glaces de tous les
modèles de luxe fermés, sans supplément
de prix; (7) les meilleurs amortisseurs
automaliques à double effets (#) des enr-
rosseries fermées entièrement en acier, et
une armature en X rigide et robuste, à
double cannclure et doublement cintrées
(9) un pont arrière flotteur aux 34, avre

PRIN

LE NOUVEAU
A<Cylindres FORD

à compter de que. €cilevoté.

s =

INCROYABLEMENT

(F. 4.0. Eact Windsor,
fntario. l'ers-chace,
pros de rechange ot
aces on plies.
ment Initial modi

 

  

 

CANADIEN

des carroescries de lignes et de -
modernes et d'un gout parfait.

Voyez noire plus proche dep: cat
demandez-lul une démonstrati +=

tique de cette nouvelle soiture— -

sant Ford V-8 de 1933.

autre automobile magnifique
meilleur marché. Le montage
choue de son moteur perfecti
e.-v.) Tul donne une souplesse
nelle.

eet

—————————

“Service” Complémen.

Examen-—Framen et réglage gratuits

et LU0bième milles.

Graisage-=Les piècre fistce au oh
&rainsées et l’huilo du moteur port +
Witement aur 190idme, 2000icme et

milles (sauf le coût de l'huile à mule

Garantie==-Carantie absolue de remp!.

ndant 90 Jours ow jusqu'au

durant cctte période, nous four

tie les pièces à remplacer ou la mor

pièces
mille,

nécessaire,

LE
Fonp v-

à compter de

“69

Paver

Prenez |

volant du Nouveau 4-Cslindres !

MODELS

     
NOUVE

CANADA, LEMETEP
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Inquelle assisient le premier ministre du Canada, l’honorable R. B. FOR [1 MOTOR coM PAN Y 0 ¥
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Lutte d'influence Italo-Allemande en Autriche

 

Montréal, 11

 

 fe
| L’anti-sémitisme menaçant. — L'exemple allemand
| MAREE SOLIDE est contagieux, — L'anschluss, ses partisans et ses

  

adversaires,
———» « autre:En veel bienta des VIENNE, 10 Dana aucun Piioimangue pos de ge, le Peesi même sy ue 1a lune agit du monde la tâche de premir Inl-j maide favoraok à ce proj, H. i de notre pla- ,nistre n'est face en ce ns ment, étant Autricisien de DELSANCE, SOI

    

  
  

    

 

or -mine les marées, : Mais elle est peut-être plus € mpll- ac esion A la dictature en Allema-on que l'aste de | quée es Autriche que partout uil- Rhe à fiatté les A utrichtens, ot n'ade rminalt de vérita- leurs. M Englebert Dolifuss doit en pas sé de renforcer jis Pars an.

      

 

     

 

  
   

 

 
Cs de la crofte tere QUeil faire tate a ee lieu tL de TAL whine, |

;
i | térieures et à dus Intrisues extérieu- Mails ce projet se here a dn!| ange que semble le res, les unes et les autres sérbures, Opptitions étrangère. I! y a d'a!11 aurait

=

été | DIFFICULTES INTERIEURES {bord cote de la Franre, qui ne tientar M. Btetson, di. A l'intérieur, 1 craint également i&s à Voir renforcer la purssance de. Observatoire de les soctaltstes qui, dit-on, a‘arment ,l'Ailmagne Car l'Itahe, qui + rap-
y

| on secret, et des nazis en sympathle proche de l'Allema sur bién de
,

i des obnervations, avec ceux d'Allemagne. Le triomphe points el notamment ir le prin.strements et des de Hitler n'a pas été sans repercus- ve de la revi.des rage; ee« par TSF. M. sis en Autriche, où d'ancins ré- hosive à lAnschhias C iche- |it constaté que, vent de Vimiter. L'ALomiagie aurai ment de l'Autriche à Al onsen.of ence de la lune, la même envoyé 300.000 marks pour fe de l'Allemagne le v.. in im.dstance « « l'Europe et le :-outentr Une propaginde nazi en medist de lItahe, et un vowin trop
|

i Nyse MT de peut varier Autriche. Cris lrquiête fort Jes I L'D'aile prévayar’e pre.
:

& 1 “414 pieds Jutls de ce pays. qui ne Henner PAS ‘ère voisin faible à -in votin  

 

,DPr À aubir le aort de leurs coréiuion- © mgr vxe distance naires allem A Vienne trou pr ra gemPoe à + 1e qui sépare le Journaux tenpént quotriennemen* CTTE D'INFLUENCENew-York. Noan-

ji

contre jes Julls, et préc} le po- De sowie ques IAmienomène, 870 eat grom. Dana cet état di véet pierre d'u noppement da; ptreratt que 4 de fièvre, la police vt la de mie] ttaxo-aliemandeterre" ee, comme bien organise At eh 1; che est ausi le terrain oyuTemps ode à lattrae- cherche-t-ÿ à sxudoy r Le ee Imass i police. et le premur u
- ed Datfus doit-il rer e :
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Englebert Dollfass, premier ministre rutrichien, qui cher ha & pre. €x 4 ‘

server l'indépendin:+ de son paye,
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| Rousselle menace ruines
l’Huile d’Olive: Ca. N

to rend votre peau |eo. Se appeiss je
, . ¥Dn meas séduisante yPC ! “1 ; " ol

re
Bu testts dea

— et c'est l'huile d'olive quiPT US shiaea jut
rend Palmolive vert

fn orrene
LJOURIPHUL, cut a tom,» +l'ig4 =: : acuéa Une fes-
de Cleopätre—"pour la beaute, {=Lome Aspdale

voire peau a besoin d'huile d'olive.” ivou à po
Depuis 3009 ans l'huile d'olive 6 ‘rant a de Cadet Row
un cosmetique velèbre. C'est pour-ts ST azerie
quoi Palmolive est de plus en phisBer,om Sl ! divine:
emplayé par les femmes pour lesvo ot herons
soins de beaute. Elles savent que—
l'abondante quantité d'h:tile d'olivea es =
dang Palmolive gariera Iv (ein| L TS =)
clair, frais et jeune

ts ruses de guerre...
lalmolive est véritablement unsont passés ||’

savon pour le teint. Une contientnals wen fl)
aucun colorant artifiviel, aucun jrri- >: L'autre
tant ni parfum fort, Emplovez7 4 fils du
Palmolive copicusement pour la

* « dans une
Loge, survenue
de juin. Ils ne

cradamment dy
Cane qui, sous

toilette et le bain. Mussez votre
PEA avec sa mousse onctueuse. Puis
rincez À l'eau chaude. ensuite a

 

 

!

4

i
l'eau froide. Achetez 3 pains de a

| æèle blentôt [fi
Cotte Qquintite d'huile > 1 I. ; Li ! ; i :

apace sur les |[|
d'otire entre dans Palmolive aujourd'hui € onstate.

“+ l'uniforme if;
chaque savon comme ce soin de beauté Palmolive

nt sfenalée {
Probliise, Elle donne A votre peau une nouvellsun mur de |i

douceur, une nouvel! oy, 4 wr,nore !
nouveau charme* ihcent sem

jdn. les pêres   cFent avant
Tissu

quoi 20,000 experts en
Beats peat ne : ;
Pumoitve. coute moins cher maintenant

Conserver ce Teint d'Ecolière  i

“ice vétalt tout | ; LL

ee | } FARAIQUE AU CAN VIA wey= i= a
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L’étrange ‘
Des bandits contrôlent le commerce de la volaille.

— Un trust de gangsters. — Ils règnent par le

chantage et la terreur.
aux prises.

— La justice et les bandits

—_—

NEW-YORK. 10. -— Les éieveurs

de volaille des Etats-Unis sont mis
en coupe régiée par des gangsters

spécialisés. Sur un commerce de

$25.000,000, ils prélevent par le chan-

tage environ 32.000000 pas an. 1

   

  

Entre le poulailler et La table du consommateur,

des bandits organisés, Ils renversent des camions,

g:1 bien évident que :es consomma-

teurs, c'est-à-dire ie grand public.

doi: en définitive solder cette note.
Mais qui se serait douté que les
gangsters portaient ur, tel in:erét à
lelevage des poules et des oies? -

UN ASSASSINAT

C'est cependant ce que des pro-
cès assez nombreux ont révélé sans
doute possible. Mais ausi songez

la formidable consommation de
es de la population améri-

 

deux milfons de Juifs sont gros
consommateurs de cette chair.

e, et surtout à New-York. où.

Le premier procès sensationnel

qui contribua à mettre A jour l'exis-

tence d'un chantage organisé sur

les éleveurs de volaille fut tenu en

1914, à l'occasion de l'assassinat

!

partie de cette

d'un riche éleveur Barnett Bantt.| ont fixé et contrôlé les prix, exigé     

dits rivaux, et son frère fut tué

aussi un mois plus tard.

UN TRUST SINGULIER

Comment ies bandits, qui sont

quelque peu hommes d'affaires, opè-

rent-ils? Is ont constitué en 1920

un trust de marchands de volaille

en gros. lis ont alors forcé, par la

menace et la violence au besoin, les

bleveurs et ‘«« marchands à faire

association. Et Us

 

racket” de 1a volai
malgré qu'elle soit toujours renais-

sante. Avec eux coopèrent mainte-

nant des employés fédéraux du ser-

vice de l'impôt sur le revenu, qui

leur communiquent des renseigne-

ments.

Finira-t-on par abettre ceux qu’,

avec des procédés divers, mais tou-

jours indument, prélévent un tribut

sur le charbon, le lait ou la volaille

des consommateurs, du public?

EEha
yl

 

      

 

 

la volaille est, aux
fixent et imposent les prix, lancent des bombes dans les magasins récalcitrants, et pré-

 

Etats-Unis, l'occasion d'odieux chantages et de violences commises par

lévent un énorme tribut sur ce commerce.

Le procès fut cependant très long

et tres embrou ce qui est peut

être bien une preuve supp:émentaire

de la puissance d°- bandits. Deux

   

des salures ou des pots dr vin

| Avant le contrôle d'un munopie de

fait, lis pouvaient ruiner qui leur
I résistait. Ils agirent aus par te!

t

d'entre eux, Cohen et Fervera, {u-|chantage.

rent condamnés à mort pour ce

meurtre, puis graciés que:ques heu-

res avant l'exécution. Le procés fut

revisé, Cohen fu: libéré. Un troi-

sième homme fut condamné puis

gracié à son tour. La comédie re-

commença avec un quatrième. Le

même Joseph Cohen qui figura dans

cette affaire fut tué 1 y a un an,

| sur le pas de sa porte, par des ban-

 

En effet, iis tenatent par a con-
cussion des fonctionnaires du de- |
partement d'hygiène. En 1926, ces

à 18 marchands Indépendants qui
s'étaient refusés À se plier aux ext

: gences du trust... du trust dirigé par :
| des bandits. Le trust put ainsi pré-
lever un tribut sur chaque lite fe
volaille vendue.

D'autres procédés furent à... em-
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LES GRANDS
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sont dur:
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fonc:ionnaires refusèrent des permis‘ biens des ducs, de l'Infantado. de, sa peine. Mis =.

la Victoire et de Medinaci:i seront
1nages
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Le culte de l’Inconnu
Une singuuerr “son

s'est récemment en
Roumanie sur ce

“Quelle est a
Soldat Inconnu -
Tleusement à H

Les fascisies d a
les gardes de ;
avisés aue ir
être, où plutot 1

Ce qui, purur ;
catastrophique
1æ patrlarut.- do

trancher le
une Croix sur

affirmant q
orthodoxe
autant que +

une initiative

peu de cha:
l an Canad.

  

   

  

BATTU AVECLA
POMPEÀ INCEMDE

| Truro None.
Charles Mis, q. +

dans ia prison à.
bondage, s'est ;
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“ait batty kp "A
le tuyau de a i» œ
je meriaça mé. >
cantre yl le ; a

| crie pompe 1: +
cier de pulice 2

it quitter in - -

! engagé 4 le fi 3

en effet s'emp-- ©
peur de re ci 1
dont 11 ecnv ue .
venir,

 

—

 

 

Ce gue taut votre téléphone.

Elargit votre

horizon social
Songez dans quel isolement vous seriez plongés

sans le téléphone. Vous ne pourriez communi-

quer avec vos amis. Eux ne pourraient vous at-

teindre. Vos relations sociales se confineraient au

cercle étroit de vos voisins immédiats. Elargir

l'horizon social n'est là qu’un des services que vous

tend le téléphone. Il magasine pour vous; il est

votre sauvegarde duns les cas d'urgence, et ces

services il vous les rend pour la bagatelle de quel-

ques sous par jour.

veus pouvez téléphoner

Pour 30 cents à environ 100 milles de
distance en utilisant le service entre postes
après 8.30 pm. Voyez la liste des taux aux que

| premières pages de votre annuaire du télépho-
ne. Le service de "Longue Distance” est faci-
le à utiliser; il est claw, rapide et économique.

«op

 
 
 

loyés contre les récalcitrants. Lun| !
d'eux vit son magasin envahi par
des brutes mercenaires, qui Doi bri-

| sèrent une jambe à coups de pid
‘c'était à New-York en 1927. On
 l'avertit qu'une autre fois, on lit
‘casserait l'autre jambe. I y eu:
| même des bombes lancés dans des
magasins.

LES CHEFS DE BANDE

Par ces procédés variés, des chef- : mer o
de bande parvinrent à un pousveir
discrétionnaire en même ‘-mps qu'à
une grosse fortune. On dis que Fin
d'eux, dont Je nom n'a jamais été
révélé, était un procureur de l'Etat
Ide New-York. Parmi ceux qui fe» -
rent identifiés, on peut ter Harold TT Le

| Taber en 1926, Arthur Heber: en! i
:1828, Ce dernier se fais 1 ;
$3.800 par semaine par :a C!

‘de Commerce des marchands d>

 i I _
Mangez de bon appetit
«+ « les Life Savers facilitent la digestion

a

5

 

  Mangez des fo
Ja "mince pie” « ‘

chons, si vous fe +

n'oubliez pas de <

un Life Saver sur

 

   

  

   

    

 

  

    

 

  
  

  

  

   

laile, — C * ainrs les be: fin du repas. < x

tours du trust, et les chefs, au fai petits bonbons « the

pete puissance, se faisaient ap- sont une aide pr pour

eler des “czar: ; ; :

Un jeune Ja digestion. Pre von
“verts

saya un moment de s'at chaque repas, Les à
   

czars. Les bandits rép:i ant eng " rent
: i! I n Coo cn

décuplant le terrorisme. De mas | se portent ¢ 3
gasins furent saceages, avee deo, dans la poche ct of

bombes lorque c'était néc-aire troués .. . sans le (re

Des camions furent renverse, au Lasont pas des Lite
bord dri routes, Les bandits pa-

vente partout, 61
troutllaient en auto sur les routes
Le procureur, Walter Rice. ne se
laissa pus intimider. Lui Aussi dé-
cupla son activité, I fir.it par faire
arrêter 101 membres du trust. Mal-
gré les défaillances de nombreux
témoins, subornés ou menacés, 99
accusés furent condamnés pour vlo-
lation de !a liberté du commerce

LA LUTTE CONTINUE

Ains! fut-il mus une fin au règne
du czar Arthur Hebert, surnommé

; Toouste Mais l'exploitation avait
été longtemps d'un trop bon rape
port pour que les bandits y rrnon-

| cent ai facilement. “Une nouvaile or.
ganisation fut montée par le frère

| de Tootsle, Charles Hebert. Il fut

Les Life Save

fabriqués ust

    

 

    

  = Xd

A)NiArrêté & son tour.

chats a désorganisation cauxte a ry SANTchez certains gangsters par ia nou- HE Hisvelle loi sur la bière, en rejets plu- NOUVEAU eo yysdeurs sur le commerce des volailles.
Une nouvelle enquéte a dû être ou-
LorieLe nouveau chef, nommé Jo-

ph Welner, poursuivi ia poli eonest en fuite: Les meneurs deToi. * Pastiles de menthe batches comeon 

 

Le plus récentefensive légale espèrent venir à bout  de la tâche qu'Mîis ont entreprise,  



    Bien qu'ayant le coeur
à droite,l'étudiant

sera heureux

, 10. — On 8BUCAREST. l'aventure du
aon Constantin Dinu qui,

Fanoureux malheureux, #e tire
OU revoiver dans le
or Mals i avait le coour
2role, of octis snonisile
physiologique jul sauva la vie.

Ela ui Wh 2% onapeheur, car -“un pn belie, touchée

pret désespoir, s'est Lulsuée
Plendrir et ne se refuse pius

à ot homme dont elle a mis
i» coeur à l'envers

re
pe SEE

Le ragabond septuagéaaire
et philosophe

; » Ontario, 10 -A la sta.
Grima a svat présenté pour

: pour la nuit, George

Gram tiagenaure, et vaga-

bad dopa trenle sos George

Graham qi Continue de mener sa

ça errant. est bien vivant el bien
i-pit d'un jugement du

» te Brampton qui l'a offi-

; inclare mort au mois

dei 1931 La sletime d'un acci-

| dot Ja, mobile avait alors été
af “mnine dant Georg-
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T° pal dey Jous adisbed,

Grinam 4 nen voulu donner son
groan s.r les grandes questions
di ur A son avis, 11 y « deux

gares défu 10 dans notre civillea-
un L.-
amb, 8 mw xnbrent les rou-
Wom ws ne peuvent plus
me orme: > ‘ranquilles en rêvas-

#aot 1 a0<# ast ‘ abue des ‘anes,
ray

Grahan br. échangiste 0
‘e dernier budget fé-

leurs taxes lui dé-
4 ne pave rien par
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Tone é d- temps, la

far 1e ‘+ Saint-Pi-rre, à
Bauboie :- A "1ehe, ne trouvait
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  “cn est sortie tou!
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en Suisse + en
que autel partt-
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ii. une scène don
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tt» “rent été vend
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sh splendide calice.
Ale oeuvre par-

1e entatise du tra
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Un ouvrier qui décou-
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Sans un sou et sans
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% faneuxe maison de
sanding, y décous
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CHAMBRE ARTISTEMENT CONCUE
CONSTRUITE AVEC

NOYER ORIENTAL LAMINE
Voici l'ameublement Ait Moderne à syn mieux, depouillé des extravagances et excentricités da
la première heure. Eneffet, la simplicité de dessin de cette chambre en fait sa beauté | Espace
de 10 granda tiroirs sur les 3 bureaux. Le Baneillustré ici n'est pas compris dansle prix de $163
et se vend séparément

 

 

 

 

  

 
   

; “CR ) EN BOIS EN ACIER VEN ST
EN BOIS Fini emalillé ou doré. Eraillé bianc où «us EN ACIER i RENO

3 portes ot % étagd- \illuairé), Ÿ étageres. 3 -Fini dore.  Haw- oe en Emaitle gris, 2 ety “1e .
. par. (94 Hauteur 55, LAP- hauteur 19°, largeur gives. Hauteur 65". GLACIERE en ACIER

grar 4. 19°. largeur 21° Fmaillé blanc ou gris Trile

$24.95 $9.95 $16.75 memeiSITS
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Les inconvénients dûs à la chaleur
——

L'hiver est une maaucise saison pour l'automobile, nous avons

ea maintes fois l'occasion d'en donner la preuve, mais l'ête, surtout

quand il est chaud, peut, parfois, causer des incidents désagréables

contre lesquels il convient de se

prémantr.

Les principeux symptômes d'ane

chalenr excessive se tradaisent par
l'an des phénomènes suivants:

lo. D'abord. on perd de l'eau:

Je. L'eam da radiatear se tapo-

= rise.

Jo. L'ean du radicteur bout quemd ¢ molcur s'arréle;

do. Le moteur rel'ame à arrêt:
5o. Le moteur 1a. zme en marche.
Dimanche dernrer. vous auons excmipé le premier: toxons eu-
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L'ENSEMBLE D'UNE SEULE COULEUR EST LA DERNIERE VOGUE

DE

L'ayyp]
  

€

    
  

 
  
  

  
Jourd'Aui le seco: ula |

VAPORISATION DE L'EAU EN MARCHE Un ensemble d'une seule couleur altrayante est la vogue la plus répandue € la plus © Lu
Lo. _ . . donner du relief aux automobiles, d'apres les dessiniieurs, Tel qu'adopté par les voiture) \ ‘

L'eum est portée à ébullition dans le radiateur chaque fois quel Gffertes avec équipement à votre choix, les alles et les gardes-doue en forme de tamb ur « ha
celmi-ci cède à l'eau moins de calories que ne lui en apporte le moteur, mème conlrur que celle de Ia caisse. La vignette ci-hant représente la Ford V-8 de Luxe 1 © iden

§ isation est donc généralement due à ce que le radiotemr est svec caisse en vert et rayures argentérs, les ailes € fre garde-booe de la meme couleurs. \ [PI
la {pane " € tilé se 8 avesi obtenir, pour les roues, des couleurs qui font contr:ste. Vous pouvez ausavoir cet equ: “di :

meal fisematent Lente. . . . pgs seule couleur pour celui-ci ou d'autres types de voiture dans n'impacter quelle des couleurs » “Lu
Très sourent, le faisceau tabalaire da radiateur est sale à l'exté-| vignette représente aussi l'équipement completé des volturre Ford V-8 de Luxe: vitre in. 1- +

rieur, ce qui empêche le bon refroidissement par l'air. On fera prudem-| pare-brise € toutes les portes et fenclres, deux cornes de meme son, deax Linternes aro .
; fps ternes sur capot. On y trouve, en outre, dans l'equ.pement de luxe, l'aAllumeur de «garesment netloyer de temps en temps le faisceau iubalaire: pour cela, ce > « :

A ve. , . . » ; = le capot et dans le compartiment arriere, ta amo-ti--urs, : Li 3 .
qu'il y à de mieux. c'est d'y encoyer an jet d'eea assez violent (par l'in- pos compartiment «join à s'ors, arcoodoirs et rideau pour lu fe

= — —_—térieur du capot, de façon que les éclaboassures de l'eau ne ciennent
res inonder le motear.

Le radiateur étant propre, l'accès de l'air peat être gêne simple-
ment parce qu'il n°y a pas de passage d'évacantion saffisant pour l'air
choad du capot à l'extérieur: les ventillons penvent ne pas être d'assez
grande section, ou bien les sarfaces libres en arrière du moteur, entre
le planche garde-crotte et le carter, peavent être partiellement obstrnées
per quelque tôle, quelque plcque où telle installation qui a été faite
après coup.

 

Dans les toitures modernes, les capots sont manis de très grands e . damnation de
rentillons que l'on peat ouvrir on fermer à son gré; il ne feat pas 00ne PoseSeflectue pur unit (Loreen d'une ‘hatée paver || pony re

hésiter é les emrir complètement pendant l'été si la températare de navDe dimensions invariables et ect Foee oeons te mie sites

l'een du rediateur à des tendances à monter trop hant. très préclus, les pavés se Juxtapo- l'ern'rriien d'une caussee pavée en pos J
_ :sent exactement sans qu'aucun bois. lea éléments enicves pouvant Recrmmes.—— == ant sont nécessaire. être remis en piace ine fois ow ‘ra- card reer |

LES ROUTES EN CAOUTCHOUC o£2050HEE QUE, in ova dansquGrâce à la facuité de colorer le. La pénéraitsation di piage en Dee

 

cnoutchouc comme on le désire, CAOUtchouc est souhaitable. car elle

. . l'inscription des signaux du sol : Nnus vaudra des chaussers saines. Le directe .7 +
Les verrons-nous un jour au Canada? — On a fait des |iiéches de circulation. traversé-s, Siencleuses, claires cu sombres à 98 pence 1° i

expériences concluantes en Angleterre. — Pavés limites diverses est à la fois facile, volonté. et. finalement. économi- (FC au pr ;
entièrement gratuite et ausst dura. Ques par suite de : lité de pose Qui TELESA € 12 *formés d’un bloc de ciment enrobé dans une enve-

 

 

    

 

ble que Ie vage lui-même. On, de re pay es it de sa duree
loppe de caoutchouc. peut mime Pie des mnaiques pe ea vr da deu

— décoratives, pu hosrau - :
le («0 :*chouc à fait sea preuves RESULTATS POSITIFS | L'empioi des paves de «0 Verra-t-on a Londres parer des E 5

comme Intermédiaire entre la roue| 11 n'en est plus de méme aujour- | chouc n'est pas limité aux chaus- MI LL; ant Su dos .
et le sos. Jusqu'ici cét Intermédiaire d'hui. La sve de netan sées. Le cavutchouc constitue un sol. des policiers zebres ? lettres. Le .faisais partie de la roue. Pourquel | ds plantations dépasse de beaucoup idéal pour les atellers, laboratoires. —__ (fj me le docteur ¢
Te 5 -1j pas solidaire de l'autre la capacité d'absorption. Les cours

|

©. et, particulièrement. dans les, LONDRES. 10 Les agents de travail jul a. :partie. c'est-à-dire du &0i? sont bas et demeureron: bas, st la établissements ou l'on manipule des circulation de Lmnd“x viennent coup deprit n 5
On ferait ainsi bénéficier toutes consommation permet aux pianta- dè% objets fragiles. dexpérimenter Un nous au manteau in a ae .

Jes roues, quel!e que soit jeur nature,| tions de travailler de grandes mas- FPREUVES CONCLUANTES rayé orange et bieu et don: :a vial- fendra SR
€es avantages de la précieuse ma- ses de matière. Quant A ia techni-| Du point de vue résistance, Ia hillté est plus grande que celle dee endre che
tière. Ce serait la chaussée intégra-| que du pavage en can N° ic. « eo prouve à été faite en Angleterre, manteaux d'une scie couleur. ce== =
lemen se défage peu à peu

Voici entre autres une solution ex-
trémement ingénieuse, qui est l'oœeu-
vre de :a grande firme Dunlop. dont

jiencieuse, étanche, facile à
{rant ups adhe" noe

      
 

Cette 1dée du pavage en caout-

si lon ve: un meanze à ducs
ment rapide. Cette opération peut

être efieciuee à proximité du chan-
tier de pavage, le transport du pavé
compiet étan: ainsi réduit au mi-
nimum.
L'emploi n'exige aucun appren-

tissage. On opère exactement comme
pour les pavés de bois. Le hauteur
du pavé est de 4 pouces, la largeur
est égale à celle de deux pavés de

+, D'exceienis resultats ont eld obte- 4

nus à Leicester, à Cover ev, A Hinek- |
ley, ainsi que dans | usihe méme de

Fos: Dunlop, où l'on à procede à de
dures experiences, pur exemples
134 ps 0 . [SS *

surface d'epreuve, d'un reulrau à

Vapeur pesant 10 tonnes, par exem-
pe encore le passage. sur cette,

même surface, répéte un mi.:10.1 de
fois, d'une rour de camion chargé

    

  

    

 

TRAVAIL DE
PRISO

PARIS :
a prison Se.

arrivé au Le

  

doubler ce ch.

docteur Java:

  

  

 

“MIERS

 
 

chouc n'est pas nouvelle, mais elle
demeura dongtemps dans le domaine
de idéal, Pour Ja réaliser pratique-

ment, 11 aurait fallu pouvoir dispo-:

la compétence en matière de roule-
ment sur caoutchouc est solidement
établie.
Cette solution consiste à établir

 

u

ser d'une matière abondante et d'un , la chaussée au moyen de pavés for-
prix raisonnable, il aurait aussi faily ; MÉS d'un bloc de ciment enrobé
établir une technique nouvelle et 1a

‘

dans une enveloppe de caoutchouc. |
confirmer par l'expérience. Les pre-

|

Sur ies vues de ces éléments et de
micrs et timides essals pratiqués

|

leur assemblage, on remarquera que |
par les pays grands producteurs de l'épaisseur du caoutchouc ne cons-

i ¢mutthuue

:

Hollande. Ang'etrrre, tilue qu'une fraction de l'épaisseur:
Be'gique, avalent piutét le carac-' totale du pavé. Plus épals, Je caout-
tére de démonstrations pittoresques

|

chouc offrirait une élasticité exces-
et d'anticipations. Aucun n'a donné

|

sire et génante. On remarquera aussi
de résultats entièremeent satisfai- | que les blocs de cimen: sont isolés !sans. | on uns des autres par du caout-’

    

  

  
   
  

chore, ee qui oo ; 7
ruptures soux l'effet des réac'iona;

 

 NEVRALGIE? "romsden prpioun on)(remarquera. en outre, 3 stries!
“Je sutss une attaque on ne peut plus !fansversaies qui  aseurent une:
terrible de névraîgie faciale,” écrit transmission facile et normale du’
M. G.-H. Munro, de Paspébiac, P.G. Caontehouc au béton.
llene pouvais m'empêcher de pleurer . ; .

Houieur était terrule. Je pris TRANSPORT FACILE
  

 

 
 

*% ë :; A T-R.C':et au bout de 20 minutes, la! Expédiés de l'usine sous foime dei douleur était disparue,

|

Elle n'est boitiers vides, les paves son duna Jamas plus revenue depuis.” Egale- transport peu oné
ment efficaces pour névrite, lum- |i Le remplissage s'effectue d: iLago, sciatique, rhumatisme. Point de! m en Prun

 

Gregues nocives.  S0c et $1 partout.
TFempietons]imived,B6.rusColborne, Toroats

%a CAPSULES
- -C ANTHRHUMATISMALES

TEMP ETON

oule à avglomêrés et par les mé-
mes moyens; le béton à employer
peut être un béton ordinaire que
l'en coule dans le pavé retourné ia
téte en bas, par exemple, un béton
Au dosage 1-2-4, On peut employer,|
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 LA CARRIERE

in XIXe siècle, — Comment Fielding se Aé-

En DemitLe sort inattendu d’une Bible.—Con-
fession publique et pendaisons.

Bo 1844, on pensait bien en avoir

find avec
ecumeurs des mera avaient éjé peu-

dizaine d'années aupara-

Can jet los navigateurs et leurs
passagers commençaient de se sen-

tr iene sécurité Le piraterie

» une chose du passé

vant,

 

Les

“Ne Soutfre plus de
Constipation

Denuis Sent Semaines”
Nt Mad ine Johnson, apres avoir
fuse du Son ALL BRAN

Kellogg

+

 

. rant de consti
eo Antirét ce temol-

MLL-BRAN soslage aû-
piton Je suts ai heu-
0 nya fait que je mme
tr vous en informer
2e mange Une grasse

IX cuti'erées à sou.
“I BRAN dans un pla-|
“He ma banane à cha-,

VA épulement du
; re pus de constipa-00 depriss sep semaines”, MadameYous 3, 1433 Forest Street

   

er Coady
La foretrAton cause souvent desDAUX de ra.la perte de l'appétit etvou ler um, * Tinsomnie, Oet état= lte 44 Manque de matière inas-_ ables pour Activer les fonctionssun, «* de vitamines B pour} Mier Le Son AlLL-BRAN Kel-bee les Teiietme toutes deux. aussiFue * "pour le any.Maes Inassimilables” du |aALLAN Wwaenl comme leahl - Elles se forment enJoe. dans l'organisme, etPo” déragent les déchets dei
a1 ALL HUAN A 1a place dexSlisrogy yO VII ituibies Deux

  

 

1 he ahxcrhéss quotidienne
mationant1 Presque tous les can atique rom Di M je mal eat shronique, à
* frattopn nIS n'âten pas xoulagé parBemplaie 1. C'Ultes votre médecin |
Br VoietM Aral eC pour ey) -1
put Be Loue en 148 pañnets rouge € |

toutes ten épiceries,Pre Boites. à London, Ontorig.

la piraterie. Les derniers
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Fleiding se
passager désagréable, buvant

EN AMERIQUE DU SUD fvre
A cœtte époque, le capitaine Flel.

ditig commandait le petit vauseau
“Vitula” parti de Liverpool à des-
tination de l'Argentine Fielding,
fils d'un soldat anglais avait vecu
quelgie temps au Canada, dans la
péninsule de Gaspé. C'était un ma-
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Lo mason tai '

TAN dines, les faireJ Dans
Pa OL Den de a.a ‘ro

var" at a

“Canaine, Je

Taie-vois”,
Se Ms konzie Il

Cans on dos

SERMFNT SUR LA BIBLE
Par ‘in cam dimanche matin

de .Fquateur,

les conjures sarmersn*

PNI Le second endormi €
ns a eau Un ma-
a ce moment fu!

ars réflexion. Pai.
va Un homme à a
cupare sure: en has
n Mais Fusiding. Qu
derrisre ja porte, lui a

coup de hache formtan

   

 

  
    

 

  

   
  
        

  
  

 

devait paser ©
lourdes tax vp
nonce. et autpiis ,
a Tous pe nent à

chargemen* Bu veut T
Mass L' heat cas ame ds hom-
mes. avec qui oda - .

   

    

   

  

 

   
  

 

Les qiaer Boma. 4 ape) 0 +: le tua du coup Geor-nen furent pus me: Se = cr EME de Ie ep

au reome sn terne), sanvisut fortsa à 16 de capone, Fn tou’ <x hommes furens mad'un 104ume plus d
sacrés, U ten restait plus que doux

quine fussons pas dans le secret de

‘a mutiner.e Te Jugérent plus pru-
dent de se mettre d'arcord avec les
révoités Tous décidèrent de deve-
mir qurates De jurérent sur la Bi-
hie de George d'obéir A Fielding
leur nouvean canitaine

deux LE TOUR DE FIELDING
deux pricrent des cesta de Fielding avalt promis de diviser
Välswaäaux de les tapatrtes. La quu-jle trésor contenu dans la cale enire

part refusérent, ear ils n'atmaxnt {les membres de l'équipage Mats :
frag le togard mauvais de leur cai-} déstrait le garder pour lut, et #1
ièque Enfin le capraime Sands commença d'engager certaine de ses
Mackenzis, du Badd’, accept[pirates à se débarrasser dés autres

C'était un rudd: homme de mem qui ls hommes bavardèrent entre eux
nwavalt pear de rien sapareurent dir jeu mené par leur
[+ ‘Saad nn” emmoitait a Lou.

dees de l'or et de l'arcent eu Mitros
Son équipage éiait de douse hom-

sotr fls âge de quaorz- :
ge Fielding, mono 4 bord Jd Vis

ula,
Fielding el son fs puient se-

chapo rs parvineent au Chia

Ila avalent emmené qu es Ins-
trumenits de bord, des priate, et

le Bible dont George, foru de
ture, ne se separait pas T

 

 

   

Ta a'emparèrent de lui pendant sou

somuiell, je Ilèrent de grosses oor- 

Mes Cols lalait quatorge Pea
nes À bord avec les deux Dé cagers

montra d'ailleurs un
sec

et cherchant querelle quand {] état

MACKENZIE FIXE SON DESTIN
Flelding s jla d'amitié avec un

Irlandais prêt à tout nomme Per-
Il avait une jambe de

bois, mais se déplaçait avec autant
Fielding

mee IL

 

derr-

éviaia à

capitaine, et décidèrent de le tuer

centAfrau. Gorge vu in me.

|

REIRCARNATIONme sort que son père. Il demanda
dr ne pas être sinaré d> sa B:b'e
mals cotle satsfaction suprAme jy
Tut refusie.
Les ax ares

a. rs à qui mieux m
que mal! dirigé. le

THEOLOGIQUE
ROUBAIX, 12 —Mme Añnie Br.

x ‘Tant bin |+aut, ja théosophe bien conaue qui“Saladin” fini ja célébré son B5e anniversaire envar échouer sur la ce de Nou. octobre dernier, et qui s'est établisvroe-Ecoss*, en un endroi qui e

|

« AH + dans ind», s'affaib.it deVonjours appelé “la Pointe Sa:adin Jour en jour. Elle affirme toujoursLei qua're conjurés qui avrien' sa foi dans la réincarnation et estaidé Fielding furent arrété, Ju& ‘>| persuadée qu'elle reviendra sur laeà condamnés. Is furent iændus lejterre dans * or d'un Hindou quil30 jullier 1844, & Halifax Peg.og | feri La grandeur de sa patrieavant la quadrupie pendaison, fr
ine confession publique, « «mbras-
»4 PS COMpaznons sr fes Jouss

——ee-re- —

Comb'en savez-vous 27: LONDRES, 19 —Ay Calege vari.de mols ? ra oyai de Londres, on emplois
m nt du gaz hilarant, lors-
QUI s'agit danesthésier un chatOil combien savez-vous de mots. pour une petite opération. Et lon"Vis QUI CraYez connaître bien VO. Assure que Minet sous l'infizenca‘re langue? du dit gaz. fair en‘endre quelque-
fais de vrus éclats de “out
Comme ine per-inne

* ‘es Anima,x 13.
es dears — on
art fort ban ‘+

il se ra.
, de voir

1 de +

  

 

s'enivreren:
 

  

-—-———

Pour faire rire les chats

 

 

    
————

    — autant rire,
         

  
  

  

  

 

  

Tis
sont  

 

 

;

Fu © Co
Seasyed]

JONCS, CLIF3, i
DES

AUBAINES
= POR

39 TOUTLE |
MONDE

COLLIERS,
BRACELETS,

EPINGLETTES, }

;
DIAMANTS. 2

  

C'est ce que veut dire

NOTRE VENTE DE
60e ANNIVERSAIRE

qui bat actuellement son plein, et qui,
jusqu'ici, n'a fait que des heureux.

50 % ellonés pour

toire montre

sur l'achat d'un-
montre de {oule mar.

que. de $:5 af plus

NOTRE SPECIAL D'ANNIVERSAIRE
BAGUES CISELEES POUR

12.50
Magues, monture cisclée à la man =n or
pane de 18 carats, où vert de 14 carate

avec diamants parfaits au centre.
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La Sensation de l’Ecran: Katherine Hep

 

 

La jeune écoliére de la Nouvelle-Angleterre comparée

a Greta Garbo; on I'acclame comme une véritable

artiste aprés sa premiére apparition au cinéma.
en

HOLLYWOOD, juin 1833. — Ka-

therine Hepburn est la plus grande
w nsation de Ho"ywaod Ces

vension mémorable de Garbo au

rang d'étoile.

Me H-pd in des: e0.e a ou

au lendemain. nayant qu'un seul|trée a Bryn

s sports divers à aidé par la suite

À développer chez l'actrice ia grkcu

:« :#<-|des mouvements.
Après avoir fréquenté le très sé-

‘lect "Oxford School for Qurls” à

Hariford. Mile Hepburn fit son en-
Mawr, oollége bien

film à son crédit. “A Bill of Divor- connu ‘aux Etats-Unis. et duquel elle

cemon: TL 2 vifft à  

 

:vvaincre ‘gradua en juin. 1528. C'était au

Hollywood de la naissance d'une [cours de son séjour à Bryn Mawy

ne . : ver ar. a w]e

John : en somume

responsable pour le succes rapide de

la jrune artiste, mas Katherine

Henburn lui prouva son habilité a

jouer aux côtes d'un st crand acteur

: sun des dix

 

  

 

SON ENFANCE

L'interét que porte Kaiherine

Hepburn 4 l'ecran. remcnié À ses

pr.mières années. Des .âge je dix

ans, ele sintéressa:t à ‘vus les ma-
8 s € 8s COYTNL OX ©.nte

le C:n-ma, €? ne manquait aucune

chance d'assis'er à une represen-
tation de vues animes.
Pour une certaine raison. que sa

famille mème ignore. Katherine
semb:? asoir ée mis: -1 Monde avec
ce desir de devenir actr:.e. Car au-
cun membre de sa fam k
tien: au thear Son :
N. Hepburn. est un medscin à Harr-
ford, Cn ‘au Katherine
a WT = vo -

   

  

  

  

   

 

  
Mile Hepburn dans um

 

que Katherine déc:da définit:s>-

ment de sa ciarmere. Elle annonça
ses projes à s°s parents, en quit-
"tant le coiléce, rans qu'ils ne mon-
tren: aucun enthousiesme Mus tis
aaien: vieve Katherine à penser
pour elle-même: ils ne i'empé he-
rent pis le suivie SA vole

LES DEBUTS

Bun qu'e.le eut ren. n°ré le ai
ces des £a preauere apparition su.
l'ecran, Katherine H->pburn neu:

pas :cujours Dame Fortune & ses

côués. Ses premières annees au

theatre furen: cuvusues de des
rements. Une troupe dactours de
Baltimore ut o!f:ig sa premiere
chanse de jouer au :heätre mats
trous semaines ap:ès jarrivée de
Katherine, ia troupe disparu: de [4

circu.ativn. Le directeur de la ou-
pe offrit ensuite un role importan”

à Mie Hepb:rn dans “The Big
Pond’. qu: prepa:pour New-

York La pièce o::vrie à Great Neck.- A R ! ;
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de ses momenis suns cus.
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pas snore assés d'expérience pour
ie Brosdway.
Finalement, elle accrocha un bon

rôle dans “Ag and Mrs. Bottle”!
Encore une fois, Katherine se vit:
enlever aon rôle par une autre ac!
trice. Cette dernière n'eût pas le
succés attendu es le rôle fut rendu
4 Mle Hepburn. Elle réussit, pour
voir les portes du théâtre se fer-
mer, avant que Je public ait pu .ap-
précier à sa juste valeur.

ENFIN SUR LE BROADWAY

La chance sourit enfin à Kathe-.
rine Hepburn au temps od l'on était
à la recherche de talents pour sup
porter Les!ie Howard dans la nou-
vele pièce. “Animal Kingdom”. On
essays Mile Hepburn durant six

rs, mais elle essuya une décep-
“ton
Encore une fois, \a vaillaiie petite

actrice r'enrôls dans la troupe qui
jeualt “Warrior's Husband’ © eile fut
engagée, renvoyée et reprise. Cette

piece avait finalement présenté Mile
Hepburn au public de New-York :
Puis vint Je cinéma Avant la fer-|

mere de Husband”
Katherine signait un contrat nour|

remplir un rôle Important auprès de

John Barrymore dans “A B.! of

  

 
  

 

Divorcemen*
Son sourire et <a pe ar v
se C Rate

HOLLYWOOD
Après avoir termine "A Bi! «

Divorcement”. Katherine |Hepbur:
passa dans une salle privee pa .:
Ssister à la projection de sen pre-
meer fim. “Void la Lin de ma cass

e ay c:néma. sec: 8-1-

elle. ER elle fit des 18 pour jus= Tr

= vacances en Europe

La défaite r'étaig rien ce
vead pour Mile Hepburn. els aval
passé au travers Ge quatre A:

de désappo.riements.
Mais voici que es produciers do

ema ne furent pas d'accor
“actrices, en d& qui concerair ses
talents. Ils crurent que “A Bil of

Divorcement” remporterait un réel
"iccès et des louanges de is part du!

  

   

  

 

   

 

Dic of des critiques. ce ©; arriva mem
en effet ‘

RETOUR AU BUCCES
A son retour d Europe. Katherine

Hepburn ae trouva soudainement In

Reine de Hollywood. Deprils Garbo,
aucune setrice n'avai: réussi à créer’
une s‘nantion aussi grande dars Je
monde du cinéms.
Son travail sur l'écran res: pes

la sete raison qui explique le succès
retentiseans de Karhertne à Hally-

wood. .
Ele possède en pue, un sourire

charmeur, Fire et une jeune por.
sonne très intéressante à connaître
de NS ee et DAT. men

“-male

On lui demandait récemmer’
‘Qui a-t-1 chez vous qui vous dore
‘a répuration d'être un pri folle?”
F: Katherine de répondre “fim-
p'ement parce que je suis ne jeune
fille absolument normae.° Les gens
trop ænsés à Hollywood  pasen:
pour des fous. C'est le prix que on
pile pour vouloir être nature: A

reni S. 8. Hepburn, était un mi- première représentation, Katherine mon arrivée ici. j'ai essayé en vain
nistre protestant de la Virginie. Unlrequt une notice: elle n'était pas’ d'être moi-même. de mener ma vic
cousin du côté de as mère, Alanson
Bigelow Houghton, était autrefois
ambassadeur d'Allemagne en An-

gleterre.

Alors qu'iis n'étaient pas très ri-

ches, ies Hepburn ont toujours été
A Jace Ls possédent unc Joe pro-
priété à Hartford. et cette maison
paisible et agréable est le “home”
typique.

Katherine sentit l'appel du théâtre
vers ses quatorze an: Durant Je

temps des vacanc?s passé à ia villa
de campagne des Hepbi:n à Fen-
wick. elle orgenisait des représeen-
tations d'amateurs avec les enfants
des voisins; 5°8 frères, Robert et Ri-
chard. écrivident les pièces de théd-
tres. ‘Ils sont aujourd'hui étudiants
au collège Harvard.» et Katherine
jounrit toujours jes premiers rôles

L'ATHLETE
le théâtre n'était pas son ui

pess*-temps, Elle aimait la lecture
À la folle, était une étudiante sé-
Tieuse et une habile athlète.

Elle était une des meilleures n&-
felises de son entourage, plongeait

À la perfection, était parfaitement
à son aise sur des palins à glace, et
& l'âge de 17 ana, était une des con-
currentes au champlornat de golf

c aoû Blak Ces enusinement dans

   

 

“mûre” pour le Broidway. “A ma façon, # de faire les choses

On a trata d'excentru;xe parce
qu'elle aimait à porter des “over-
as’ et des sou..ers pats, en dehors

de ses he‘ires de travail
dû renoncer à sa brie voiture et
conduit maintenant un petit

ser’. Ele 8 remplacé ses "veralls”
confab. ar de

see PUS féminines Mlle Hepburn ne

! veut pas êtze “différente mals tou:
cela la contrarie beaucoup
Ele méne actuellement ue

tranquilie Ele habile une modeste ‘ton

Montréal, 11 juin 1953

  

burn
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A her.ae Heplurn sount en se frposant sur Ia plage «-

sourire l'a aidée a travers sre annee de malchance, a
natteigne is renommée au cinema.

 

_…

Kacherire eet le tennis.
11 y à cepenciant

‘road-) equel Mile Hepbur:

prononcer

 

Cals une Voltre Ce MAIQUE ét'ar-!Maison A Boverly H

fête, conduite par 1. chaTfeur cn deux seevieurs. Un re

 

æ
Le cor

Ogde
cal de New-York, €:
divorcee?

vie Katherine refuse de
Personne

 

 

 

 

Mais cette première représenta-| Qui me plaisasent et me rappor-
tion eut sa récompense. Arthur Hop-; talent le plus de confort et le plus
kins, producieur de New-York, y as-! de plaisir Mais j'ai dû cesser, sa-
sistait. et offrit un rôle da
pièce “These Days’ Ce fut un fias
co, et Ketherine se remit à la re.
cherche de travail.

Puis vint sa ‘hance de jouer au-

| près de Philip Merivale dans “Desuth
Takes a Holiday". Ele travaia
sans repos pendant Jes répétitions
Mais au moment de l'ouverture de
18 ptéce, une autre acirice rem; ie.

la pauvre Ka’herine. Elle n'avait

AIGRIS CONTRE LE MONDE
ENTIER?— CELA

DEPEND DU FOIE
Stimulez la Bilede Votre Foie
—Pas besoin de Calomel,

Afainten gens quis sent nt nigeria eaten le
entier, Tue et da n or asoit nt
Ë ostmmrteut l'erroie de pronire des ele,UÎLee, PRISE MEAIRE, De 1 001Qu'ils À Ache |Parada bean lin oul fir + ogi
luteeuna et fguurant In foi
Ce dent mA Aves brein, cent Ra stir er ta

blede, a de (nm aneeg À faire Bf camer (ar
. ruz 1 res QuetbAty "|

Vilalta dana vos Intent ine ve - orm
afones oth voy lutaring | AL ACTIale
Ja Carier'y Littis Liver Pills (Foitume Jib,Corr pour Ja Prés vous remeisemt bins
Fuze alsa Thesiretyee BA,
Demandes I KP lrrr 20 en JE Panne Jew
380. cles Loum lee phartpacions, ’

  

 

 

   

  

 

    

 

     

 

 ntm) Ir lee +

chant que J'étais maintenant cone-
ltamment aous l'oell observateur de
Hollywood.”

| Des histoires fantastiques ont cou-!
im sur je compte de Katherine!
[ Hepburn. dès son entrée & Holly- |
wood On lui attribua une fortune
coinéenle, parce qu'elle se baladait|

|

  

HOLLYWOOD POTINE...
Tn a pereonns dans toute Ia rcloate

"1 cinéma qui aime autant à servir
vans les airs que l'acteur Wii! Rogers
"ændant, 11 n'& pas d'avion, ot se con
verte d'employer les afrepianes comme
: ren de trennportadion rapide Len éi-
rectenrs Henry King, Prank Borzagrs et
ewnrd Hughes, lea acteurs Paul Lukas.

Ars Peery ot Pen Îven ont tour leur!
TS Ryion et sont de fersents amateurs

des airs Bally Rilers est la seule acliice
du cinéma qui pent vanter A'avetr un
avion qui fut erpartionne: Ann Hantine
en posséde auval un. male elle ne le van.
ét pre

   

 

 

 
  

 

“>
James Dunn et Preaten Poster avail.

irnt Leas lee den aux studios Pox st ont
roel on eommun: fp vendalsnt dee auto-
meoblies avant de faire du cinfma Dunn
était vendeur À New Rochelle, New-York.

 

 et Porter apdralt sev Ventes À Camden.
New-Jersay, où & Philadelphie.  
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Un Mal
de Dent

peut gater les plus beaux
jours de vos vacances

Ayez scin d’ajouter une

bouteille de

Gouttes du
Dr Barrett

à Vos

Médicaments d'Urgence

LES GOUTTES DU
Dr. BARRETT
fqui soulagent en 1 minute)

Devialent être dara tous irs foyerm
tout comme ls teinture bode »

plroxyde, collodion, gue
pansements, ete, etr

PREVENEZ la NECESSITE
EXIGEZ-LEN DE VOTRE

PHARMACIEN

25c
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Eo 0 ° Mme BUSTER KEATON L'ARTCINEMATOGRA- NOUVELLESDES STUDIOSEE ! PHIQUE EST LIBRE E.izsleth Ailen, aetrice anglaise qui fut

Bienvenue, pe-] WISS COLUMBO Vous tombez mat,

 

  

   

  

  

   
  

 

  
     

  

 

  

  

  

  

    
    

 

  (ldæyn à la suite de son succes dans—— Reserved for Ladia
ward. a été empruntée p

   

avec leslie Hoe

| demandée en Amérique par le Metros

le RKO pour

 

  

: à ati 2 1 remplir le premier rôie féminin aux côtes
JOAN CHAWFUKE 1a belle Joan si elle

|

miss; Huss eat une étoile de la regio. of | à condition d'être natio- de Richard Dix das “Ad Man Une #
tite mate au our lub aves “chips son la radio n'est pes dans mou domsine.

| li t soudaine Indispotition de Karen Morey f

poprenait Gur eat Yous donne von! Mais pour vous consoler, je vous dirs! un | | naliste ! 11 6 fait manquer ce thls M's Alen
som de Eee arat, Fox Fim, 1401 mot de Barry Norlon: Barry naquit à | parait dans son premier fim américain
Lee en.T es Moiywood, Cailfornis

|

Buenve Aires, en Amérique du Sud, le 16! { mere mec Line! Barrymore dans Looking
N weaterd ATSACRa7 Biudios, Universal! juin 1908, #k fut baptisé Alfredo de Bi- | | Forward

 

Tom Brow anstance Cumming, Co-

|

raben. 1 vint & New-York pour ssalater |Orne G38Gower Street, Holly.

|

an combat de boxe entre Iron À Jack
Alice White, Piret Na. { Dempsey: de New-York il ee recoit & Hoi :

   
  

Lee Dr Goebbels, ministre de pro-
pagande national-suclaliste, a pro- |

 

    
  

wood. CaPenk, Californie. Mau. lywood, où 1 s'intéresan au cinéma Tu wince un Important discours surtoons) Bde Metro-GoldwynMayer | rant plusteurs mois, Barry Joa des tô:rn
TADPOTS d'u nat.onaisme et dugeen OT Californie Leurei d'extru, et plus tard for appelé à rempiir ma.de, 38ans Henry Gatat, Un rôle Important dansme tip ge ©

:eoButiiran, 23 «ns Tom premiere representation Vraiment remar-Mae Ma COEstance Cummings, 24 quable, fut dans © What ice Glory ¥porn, 19 sre j'espère Norton mnsure $ piets T1 pou'ex et demia. A bic ! #1 pèse 168 livres: 1 a les cheveux et jos
| Yeux bruna foncés Et puls voila

  Lorat-ur sg
j dont s fre a

 

ia que la erse
ment le cinema|

«d'ordre plis spir.tae, que maté. 7res La née, tie d- réformes ra-ts—doués simpuse. Afin de préc.er )
- à Laquelle do: se confnr-

   

ARVEZ Votre pseudo re-
Lay Hen a celui d'une actrice In-

embr ar bien connue? Voici le “

crn Dick Powell et Barbara
  Tie Comm .n Lan”,

dans “A Bed
mes”, sers

   GERARD Mun cher Gérart; vous
aurez sûrement une réponse de Loar

   

 

   
      

     

  

    

   

  
  

  

  
  

  
        

  

Warner-Firat National Studios, | Harvey cette fois-ci Aver main d'atre er [rma ap WR cine ' J Tom od
SMEs Chnger Rogers, même: votre demande aux B1:dios Fox Fy one Bae «® Dr; : € ne el
“a Merkel, Metro-Goldwyn-|Mosistone Clhy, Wrtmond, Cat. eu cu exemp.n LL LI RTE

aies re ity, Cel Maurice Che-j n'oubllre pas le marstat-nMat Li Mars Brian, Paramount Studios,

|

pour couvrir ratwoe MLE B. 1e Dove ne tour: phota J'at
[SN

oo a element Au revoir,

|

klteindre Mile Harve
“st

°

sen N Western Avercse, Mar
© d'art,A e th deDites à votre “petite CoreSr

- vatce qu

  

   

   

» Dove 8 déph gagné un
trpe partait de

ne Joan Crew
see traits sont] MADGE EVANR Encore des aire Le

ie bouche trop nul mais, AUONS-T qalment Botte Das.

a 20 ans la

   

      

 

  

   

    

 

  

 

   

   

 

 

    

 

    
   

  

   
  

     
  
  

  

   

    

      

 

  

  

 

    

  

     

i +4 personne ne Us ja- Warner-Pirst Ni"
ce qui « beau. Californie Gloria

. ie cinéma ame- dix, Univera! C:
oa Oui, The Jars Fox Btudiss !

“
A a fyanod, Cult

u .

i “+ de Marcietite Moreno 1438 Gower Street
> + aa le Mt Car mot Age Bally Boas

. » mvertrel de tn rés 27 ame, Lian HG
; 240 ane €; ‘ais sat 2 EH| ce Ac

- = UN AMI Dec .
tonne Das tes

re ae. can ;

‘
. we .

r 1 - PT

Ce
LI - Na

Ama rag °. Co ;

ree Cem ae ‘ Serihèens diodes, est connue ,
d

srt see ana 8
TN

. va ue
Coto. _ comme etant la nouvelle Mme

tes tes plas dar.
Tos . RL The}

: ine … c
kent plus de cha.

TO ee MONS Bu ‘er Kraton. Le divorce du cn- Far ma Ms
cons . .

«
, . . .

£20 Seal verftadle —
te SAM Ln ee * : moden de l'erran davee Natalie »

Metes-vous des mie

Ce ab seen Aen terol = : . |
tas ns DB 10012

est cas ne arte ‘ , Talmadie n'a pas encore été pro-
Pru aprrial St 0e

vo 48 rine pese 14) ¢ - .
Tel FRont-nac 1513
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"Husty Rifes Alone’, ‘Public be Lam. |

  

 

     

 

  

   

  

 

    

     

  
  

 

nod. When Strangers Marry, “The U t
kniwa Vale; '. A part de
aru?    roy

 

"ten charge à
#3 su antes
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Théâtre St-Denis
Ie publie & vu durant !a semaine qui

vient de x terminer au Betnt-Denis lo
fum ‘Les Trois Mousquetaires”. Mais tout
le inonde ne demande ce qui est arrive
su brave D'Artagnan? à ses valeureux
rompagnens d'armes, l'intrigants Mulady,
«« douce Constauce
On le anit peut-être déjà: tout l'univers

8 lu le Jivre qui fait suite aux Trois
Mousquetaires. Ca n'est pas une ralson
poif manquer de voir le film ‘Milady ©

fiche du Saint-Denis, qui vous don-
ra la clé de tout le mystere
Ce film est encore plus captivant que

i premier,
"M8; vous montrera maintenant le

prestiys que se mont acquis es quatre
valeureux mousquetaires supres de ls Coir
de France, nous les montrera dans de
nnuvellas aventuren, en | directe ave:
Richelieu qui veut leur mort st surtout
combattant les émisasires de [A dange-
reise Miisdy de Winter
La direction du Saint-Denis annonce

aussi pour vendredi solr seulement, en
cutre cu film, une grande soirée de foik-
lore avec les artistes de Ling Room
Firnitire. bien connus des radiophlies, Ces

forment un ensemble qual faut
“ndre et voir dana nos vielle chan-
« du terroir

Au théâtre Arcade

"0 Cu théatre Arcade
cette semaine à nes Rai
revue divisée en deux ser:

prosentée du
qu'à mardi ur
en Fee’ at

es: et
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proters Le titre

 rira 90 mi-
25 pe:
ecran =  

nom de
"La 4 

   

   

  

 

Chevaliers de Colomb
1 à

  

-—

Au théâtre National
——

—Comme on devalt sy attendre ’Éozs
Snyder & remporté des sa première ge
mains eu thédtre National un succes ai
populaire que la dirretion, pour antis-
frire le désir exprimé par les umateurs
de burirsque de haute clirse, à accepté
de le garder à l'affiche pour une autre
semaine.

La réputation de Bozo n'est plus à faire,
Bon unm seul suffit. Lorsqu'on dit Bozo,
on dit: le rol du rire, le plus eélebre
mime de l'Amérique, ls comédien le plus
fameux dans tout le burlesque emericain.
La chose devient tellement drôle par moe
ments qu'on se tord sur son siège.

Il faut absolument ailer voir Boso au
Nations! Le spectacle comprendrs en
outre de Bozo de !a danse par ies soeurs
Watson et les soeurs Campbell, nos meil-
lrures danseuses locales, une ouverture
musicale des MW Prou'x et des numéros
spéciaux par les vedettes suivantes: A
thur-M  Pétrie, Pizzy-Wizzy, Juilet
tris. Marie-Jeanne Bélanger, Teddy “Gooe
gies” Burns, et Mme Snyder Le spectacle
de Boza nécessite un décor qui n été

jament exécuté pour la zirconstance.
A l'écran. deux films fameux “Fareweli

avec Gary Cooper et Helen
Balance” avec Mae

     

  

Théâtre en plein
air le 20 juin 
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A Warner Broiner + Ha.
te de la ‘on et

tient Ce crie ‘6 femin on
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. Ja:K Tong et Jac: € Beat!

Aernierement par La Co |
a pour le flun ‘Pull Speed Ahead”

la istriviition qui ow ‘
‘e Chic Sale, et Diane B }

on, Preston
Fouse Niles Welch, Rddie Kane et Mn.
oie”, pare oat aes ane FO Speed
Acad

        

>» v0.
Adams acteur de 22 ane =

ir et assistant de Chester
«dernières entreprises thes-

de New York, vient de <ièner un
Lug contrat aude la compagnie Co'imbis
de Ho'tvwood, Inquelle déaire sn faire un.
acteur de luren Les Apreuses de isvtan”
ont été tellement satistaisantes, et téus-
aire, que Cell B. DeMule n fait des!
arrangements avec la Columbia pour que]
le Jeune Adams funne sez debuts au cine
tane "This May and Age. Richard Crom
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six prix de $1.00 chacen. II sera

Golutions seront tirées au sort, chaque semaine, et Ios huit premières

Les Mots Croisés du “Petit Journal}
Tre “Petit Journal” donners cha-

‘10 AGAGNER ete
MeetEEmn

que semaine deux prix de $2.00 ct

avant lc jendi qui suivra la publication de chaque problème. Les bonnes

Le Petit Journal — Montréal |
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‘Emvel de M. Gaston Morer, Montréal, F.Q)

Problème No 51

DCiree,

VILLE. ....................... PROVINCE... .. ...

HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT

3&0asa mit à !éart. — Du verte !

 

  
—- Grands tassins patur..

     

€
cu sre. perssan 7— Puissant, ;.ein!

3--Genre de <inges américains dite ein- . — Prcenue
ges araignees. — Peiiclié éterneLe. posse-s.f. — Dépourvus —

à-Conjonction. — Délberstion. -- Capi- Inierjection marsiant l'étennement
isle de la Norvege, 4—-Retrancha. — Nom vulgaire du pc   pele Chrictiania
Mon qui exprime la négation.

'
mon de certains animaux. — Adies
possessif — Adiecsi! possessif la

|

 

&-Mot — Emission par la bouche — |5- Bords d'une paie — Conjonction. —
Préfixe signitiant éga..ié. — Nom sos: | Arimaicules qui les dé-
né par Eséchiel au roi de ia terre de fritus.
Magog. @—Ores grossier de eculeur brune —

8—Préiixe indiquant ls duplication. — Groupe dé maisons Imiées des atres
Adjectif possessif. — Deux voyelles, -— Prénom dune femme renommee
Vile d'Autriche, ur ss beauté et immorta:isée par
— Temps du verbe avc.r, trarque.

vivent ds

 

   
   

   

 

Concurrente au Parc
Belmont

 

 

 

  
Le parc Belmont organise un
grand concours de beauté, le pre-
mier du genre à Montréal. Voici
Mile Cérile Couta, l'une dér-plus
Jolies concurrentes. C'est une
Monde aux yeux bleus qui ne
compte que ses vingt printemps.
Un nombre considérable de con-

‘eurrentes sont déjà sur la liste de
ce concours.

 

Cours de chant
et de musique de

l’Université McGill,
—0 |

 
Pour se rent:e au nombreuses demandes

Qui lui ont été faites, ls acuité de Mu-
aique de l'Université McGill inaugurer
cet été des cours opéciaux de chant
de composition musicale dont elle s con
fle ia direction À deux de ses prolesseur
stifizés. M. Victor Brsalt, pour le chant
st M. Ciaude Champagne, pour le “=

     

  

  

position.
Ces cours sont organisés à l'intention!

de ces jeunss gens et jeunes Îles qui
possédant quesque talent pour
ou ls composition, désirent profiter de
leurs joistrs des mois d'été pour % per-}
fectionner dans l'une ou l'autre de ces
matières. Ces cours suront !leu un fois!
par semaine et sont ouverts à tous: ils
né Décrssiient Gucun détci:sé sauf un|
droit à inaription, fixé à $330 pour le;
chant et à 18.50 pour compx ‘“lon must-|
cale. Bien entendu ON exige les cand!-
dats une bonne voix ou un ls:en: mu<cal
usceptiblen d'être déveioppes Cours Je:
ndi et le jeudi de 10 heures à midi. ot!

je mard: et je vendreis de 7 Erirrs & 9;
heures du soir Les jaçons ser
mentées en [rasça:s et en eng:a:s.
Pour le chant. les taser sont

reçues à :s Pacu.té de Mu

      

  
  

  

 

 

   

versité MeGi.:, 677 ouest, rn Shor fone,
ies lund) 12, mard! 13, #2 merc-edi 14
juin, de ii heures da matin A | heures
de apréem 1 et du sir
T heurrs 30. les fr wor i
COMPO musca'e ber nt re. des

 

méme pars et aux mêmes Heures
20 et 21 H

Ti eon est da ngraier Jue les cours de

ire 19,

 

muskes -
Les cours de ehsnt eomprenéront l'en-

veignemens du ac'‘ège et de ia ‘héorie:
usiesls. Ura Invitation tonte partite.

tere est adressée pour ces der:
aux membres des différentes ©
ia vile L'enseignement que se
de donner sur eë point l'Université Mes
Cl sere présenté sous Une forme claire
et factie qut ne manquera pas d'être tm-
médiatemert profitable. dans leur ear-
rière même, ceux qu! en Trendeoi
avantage
=>

Reprise de “La Bayadére”
au His Majesty's

——inee

  

 

   

   

   

  

  
   

8&—Verso, revers. — Portia. — Tache| T—Un des points rardinaux. — Rendre
de rousseir mats lor cu l'argent. — Espece de

7-Infiammation — Meulle — Ecorce Jeu d'hombre
du ehéne 8Peuve de Prance qui ve jette dan

8—Pronom indéfini — Ro! G'Israël — Ia Méditerranée. — Fau de vie fabr!-
Préixe marquant légalité. — Audjec- quée en Argieterre et en Ecosse
tif possem:! $—Propice, favorable. ~— Préfixe signt-!

§--Proit fu eau. -- Voe — Pelgre de “ #alflant nouve. ;
tisserand — Préfxe privatif 10—Pranom personne! — Lé:ite nt fit)

1&-—Crène. — Chignon. — Porticn, dans | Pnalriti dans Is terre avec C- €
un partage — Cheval dont 12 ro €

: - Très peu de chose. — Ap-l tre
ereeese ; A mesurer le charbon. — Pre
arti Argte rouge de Jasor. —   
  

13—March ne — Partie dire dj er: x Pre
ar'maix verebrés — Asseme “eo
Choses de méme nature t

33—Propos échanges » deux qe nes
— Phchrix. — Deg né. — Ce

14—Conjonctie — Réunion dimmes
ayant une origine cmmone, --

 

  

       a. Feive de Prarce de France sur in Bresie,
G10 jee dans le Rnôze 18-—Patriarche _— Vile de France

16 Fntrelivre régulièrement les fa). |i Aveyron. - Pape, de 66 à 78.
Bar< urnement — Hard! 16-Cuisse de chevreuil. — Balsict

Noms des Gegnants du Concours de Mots Croisés

PROBLEME No 3

Mme A. Saint-Pierre, $1.00,
8749 Blvd Gouin O., Cartierville, PQ

M. Roger Brisehois, 82.00, i
1094 Beaudry, Montréal.

Mil: M. Paule Bolduc, 1.00,
8t-Georges Beauce, Qué.

MLe Andrée Normandin, $1.00, Mlle L. Deshairs, $1 1%
3378 Jeanne Mance, Montréal, Casier 210, Asbestos, Qué

(Voir réponre du dermicr probléme en page 4

Mme Jos. Grenon, $1.00
Doibeau, Qué.

Mile Alice Dufour, $100
Victoriaville, Qué.

M.le Yvette Groulx, 8110,
7509 de Gaspé, Montre .!.

Le “SANS DOULEUR":
Dr ALP. GIROUARD, Dentiste357 BLVD SE-JOSEPH EST, coin St- penis Aklair 1639

    
   

  
  
   

  

  

j tirort au His Majestz 8 les airs al er tral.
nants et si foveux de l'hpérette de KL mar
"ULA Bavadere La Bocitté Canaîienne
d'Operest dénardte de demain*» ins

Tour matarenart

 

Orst lundt soir qu'à pesve.u reten-

  

  

 ‘amment pride par nombre de m4 manes
et d'amateirs Qqu'escé ne terete A
Afficha cette oeyire que Yon Ary ro

parm! Koad
de lupératie 4 Mune tha’
CU: 0,170 Prr bev seules Q

musicale ‘mo Qualde wen
in lncore de sa trame et ine -

# dr ren Inlrizie ef de ssn dénoue-
méccai pare] cote

Même distribution f pour Un inter.
Trite (rôle de second plans qui rrorenra
“Ta Payadère‘, Una fois de pts nous

(oursens sdmirer Mile Viret Manret,
te New-York qui chante et danse À rastr
M Lionel: Dacnain Mie Irena Trudeau
et Jo comédien Rrnest Lois
rôle sh 1] apporte bouts ea verve, ses fan-
talsiva toujours originales et un jeu as.
noullid de conventions. M. Marcel Noël.
À ses côtés, partagera les honneurs de in
partie romique da Ineuvre
IA publie «st prié de noter qu'il h'y aura

pas de repré<entalions meresedt. TI ne
“rh donné qu'ane seule matinée: samedt
—————wr -

Le Frère Vincent
fété à Ste-Cunégonde

Cest mardi our prochnis. je 1% Juin,
Hu ans bisa sous présidence de N
Ararie Chamnnd Ja fe fête de l'Aml-

in Be votgunde en l'honneur du Proce
ae

lé comit? de réception, présidé par le
Dr 3H Vienenye, d'a Hen niuggé afin
de rendre retle aolrAn agréable I) r
BIA distribution de tabne, c'ynie et olga.

telles Un goûter sera se5si après lequel
M. Alphense Venne présentera les hom-
mages des “Vieux Ancions" au Frère
Vincont et Mire Hector Lalonde cenx des
“Teunes Ancisng®,

* cut nu
MledAdD sll
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|AnnoncessClassifiées
CLASSIFICATION ET TARIF

Piançailiee, Mariage, Nalesanes, Premariage, Remsteiem.
patbles), Servion Anaisersaire. Im Memorism.
imam de 31.00 gar imestiien

AVIS DE DECES :

 

de 30s of de 10 mels par insertion.

EN-TATK EN NOIN, 10.28 pet tout bbes
18 poimia (00 foitres à 1

CR TARIF N'EST

 

tgne) l'annence

QUE FOUR BU COPFTANT.

 

Dour som.ts
— 3 cenllas par met are, or

91.35 par lasertion, (fermule courante),

TOUTES AUTRES ANNONCES CLASSZEN, 3 eentine per mot avec mines

   <n ouracléres gain
ème D senties gp “ow

 

Appel Téléphonique, MArquetie 4t81. “LE PKYIT sOL ana)

 

 
 À LOUER

MAISONS DE CAMPAGNE
A LOUER

 

  

LAC NOIR. Mesu ramp d'été meublé, dois,
glace compris, lumiere électrique. Fion-
tense 5581.

peux séparées € comp.riement mublér<,
à Mellevue. eou. giate et élrclricité. B'a-

 

  

dresser. LAncatier 4204,

MAISON déid4 à Chambly Bassin. rue 8.
Plerre, ptés gere. Tél. PL 283). Joa:i-
nette.
 

MAISON té à Page Bte-Genetére, 6 ap-
partements, grande galerie brochée. Te
BY. 1198.
   

B'acremer à A Cr.
Abord-à-Plouf-

BUNUALOW à louer
+833, Abord-à-Pioutfe. Tél
te. 6.
 

MAISONS A VENDRE

A sacrifice34 Mons, 3 logement.
Man:réa:-Nord. Té!. DUpons 481

DIVERS ——
POUR vous débarrsamer decstene, herte
M puce, Doutois, Malsdes DeSV TUE

asthme. rhumaliome, bémmorroides et cous-
sipalion. appeles HArbour 24!

 

 

 

 

 

Dés'vee-vous correspond: nis ou cotre -
pondantes * But absc:ument œbfieux, 1
Waite, épistoaire, Ou pu:re.  Adreure-
Tous asec Lmbre pour répunse. Agence In-
lernai.cnae de Cerrenponcance, Catier
Posts: 107, Station BE

CAFR OLD-MARTINIQUA, ?
! REPAS complet depuis €
Toujours ouvert

 

 

Bt-laurent
te centing

 

  
 

e bon
à CHe
  cal narcienne

er aa.
CATANCIENE d'apres le methode
de Matame Gate, 1137 St-Denis, a; peier
Mast ir 6430.

ECONOMIE paañter nos cartes d'affaires
1.85 et 2.8 le 1000.

HAIL

4 150
4, 2048 Berri
BOTR

MADAME P

fraadin Pere
or 1844. OUVERT

   

 

  

 

  Satisfaction exe te

bra Bm tous ‘es jours
4463 B.-

EDUCATION
MLLE <u HAUT-CILIY, bclelld

excesté
al  

   

 

TATED ot table salon
vous? PA. ares,
 

POELE A gas santre tabic + . . eue,
cabines argenterie. 9936 H ; ss
vière des Prairies
 
 

PETIT banjo ténor contre
gros ténar contre motocyclett.
doline. 6281 &t-André

 

TENHAINS & LonguPail c À
17714. ‘

 

CHAMULE 71 pansion }- -
Sonns contre services $
Bourbonniere. ;

VIOLON contre chaise :.
de toilette, ete. FA, 394

GRAMOPHONE Victrola …
sas 6819 Denormansi..-

AUTO contre radio

DONNERAI deux Jours le è
nage contre vélements et %

4888 Drolet

20.8

dame

HYPOTHEQUE ‘ame ©
DU. 78516

arATRE logiments déta. .. .
priété campagne. 7855 .-
 

Machine & finir peur
ves-vous ? 1086 Déserr

 

 

Le conventum des
Anciens de St-J. 1: me

Cest sujourd hil, «
qu'a leu le grand «
clens colégiens de Ba:
Un programme In

paré peur la etreune
que cette troisième re

 

se yrocurer le.r entre

Tent vez r'‘esr e-

Mur cells annee des

‘evo de Bu <--44c0=
#4 pour 936 hrs

 

 

Pourtuer une vin
journalier incerdic

—_
Moulins, 3 —Un * 6

mis le feu & un b. :
chasser une vipère *%
pouseées par le vent

Borbornne, eours complet” Pian M . .
ues, Anglais, legcns à dom:rtie a° VOIS. Ce bois à té.
Prix modérée ftudso 2024, rue |truit.
Lancaster 7004 +
 

EDUCATION

Les Simoes er 16de Lei an
prdant vacances ls¢oas math ma.

gues aux élèves devant reprendre rxa-
mens 01 désicant as perfect: ner 6a-
dresaes Profeawur Det! 1198 ave Ban.
mes. WTHank 7438

 

   

Hypnotisme-Magnétisme
LNSEI NE par un professeur de 40 anne

t

  

Gérites, . vous
faire percer a“ ag.t We

vue r ete. Torres
maladies of maureen [Pe 1ratides
sans remèdes PROFFBSEUH PORTIER,
4914 Hate Dent tes tiéatre Ba
Mancra- Te: fair 4412

Ee ————————————————— RE
BLOUTIERS

MONTHS et Horoges neti) bes, garaniiss,
TSe Resorts de montrera et hor Oc
Te. Vitres de montres fanta
es 80e Alfred Maisonneuve, 921 Rachel,
PR. 622.

TROC ou ECHANGE

Service gratuit.
———

CHRYRLER Sedan contre coupé avec shige
& Vassière 1203 Amherst

     

    

TERRAING “contre automobile. va. Tne.

PHONOORAPIE Brunswick eonrole et dis-
ques. Qu'avez-vous? 2292 Iron

TRAVAUX  menulserte et hlanchissage
contre carrosse, elo, 7170 Muanet, Ville
Bt-Miehel.

 

VOLUME chiinio et pharmacie, livrer
scleutiilques, ele, eontre radio, machine
k coudre, cabinet musique. CL. wmv.

ORTIOPHORIGUEcontre rofn- ne ou qu'a
vas-vous? 1006 Marke-Anne wet

nids
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  POUR VOTRE
DESSERT

Aves soin d'acheter nos P11"

GATHAUX a PATINNPHE

\

 

Tartes 20¢ Tarte 2
Favelts . 1h
Rolls Marah- 1 5e
allow
Mrlachen, les meil
leures, deur. 2()¢ VAIBq

1

PATISSERILS

MARATHON
404 PATIND AL AM "

IMR PAPINI AT BRT

aIR4 AT-HURERT CR "

4723 WELLINGTON Ye. 5       
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Attentat anarchiste aux Trois-Rivières
Une bombe dans une poubelle,— Accident mortel mira-

culeusement évité. — Le criminel était un expert.
TROIS-RIVIERES, 10. (Spécial au “Petit Journal”).—

Les employés de la ville s'apprétaientà jeter dans les fours
fle l'incinérateur municipal le contenu d'une poubelle,
vand l'un d'eux, M. Philippe Stevens, 1219 rue Sainte-

Marguerite, eut son attention attirée par un engin étrange
ui se trouvait dans la poubelle. L'objet ressemblait à un
ceumulateur électrique, ;

M. Stevens le ramassa et voulut en connaitre le contenu.
‘Avec ses compagnons de travail, il parvint à briser l'enve-
foppe sans causer d’explosion. Mais une capsule, tombant
sur le plancher, fit entendre une forte détonation. M. Ste-
vens découvrit d'autres capsules semblables. En les mani-
pulant, un de ses compaguons en laissa tomber une seconde,
#t une nouvelle détonation se produisit. On comprit alors
goon se trouvait en présence d'une bombe dangereusc.

 

ans l'eaprit de curiosité et d'initiative de M. Stevens, la
bombe eut été jetée dans l'incinérateur et l'explosion au-
tait alors été assez violente pour causer des accidents
mor.

OEUVRE DUN EXPERT
caminant l'engin de plus co metre sous clef ce qui resde la
>, on constate qu'il n été fa- | bombe, else ruven à dunes des

“ ton par Un novice INAiS blét “commentaires

Mens au contraire par un UU smte

lement aux Trois-Rivières. Ti firent

    

 

bas: s de l'inctnérateur, et tuer | munelle Coniment cxplisie

bar; loves La bombe pesait à pen (sence CR gin ad
pies Mires, et mesurait 5 pouces : 11 n'y 8 pas. dans :a régi
de z et 2 de dtamèêtre. L'enve- | dustrie où lon salt sonse faboer

  

bouen ivre solide se wrminait des encns de ce genre

pa couche de plomb de One 4-88
1 ‘e, trés mall/abie, pour der ai : :
nor ‘A capsule. Cette capeu'é vionte

  dde pouvait glower à l'intérieur, chistes. crimin
Et “be creux Ce mouvement, La bonbe : = Apparise par
& «+ ienchant l'explosion trwerne, | des communis'e ? On peut Aip;-

le feu à quatre méches d'une ‘ser qu'ils auraient imont- la -

 

a.
to: ir de vint pieds euvuen lque'rie reprit aus € SGT Aur:
a © en enmouléss autour de colconfié la bombe avec mission de
toEn s2ctionnent ces mâches, on [faire se:er qu'igue édifice. On +-1
ura que l'intérieur était rempit| obligé de ranpro her cet incident

 

de pousre noir. On estime que le feu des mystérieux incendies d'égits
ct tas œs mêches à une vitesse

|

qui 5e sont produits ces ‘mns der
€ n nd à le minute {riers en divers rnAroits de le pr»
Le boenbe était pirfaitsment con- | vince.

®ve ancune humidité n'avait pé- Maux le détenteur de ia bombe a :-
O-re  .à poudre était en état d'ac- y Fait été alfraye par ia responaix
e xs basogne Infernale. Qu'il ehcourait. et s'en serait dé

ENTAT COMMUNISTE? Taxsé en la jetant dans unc bite
ordures

Cr- duns le secteur des rues Ba- De toutes façons ceux qui ont fa-
driux -, Saint-Antoine que cet ins- briqué, porte. et jele dens un: pou-
Gomes de destruction n été ramas- } belie cette bombs. motiaren: en dar: -
né 541 +2 employés de is ville. MM | rer, delibérement, des vies humai-
Euiæ Pepin et J. Baileux, qui ne se ‘ns C'est bien Je ‘ype de l'atten'at,
4. tor’ pas du danger Qu'ils cou-.ariarchite, qui fa. mourir n'tm-|
mer forte qui pp 7 frapper les tnmacina-

cf Vachon procède à une tions de tern :r
#1 ito re des détectives de 13 Sa-| Y e-t-t1 des arar-hives ox

je sont venus apécta-‘ Trois-Rivières
- -
 

poraniure de la teuvclie patimerie “Chateaubriand” située augle
Moen rt Chateaubriand. Ai. (icorges Samos, le propriétaire de ce
mode, Établissement qui est sûrement lun des plus boaux et des plus
de Tes à Montréal, noms annonce qu'il y tends un choix complet
Apéclau de fantaisie, viandes cuites, salades, pain, etc, Prix très |saine * Pour ia semaine d'ouverture. Nur l'autre viguetie M. Georges |
1902. peniographié à côté de son mouvenu samion de marque Dodge
7 148 travaux de construction de colle nouvelle maison ont été |

xéoutis par Hébert & Tonsin.
Pee.

 

 

— —
Encore La loi de Lynch

dans le Tennessee:
————

HUNTSVILLE, Tenn, 19. — Des
hommes armés jusqu'aux dents se |
sont rendus maîtres de la prison |
de Scott la nuit dernière et se sont
emparés de Jérôme Boyett Har-!
vey Winchester, deux individus all
tenus sous une aceusation de meyr- |
tre. Le corps de Winchester a été
retrouvé à quelque 200 pieds de la
route sur le chemin qui mêne de!
Huntsville à Helenwood. Le corpai
de Winchester était criblé de balles|
On n’a pas encore retrouvé Boyett |

Boyell était accusé du meurtre
du chef de police de Pickett County,
G. B. Winningham. et de son fils
le député du comté, également du
même endroit. Ce double meurtre &,
eu Leu il y à trois semain-s.
Winchester élait accusé du meur-

tre de Namon Perry et de Esker
Thompson, de Winfield qus remon-
tent à quelques mois
Après e meurtre Winainghaäm ie

pére Bovett a été dét-nu à la prison
“comme otage et l'on a offert une

CHAPEAUX pour la MARIEE /
LA FILLE D'HONNEUR,
et CHAPEAUX de

TOILETTE

CHAPEAUX DE
CREPE

  

   
#84 °

“ni be QO)

Toutes Les formes, tous les coloris, couleurs pastels, et enfin le
dernier chle, que vous porterez avec orgueil à ia procession de in

FETE DIEU DIMANCHE PROCHAIN

| CHEZ CHARLEBOIS
| récompense pous le ‘Ms. Boyett a i MAGASINS POUR VOUS SERVIR
DT andWes 829, MONT-ROYAL E., pres St-Hubert

in de sa erie 1672 MONT-ROYAL E., prés Papineau
1155, STE-CATHERINE E, près Woife

4116 WELLINGTON, près Church

 
  

   

  

 

  

  
    

   

     
   

  

  

 

  
   
  

 

  

   

  
  

     

   
  

28 JOURS
DE VACANCE

or 2470
(Payable en fonds canadiens)

COUVRANT TOUTES LES DEPENSES

La Chancede votre Vie
VISITANT : .

LONDRES, OSTENDE
MIDDELBURG (La Hollande)

BRUXELLES
PARIS (4 Jours)

Un Voyage \ers le pays de Shakespeare par autobus — une grarde
tournée dv la ville de Londres par autocar — aussi un tour parmi les
Jardina de l'Angleterre jusqu'à Dover visitant la fameuse cathédrale
le Canterbury.

A Middelburg — on Hollande — Trajet par autocar en route vers
Ostende et Bruxelles, visitant Ghent et Bruges. Arrivée à Paris avee
une grande tournée par automobile passant par tous les endroits inté-
ressants, et une excursion attrayante à Versailles et Malmaison.

 

Vous ne pouvez pas laisser une telle occasion. Embarquez-vous sur le
“CALGARIC" le 23 juin ou le "LAURENTIC” juillet pour revenir
À Montréal le 22 juillet ou le 3 août.

Ras prix proportionnés pour un voyage plus lang et les facilités vou-
lues pour ceux qui désirent visiter Lourdes et assister aux cérémoniesde l'Année Sainte.

Tous tes navires possedent les objets nécessaires à Ja rélebraiton de
la sante masse.

Four tas autres renseignements ct brochures descriptives, veuilles
vous adreiser À nimporte quel agent de voyages autorisé ou à

GEORGES DUBE — Gérant du service francais,

Ligne White Star
485 rue McGill à Montréal. Téléphone MA, 7761

BUREAU À QUEBEC — 53 rue DALHOUSIESERVICE CANADIEN
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L'ATTTUCE DE LA VILLE AUSUJET DE LA GRANDE PITIE DE NOTRE UNIVERSTE
” wilre  permettre de se procurer 1, “ -

2 oe . . 1H ra achevée, car elle mille dollars ou bien de pernié T l'asphotre
Les autorités municipales qui ont souscrit un million | universitairese Vêtre, elle semblera/aux automobiles de gravir la imon- la provisionde roche à on 0

i édifi iné : ins- ; tagne. e pius
de dollars pour la construction des édifices destinés ure1a copie de celles qu'elle a In MES.ol pes? diront les déma-|des compagnies “privés veus Vix

: à loger le haut enseignement devraient demander|: : gogues: pourquoi isoler ce parc pour phrase longue, mais suffisammeni
è é a itl Neest-l pas temps de mettre Un l'avantage de quelques cavaliers. claire: plus claire en tout cas oq,| leur achèvement conformément à ce que prescrit la me À cotte situation lamentable? l'avantagede quelques cavaliers| Suepluseineontout eas ie

‘ loi adoptée a Québec. — Un actif qui devient UN | est ici que In question se Tat]00", Tes automobiles, Et vie.
tache aux affaires municipales. Nous ous prétexte de favoriser celul-ci

if. — biles à la montagne. — On , soi Nous atrané anns doute oc. asi| passif. Les automo g l eroyons, en eftet, qu'il est du devoir, [#203 prive du seul petit coin de laf, fente enr ereOut
! i i É i — impé- Fent démagogique. La du devoir clair, certain e impé-| Vi : Ja vraie

veut exploiter le jentim : d Sosa les d rieux des autorités municipales, de | Ville poset Joutr de que la machinerie pour cs u
« question de l’asphalte. — Que deviennent les deux | Gemander que 18 Jégisiation adoptée paix venait d'être achetée. Selon de y
Usines que la ville a fait construire ? ! par Québec soit mise en vigueur. Le| CETTE AFFAIRE D'ASPHALTE dignesdefoi. on aurait aloe x

gouvernement a, en effet, fait pas-| y, plus étonnant ce n'est pas que mo ee Om e pour ne pas tale

ser une loi à la dernière s‘asion peur ja ville soît poursuivie par une com- plut ; cele emplette, Or 811 «+
La ville de Montréal ne peut chent de le compenser par la splen- pourvoir à l'achèvement des exté-; pagnie qui veut être autorisée à que ha le pourrait prod... .

ge désintéresser de I'Université de !Jdeur matérielle des constructions. 'pHeurs des bdtisses et & ies mettre | oystonner. mais que ladite ville phalie une fraction du prin. €

Montréal. L'Université Laval devenue l'U-ià l'abri des détériorations. persiste à demander des soumissions paye, à l'heure actuelle, on ee

De fait, on ne saurait Jui repro- niversité de Montréal, était blen m0-| Or rien n'a êté fait jusqu'iri. De quand elle à fait construire ele- pas bien où est l'économie. Ë.a

oher de l'avoir fait jusqu'ici. Elle | destement logée contrairement à ce sorte qu'un monument qui devrait même deux usines d'usphalte qui rappelons-le. des dépens. ; .….-

vient récemment de prendre des|que nous venons de dire. Elle l'est ervir à son embellissement ne sert devraient être terminées depuis Uves. |

dispositions pour lui verser un mil- ‘encore pour quelque temps; mals, en réalité qu'à lenlaidissement de longtemps. Ces usines devaient ini SANS QUAL1:

lon. La grande institution d'entei- au flane du Mont-Royal, dominant! Montréal, toute la ville esubit pré-

gnement surait bin voulu, vu la|une vallée fertile dans la campagne: judice, at le plus malheureux doit -

nurie de s:s ressources actuelles, |et élégamment construite dans la être sûrement l’éminent architecte (-4#444440444644444444440444400040008

l'obtenir d'un seul coup: mais la|ville, se dresse désormais la CONs- Qui voit son œuvre tronquée, comme | 1 “ “
ville n'est pas non plus dans I'abon- rruction universitaire qui retiendra. Srivée de son visage Ou de sa tête Nous vendons les patrons “EXCELLA
dance et en négociant pour espacer june fois achevée, l'attention des Vi-j tant que la tour centrale n'est pas
les versements ella ne témoignait |e qui portera au loin Is renom- an place.
pas de s2 mauvalse volonté, mais |mée de Montréal et la gloire de ses Mais 1 ns parier noire con- VENTE EXTRA SPECIALE
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seulement de l'int>nsité des effets artistes. ’ \
à” la cris: «ur son budget. De fait. nous sommes quelquefois frère aut af excellemment ce qui à

+ Dans une grande villa moderne. modestes à tort de même que nous convient - chez
. J'université est un nélessalrs cou-|cutrons parfois la vanité. On iznore | ‘ x

$ H ronnement. Une grande aggloméra-|sans doue, très généralement. ce| eSonher
, tion peut se comparer ave: à propos qu: le “Devoir” révélait jeudi. Les aver ces édifices, actuelle-

ment tronqués, sont réelles,
nous verrons justifiée, une
fous de plus, une manie na-
tionale qui est de beaucoup

$

embrasser et de très mal
étreindre. de beaucoup en- LIMITED

treprendre et de peu ache-

! PY à l'organisme humain et dans cet, plans de notre université ont été ap-
: organisme l’Univ>rsité joue le rôle 'prouvés et loués par l'Institut Rock-

a } Ge pulpe nerveuse. C'es: elle qui | feller qui a conseillé à l'école de mé-
; nourrit le cerveau de la coilectiviié. | decine de Madrii (Espagne) de s'en

A juste titre les grandes univ:-- inspirer. Une -cole de médecine de
sités ont tenu à donner le pius de New-York et une autre de Boston,

lustre possible Aux sièzes du savoir. qui n'est rien moins que celle affi-
Sur le vieux continent, ces instilu-|lide à la célèbre université de Har- er: * +
tions, drapées dans un passé somp- _vard, sont de conceptions identiques. paeeame 1410 Boulevard Saint - Laurent :

1 it, a itueux. se gloriflent de traditions Commencées bien après la nôtre ces suffit pes qu'une loi soit $

gt Soinsdu ud etchesmossecunre soar enproinfontiennementtani | adoptée pour quelle passe POUR 3 JOURS SEULEMENT LUNDI

que celle-ci reste en panne. Voilà ja

|

dans l'exécution. |

 

 
 

 

 

 

 

extérieure soit complétement
achevée afin que les étran- térieis, avec imprimés chiffon teintes et ls demains les p

: fleuri. Une grande variélé à récente, Spécial ACSissent faire une Po
Tee Pacte de ce mon:i- '$ votre choix. Valeurs jusqu'a tennis et de golf. Spéciale-
ment? 11 est déjà assez re- > Ia verge. En vente 39¢ pour cette vente, Ia verre 39e

grettable que l'Université | | Me
ait perdu le crédit de la | EXTRA $
nouveauté de cette concep- PECIAL
tion; 11 ne faudrait pas que

cos étrangers aient À !a } | 2.000 paires de bas entierement façonnés pour dames. M.
fer toujours sur son aspect venons de recevolr ces bas juste à temps pour les va»
actuel. ’ Procurez-vous-en tune provision À ce prix

Il ne faudrait pas croire | remarquablement bas. Régulier juaqu'a 45c
au reste qu'il s'agit d'une [4 $1.25 la paire, Spécial, la paire
somme énorme : sion des i
estimations publiées {1 y a -

quelques mols, Je chiffre Lo- 2,000 verges de Crépe
tal de ces travaux de para-

chévement et de protection
des bâtisses serait de quel-
que deux cent mille do:-

—— lars”

i versités sont plus jeunes et ce qu'il x
! Jeur manque en traditioft elles tà- (tragédie! Quand notre construction’ On croit tout de même. —————  Commençant
5

dans les cercles universilal- 4

i LES APPROCHES DU TUNNEL WELLINGTON , Teae BEmer | LUNDI ad MARDI MERCREDI
Ti

indéfiniment une situation $15,000 des plus nouvelles soies offertes pour c:tt

j fausse et que Je public ap- 1% vente spéciale à des PRIX RIDICULEMENT BAS
prendra sous peu ce qui doit i

1 ewe fat we ge ‘$ VENEZ TOUS et EPARGNEZ comme JAMAIS
: "sit es possi e
=: terminer les intérieurs et | TTITTme = -: d'aménager les facultéset | Voile Imprimé Piqué Imprimé

écoles ns es ti = F .5 rançais Lavable
n'est-il pas raisonnable de F 1.500 verges dr Si Imprime 8386 vergen de pique end:-mander que la silhouette | français, le piss chic des ma imprimé dans les pl

- na plus neu.
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! Organdi Suisse
Plat Tout Soie 1,000 verges dorgandi suo
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—_— te le Li

Rég. 85e la verge uni et imprimé Juste ledont vous avez besoin pv
Grâre à cette vente chez Glane- blouses, robes, etc, dans un
berg’s, vous pouvez vous procu- grand choix de toutes les Len
rer ce crêpe dans une grande, { tes pastel. Valeurs Jusqu'à

Des membres du Comité exécutif ont visité mercredi dernier les appro- | Puisqu'elle & souscrit un milion.” variété de teintes A ce 55e In verge. En vente, la 49c

ches du tunnel de la rue Wellington passant sous le canal Lachine, ‘ls ville ne serait-elle pas dans son: prix spécial de, Ja verge verge
afin de se rendre compte s'il serait possible d'élargir la rue Murray du | droit de demander qu'on a-hève une!
côté nord. Cela permettrait aux tramways de pénétrer dans le tunnel, , bâtisse qui deviendra pour elle un’ nN mn N n nu a N n a un N HN

 

  
 

h sans qu'on soit obligé d'exproprier les rues Smith et Colborne sur une actif, un attrait. tandia que, dans Nous vendons “ ”
largeur de 80 pieds, et au coût énorme d’un million de dollars. Appa- | Son état actuel, ladite bâtisse est un! NH EXCELLA a :
remment, on pourrait enlever la bétisse (Indiguée par une flèche à passif, un repoussoir? | les Patrons :
droite) située en face de l'entrée du tunnel (fièche à gauche).et dé- | L'AUTO A LA MONTAGNE

congestionner Ia circulation intense et dangereuse qui s'accompiit à EH
cet endroit. Ce difficile pas entièremen n | -Merrast-on cette menace, souvent Cjenore ; ê N y

    

Sc:
~ N
8

    @igrendre corpa?, Verra-t-
adicale et définitive trane- 3   

 

i . lon, PIN
des ‘Sérvicés de la Alle: - RY Connell, Jo TE. | farmidtion de cet asile de paix et de Une fois empl

Journal» sécurité qu'est le parc de Mont- pour leur ajustement parfa nouvelle rhéthod+

 

Royal? de coulure,
rr * = ESS | Le tramway à commencé l'évolu- Explications complètes imprimess en fran ie

. . . tion et l'a beaucou cée,Faites réparer, fabriquer Depuis H était facilede voir que’ EE EN NNNNNN,]

 

   

   

    

   

«
r
i
p
e

.

ou poser vos Jon préparait la venue de l'auto, ! Pour Manteaux d'Eté Crêpe Rugueux et

| Quand on veut tuer un chien on
A et dit qu'il est enragé; quand on vent et Costumes Swagger

_ j amener l'automobile à la montagne | 1000 vergen des plus nouveaux
VA | on commence par cohslrulre au liasus en vogue aujourd'hui,

sommet de celle-ci un vaste chalet | (ls que: thu panier, drap

Crêpe Russianeye
2,000 verges de ce crepe peopl

laire très épais et bien spine
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1433 rue SICAKD i sl que personne ne voudrait explo. U8ne les teintes suivantes : | et charmanten toilettes,“

 
 TE : , * =

pa La Cie d’Auvents Nationale aussi laid que coûteux. On avait pré- Polo, flanelle, crêpe de laine, clable pour costumes ensembles

à ° ter ce chalet à moins que l'on en: blanc, bleu-pâle, vert-pâle, rose dans toutesi i . pouces de largeur, dan; APPELEZ CLairval 2195 ||rende racile Y'accès aux touristes et $ pimauve,80poucesde Inrreur,

|

Ta teintes dénienbles 69} Pepremeniant s'emprensera @r vous donner nt eutimé gratuit. Ausai tentes,

||

AUX Noctambules. La ville est donc ' A $1.89| placée dans l'alternative de voir dor. pour, Ia verge....... Une subaine 1a verge..

mir sans profit quelque deux 000)

arrAAA

TAA

A

AAAS

re, sace, slores, converis de sadiateurs et bout articis do canevas,     
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 Les Juifs retourneront en Palestine !|Un enfant se noie

 

ui veut une plus grande migration des Juifs alle.Le ine d'acoentus de plus en plus et rencontre l'approbationsonnalités marquantes tant dans le monde anglais quo chez les
tos méues. L'Unlon slonlate du Canada a reçu un appel pour anis à ce mouvement de la part du vicomte Cecll, de David Lioydjoindre de l'hon, Herbert Barnuel, du général J. Cliristinan Sinus, de CyrusCre Nahum Sokolow, de Pelix Warburg, de Chaim Weizmann et de

Marrs Rothenberg.

1 astes de Montréal ont ac-{poursult des plus activensnt e unat favorablement ce message eljpeu partout l'on soit de grandes
Co ident du comité d'organisation

|

assemblées tenties sous la présidenceJa pr le district de Montréal, M. Bam

|

des Julfs les plus en vie dit monde
Lsborg déciarait qu'il avalt eu|eutier. C'est ainsi qu'un en tiendra
io thet d'encourager et de slimu-|une au numéro 384 rue Sherbrooke
ler 38 campasne qui se poursuit Bc- |ouest et Ute antre “era nue à l'hô-
t.omen où les contributions enjtel Windsor ‘andis qu'à Toron's eLerent ©* 1m collaboration sont plus| à Hamilton on en fait autant,oortantes rette année que par le| C'est ainai que dans le monde en-Last tier, Jes enfaius d'Israel s'achomi-
Par vÀ travers fe Canada Ja nent vers l'accomplimement de Lurcannatna relative à la migration!rêve millénaire : le tour à jages J'4 allemands en Palestine sel "terre d'amour”, a recon ‘ruetton

PRINCES DE L'EGLISE
jretrouvke:

AUX TROIS-RIVIERES
—— —

Son Luuncuce le cardinal Villeneuve
“et son hacelience Mgr Cassulo
avaient à la clôture de la Se
maine d'educstion.

st

  

   

  

Messe en plein air
mn

>= + AU “Ped Journal»
HIVIERES, 10. — On e:
. e pour la recep.
{vax plus hauts person-
a hivrarciue catholique

:a Son Eminence le car-
Vo R. Vlileneuve, archevé-
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| Des croix de feu apparaissentsur les collines
———dans une cuve d’eau

—_————.

BHERBROOKE, 10. (Spécial au
“Petit Joournal*), — Un bambin de
18 mois, enfant de Jacques Hébert,
cultivateur de Dixville, s'est noyé

LETHBRIDGE, Aiberta, 10. — Dan, !a région mimiere du N:i 1eCox au + produisent des phénomènes impressionnants. On cherche àje 1erpréter, et toute ia population est perplexe.
Sur jes hauteurs avoisinantes brûlent. le soir, des croix de feu. Faut-itsoir là un phénomène surnaturel, qui pourrait avoir une valeur de messsage où d'avertissement, où bien un phénomène naturel, qui pourrais; ; Ausd'atil‘urs avoir une signification précise.létablepogs5Son deposéedans, On n'ignore pas en effet que le Kiu-Klux-Kian est puissant dans la{ Pendant que son père et ss frères région El y pæsede des affiliés. D'autre part la population des mineurset soeurs étaient occu Va faire “le est divisée en deux camps très hostiles l'un à l’autre. Les uns font partietrain dea vach, er ir, l'enfant d'une Union à tendances ne:lement communistes. Les autres on! fonde uneses approché 0bain o en Ligue des Citoy~ns pour combattre cette influence, et on leur attribue auVeer de l'eau: 1 ein Es fontraire des tendances fascistes, Les croix de feu disent quelques per-"Yomba à 1 tnsu de tous qr * htS sOR. Un avertissement donné par res fascistes à leurs adversaires,: Pils esalent d'inpressionner.Quelques instants plu ard, Je De sortes que les Interprétations «ont mul ples. Crt un miraclephre fit la marabre dés viverte en de c-ractère re..gleux, disent les uns. C'est une manifestation anti~cathoecvenant chercher de l'eau pour que dy Kin-Kiux-Klan, sugzèrent les autres. C'est une menace aux comeabreuver ses animaux; {1 retira le ni ‘eo dit un trol:iéme groupe. Les apparitions se produisant à desPUL corp et pratiqua is resp.ration Lee Popacés, € presestoeadesSure SuellenArtiliclele, mals sans succés: len- Ce emparie dis gers, quand le sr tt peatTan AVAL SIP ombé A l'asphoxie par
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‘re pas Un Srand nombre de voioncaires pour acer vérifier l'origine despox ode fes,

 

La plus Grande Valeur de Machine a Laver au Canada

 

————— FABRIQUEE PAR

DE FOREST
Fabricants des fameux radios De Forest-Crosiey

 

 

  

   

  

 

 

vHrlace &6 lavage d-panrvee
de Bouions — L'intérieur deta cave ne laisse pas

 

fe lavage sfln de re passrerecher ot de ne pie dé.
chtree le linge. 

 

      CARACTERISTIQUES
   

 

  
   

   

 

ue i+ Q.cbec, & Son Excellence
Me: a Cassulo. délégué apos- 1
F, aciers de Montréal er ‘ mue LE ne nee

Canute) aewe 8 heures, pendant que Dev pe menicau vermin tMee ive s'arrêtera au mo- a premiere a ation auxLà te mnmunauté. au Cap- Tnuvcuses fe moteur
- “né, près du vieux sane- MRme
tL Slarte Qu'il visita sl sou- ‘hou

A e-Anne de ia Pé-
pars . ages feront des dé-
= 4 Son Eminence, qui

wiper cher Les Oblate
A AVant-nidi. H pro-

: “mOn à la messe en
| chantera je repzésen-
ti + line chorale de plu-

. d'enfants rendra ta
pa ve de la masse

le démons

" Cr 2‘nos volx les plus au- Fa SN rare Basra à
an. 4 surcle: « ‘rrine et de la chaire + arte4 reteur oufferents aspects de te la larger de chaque

j» notre Jeunerse, dat warCTA et de Végiie ort
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Agutsteur entièrement Mat-
tant. démontable — B'en-
lève pour le neiltosage -
rave aprte chaque lavage

 

   

L'HORIZONECONOMIQUE
MOINS SOMBRE!

Les hommes porteront des
couleurs claires. — Dé-
clarations optimistes
d'un tailleur.

—_

  

 

 
 TOROS ie, 10 — Uavaui Dun.

aident des “Tip Top
I +ia plus grande mai-
actions sur mesures de

‘annique, a fait des dé.
cnlonrageantes. D a an-

4 firme vient d'avoir la
‘son d'affaires depuls
= Et Al pense pouvolr

- 1€ le gras de lu dépres-

-3-
te Porrelaine

  

   caœulehaue pour pr
vibration 

 

—_7
tmheayage

- Donme une action igs.
tantanée da contrôle à per-
We 66 la main — élimine
16 griacoment

* Synero .Mest"

 

      
 

passé. Un autre symp-
91 peut interpréter dans

corable est cœlui-et : . le
chentèle s'artente réso-

x couleurs claires !
fes bruns foncés et du
“aut furent A la mode
ca années, les messieurs

  
A porter dea conieurs =-

tet plus gales Ce dou-
Mine Importance des

ct forte proportion des
, TPS, se remarque dans!
Cada de Hailfax à Fd-

Vancouver A Montréal,
“MCTTop Tatlors”
« ouvriers qui accom-

blelne Journée. La
UNITES payée par cete

‘934 atteint 8500,000, M
n'iriblie en partie le

latenaies " Talon À fa publicité
de * n faite, et se pre-

a 1 lntotuilier encore À bi
TS

Pr

    

Yel,

I'd. WE. 6826

 

PINET &JARRY
7413 rue St-Hubert

C. A. BEAUDET
4743 rue Notre-Dame Ouest

 

"89.95
Conditions de paiementles plus faciles
SEEVENDUE PAR
 
 

ED. ARCHAMBAULT
500 rue Ste-Catherine Est

TH. MAr. 6201

A. BREAULT
6621 —25¢ Ave, Rosemont

TA. CL, 8198

CA 2105

J. O. PILON
3570 rue Ontario Est

Tél, AM, wis ’

Les laveuses électriques De Forest sont finies et garanties contre l’écaillage et la rouille.
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Le maire Rinfret, membre de
) la tribu des Iroquois !

—_—

Sne pittoresque cérémonie éve-

Quant l'atmosphère d’Hoohelaza et

de la rencontre des chefs sauvages

avec les premiers blancs à venir au

pied du Mont Royal. les Jacques

Cartier, les Champlain, les Matison-

neuve, s'est déroulée Mi2r après-midi

au pare Jeanne-Mance alors que M.

Fernand Rinfret. maire de Moant-

réal, et M. Georges Caron, échevin

d'Hochelaga. ont été faits grands

Chefs honoraires de la tribu d'Iro-

Quois, relique Indienne du vieux

Montréal, aujourd'hui établie à

Caughnawaga.

Les Indiens ont profité de la cir-

tonstonce de cette curieuse investi-

ture pour donner une manifestation

ublique de leurs réjouissances col-

tn Comme les Peaux-Rouges

dit y a 400 et 30 ans ont dû le faire

ur Jacques Cartier. Champ'ain e:

Bononmenve, les Peaux Rouges

G'aujourd'hui ont fait asseoir sur

une large peau de béte les deux re-

présentants de la moderne ville de

Montréal! Les chefs actuels de ja

tribu étaient assis à leurs côtés. Le

calumet fu: vite allumé et passa

d'une bouche à l'auire. Un pacte de

paix. plus solide que le pacte de

Mussolini. était en mête temps signé

et ja {um eue qui montais Vers

 

   
limmensité bleue du ciel, en étar

Taver: ne A ceux qui ne pou-
ares Ce groupe done

    

neur.

Et p'ndan: ce imps. sauvages et

sauvagesses de Cauthnawazs dan-!

saien: en cercle à du greune on

   
   mblais micux pren-

Tous deux ‘e    I

s

   irdbu de :aperme::re à
quelque arçen: de ade recueillir

 
TUBE

1 TUBE (Gratis
POUR UN TEMPS LIMITE.
Deux tubes de dentifrice de
la plus heute qualité pour le
prix d'un seu! tube.

PATE DENTIFRICE

Vv)

Cans toutes les pharmacies e*
magetins à reyons

NI NDsaut
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foule et d'aider ainsi à leurs oeu-
vres. La misère u été grande, dit-on. |
parmi les sauvages de Caughnawags'

durant l'hiver dernier. C'est bien Je;
moins que les Blancs d'aujourd'hui
donnent à ces premiers habitants de!
Montréal une obole.
La fête zest prolougée jusqu'à six.

heures et MM. Rinfret et Caron se
sont Un moment confondus parmi
cette foule bigarrée et ont dansé
avec elle. Les Montréalais présents
ont applaud:

Le représentant du “Petit Jour-
nal” était loin de la scène, en route
pour le bureau, qu'il entendait en-
cote les bruils sourds des tambours  
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Montréal, 11 juin 193;

[ANGLETERRE PAIERA
JEUDI L'ONCLE St

Mais ses 12 autres débiteurs s'abstiendront sans doute,

WASHINGTON, 10. — Le gouvernement américain & envoie à +,

nations qui sont ses debltrices une note officielle leur rappelant ©.

du 15 juin, Dans chacune de ces notes, il était spécifié que

Unis æccepteraient d'être payés en bons du Trésor amétie:

d'argent liquide.

On apprend de source officieuse, fort bien renseigne«

terre & répondu en annonçant qu'elle palerait son échéance, © .

*

    

  
  

 

 

  

iri .
primiti's des sauvages... en monnaie d'argent. Parmi jes raisons qui ont engagé | A

ae prendre cette décision, on signale son désir de voir la Cu ;

Lh | d ill hi! Londres s'ouvrir dans une atmosphère plus sympathique « "

ofel de ville enval ! meieures auspices.
—

Le versement Anglais sera de 12 mi..ons de Gex

Des centaines d'enfants viennent près de $50.000,000.

payer la première taxe de leur ’ St tous ses debiteurs le payalent l'Oncle Sam +

vie. — Le permis de circuler en 8150000. 000 rentrer dans ses coffres jeudi prochain. Mas x

bicyrlette. que lexempue angial soit très contagieux. Qn sulvra ji

de la France, qui ne veut pas payer tant que a qu»

Les bureaux mun:cipaux de nuisible à : pomie mondiale, ne sera pas Sobjet d'une -

perception des taxes etaient envah:- > a TL vif dans un sens trés Nbérai po

samedi par des c:ntames de tres ar son rez ement defini w 1 |

jeunes gens. lis venalen! porter à La + ©st le p.us gras débiteur des FracUn. Fr

Concordia :a premiere taxe de ps Be wig ie, puis :& Pologne, etc. L'ALemagne doc

vie. Les même é‘aixnt si jeun !* sommes en Ame mais ces dettes Co TACes di.

quis ea accompagnés de leur ; AraC eT Lea privees Flies el AR

| père ou de leur mere. Ce nL le carac ce de d privé es sent, n

dicyclisies, 195 Messagurs ra; des d rentes ASS
ma:sons de commerce, :es €. ,
ui EMpLSINt Leur temps .

.parcourr es rues Quand is ne « \
promency

  

     

       

 

  

  

  

 

   

  

Le perms même €

   
      

  

  

puis 5 sous ‘na % ‘ ,

vi - d: de sen poste de co! - :

en doa * chef Bedie test av wan à
sot dim, a: .

 

> de Mon:iréal avai:
grice & cell» 1   

  

       

   

Escroquerie en mariage
-—ot de 5000 plaques e.

vra des 5000 permis la somme d-
WINNIPEG, MJ

  

    

   

 

  

 

  

 

  

    

winnipeg +

pes ent la ville go Te. este dis

ra T son revenu prnvenant de HDI à UNE Jeune
[cette source à plus de 86.500. Mie Mare Zapor “

Cette taxe ext perçue depuis ven- =
ÿ | dre: tn

t
-

veSd———= | nomie Qu'elle pred 3.
“A son fiancé puit Gil A0 Ca:
base el une jase deHollywood a chaud,

|

| mais on travaille "es mon
bendy
rain pour sa femmequand même! u   

 

   

   

 

paru: pas.0

.70 candidates

dans un studio d'Hol-

. Cependan: L na a pu 7

par jour wu :
ia
æence pour ceuui

a a retiré 84 p
le Vize na pu
“ie QUI en Ba

—>a

UN CHEVAL FIDELE
———

Si.

  
 

 

HOLLYWOOD, Ca.fornie, 10. —
Par ces temps de chasur, Sam
Goidwyn s'esime à plaindre, car

sa tâche ne va pas en diminuart
au contraire. Ses fonctions au stu-! REXIINA
dio Metro-Goidwyn-Mayer con.--' Une krande Jaierie Locale avait

tent à examiner les candidates dé. Acheté un cheval réformé de la po-
Jdreuses de faire du cinéma. F: 1! :1 + montée. Atelé à une votturde‘
s'en présente à lui de soixante A'livraison, & am premiere sortie, ©
soixante-dix par jour. Il choisit Vint à passer devant ia caserne de
parmi elles celles qui flgureront dans ia police montée. Malgré Jes efforts
les choeurs dez prochains films. Les de son conducteur pour le retenir
candidates habitent en grand nom. Je cheval s'est précipité vera la a
bre la région, Hollywood même ou‘ sérne en hennissant, eb il à franchi

Los Angeles, mais il en vient de San la porte enchère, tralnant voltur
Francisco et même de beaucoup p:1«' cacher et boutellles de lait
soin, On peut dire qu'il en vient Ca—

Il ne fallait[de toute l'Amérique. y compris ir |
Canada, et du monde entier. pas sonner.

Madrd, 11 A Bentmarfull, pres
Sam Goldwyn doit tenir comp'

en connaisseurs de leurs charms:
ct aussi de leurs prome-es de ta-, d'Allcante, je sonne ‘
‘ent. D arrive que beuticcip de! ayant refusé, pr mesure: ayoe
charme fasse passer sur peu de a dence, de mettre los cioches en bran.
lent. ou que beaucoup de talent le pendant un orage, des villageois
fasse excuser peu de charme, mais| qui attribuaient une intention po-

[ideal est de posséder les deux. ‘tique à son atlitude, aon* monté:
Le métier de San Cioldwyn sem-|rux-mêmes au sommet du clocher

   

  

  
   

bie à priori bien sédu!.ant, mais 11] L'un d'eux à été à: ! +, , ué par la ? 3
ta crave queLa s'habitue à tout,

|

trois autres ont recy’des aren
même

à&

voir défiler 70 loïtes filles

|

trè y ‘ 7ee in its greves ot l'on craint pour leu:    

Disparue depuis le

20 arril

Nadine Vogel Love, fillet-

te de six ans, à disparu du

|

domicile de ses parents, à

Kansas City, depuis le 20

avril. On l'a vue pour la

dernière fois montant dans

une automobile conduite

par un homme que le te-

moin représente comme un

Ce portrait

nous est envoyé pour aider

 

romanichel.

|
|
|

|
les recherches de la police

américaine.
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pontréal, 11 juin 1933

CHASSE À L'HOMME
DANS LES LAURENTIDES

pelle capture de la Sûreté municipale. — Poursuite |
énergique couronnée de succès. |———

La Bareté municipale vient de aire un beau coup de fuet en £2)

  

|

x individus accusés de vol d'une auto avec #!fraction dais un garage
g aussi d'une effraction dans une gare située à Ivry, dans les Lauren.

Les trois compères ont élé amenés ici et écroués.
D'après les informations obtenues, deux individus se sont introduit
force dans un garage aitué à l'arriére du numéro 1420 ouest, avenue

® Pins, et ae sont emparés d'un auto Packard 1933, toute neuve, d'une
relour de 84,600 . aDés que la Sûreté eut vert de l'affaire, le capitaine Pellelier accom-

des ærgenta-détectives Bolduc et Longprè, partirent de Montreal. |
us la nuit du 8 au 9 juin, pour se rendre dans ies Laurentides, ou

les présumés volours s'étaient enfuis. Le voi de l'auto, appartenant a,
M Thomas S. Gillepsie, avait élé préparé dans la nuit du 8 au 7 Juin
On peut voir l'avance des voleurs sur ia police. En arrivent à la gars:
d'ivry. les lumiers aperçurent l'auto Packard de M Gillepaie. Seulement!
les permis avaient été changés pour d'autres pris d'une automobile voie
atieurs Un chauffeur en livrée se tenait au voiant. Les detectives Lu:
barrérent la route et Je mirent en état d'arresta’ion. Quelle ne fur sm

le surprise des agents en sapercevant que les deux comparses dn ure.
demdu ‘hauffeur étaient en frais de dévailser ja gare! Une chase à K
Phomme s'en suivit sous bols, une partie de la nuit Les détectives faren
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Des bandits mettent l’orage à profit
NEW-YORK, 10. — Un violent orage s'est abattu Sur New-Yorkce matin. Des bandits en ont profité pour commettre trois meurtres.

 

2Â= DERNIEREHEURE
SERVICE SPECIAL DU "PETIT JOURNAL”

——————

 

   

   

 

La Conférence mon-
diale s'ouvre lundi
LONDRES, 10 —Lundi s'ou-

vre ici Ia Conférence écono-
mique mondiale, dont ia réus-
alle ou l'échec peuvent être gf
importants pour l'aventr des
peuples. Les diplomates sont
conscients de leur responsa-
DIiité, et aucun d'eux ne prend
légèrement sa tâche. Ii sem-
ble néanmoins que l'atmos-
phére, un peu pessimiste Ny
« quelques jours, se soit dé-
tend Là résolution de
l'Angleterre. non encore ot-
ficlelle mais considérée com-
me certaine, de verser aux
Etats-Unis l'échéance du 15
juin, à été prue en partie
pour faire ouvrir la conféren-
Oe sols de meilleurs auspices.
Le cabinet britannique se ré-
wærve sans doute de faire
connaître officiellement cœtte
décision pour ouvert are a
sane

 

 

 

Chute du dollar américain, à Londres et à Paris
LONDRES, 10. — Le doilar americain à brisé Aujourd'hui sur iaplace de Londres, ainsi qu'à Parts, où 11 esù coté à 21 francs.
 

Trotzky ne veut pas rentrer en Russie
SAMBOUL, Turquie, 10. — L'ancien diciateur russe exilé LéonTrotzky dément qu'il ait l'intention d'accepter l'offre qui lut estfaite de retourner en Russe

 

Mattern poursuit sa randonnée
MOSCOU, 10 — Jimmy Mattern doit Arriver ce sou à Khabaroskd'ou ii s'envolera pour Je continent nord-américain, à destinationd'Edmonton, Aibertr

 
|Ï . .Un autre raid transatlantique

SEVILLE. 10 — Deux officiers espagnols, le capitaine Mariano
Barberan e le tenant Joaquin Co.ar survoi-nt l'A: antique
en route pour La Havane qu'is comptent atteindre sans esca'e

  

 
en pros A toutes sortes d'ennuls sans compter les mordantes piqure CN
des moustiques des Laurentides dont la réputation est connue

Vers cinq heures du matin, aprés une course effrénée, un
vieur ‘umbait aux mains de la police & queigues miles dvr le}capitate Pelletier poursuivit son enquite jusqu'au mc Saguay, à I»milles t'Ivry, où les voleurs s'étaient procuré de ‘essence Enfin re: Pa
& Montreal hier matin, la police s'emparait du troisieme individ, a
piméro 900 rue Montcalm. Les trois compères ont comparu hier ma‘:
pus ~~ 11vns de Paul Laporte alias P Pervac [ouls Gusrard a a
Lieswn [ooere. et William Descelss

Dia +" plaidé non coupables e leur jroces s'nstruira le 20 du.»tant de. in? 16 juge Cusson La Sûreté détient in dossier for rem
Ge ox ‘rois individus déciaralt le capitaine Pelletisr an x gra''an
pdr + moustique sur de bout du pied

    

  

 

+==" +

0:

 

fe dOa con osandres Les dangers du froid !
‘|——

{ CHICAGO 1» Al
vence Mgr Georg-s Giau-,

  

Sat: Ex je thermome're marqu “wl
thier, arrchevéque - coadjuteur det degrés à . ombre dans à +. > ;Mont:41" à cnnféré le sacerdoce à je Chirage M Rov Banish de

3tente —minaristes samedt matin à vent gels les dex mains en ov

   

Is ba. jue Sur ce nombre vingt- réparant le moteur dune gia.tote appartiennent au diocèse de. vière électrique. €.Monti desVeci<t: matin Son Excelience|

 

nisi à eure et les ordres mi-
n à < de cent sémtnaristes
daas la ct. elie du grand séminaire
Cr matin encore 11 à élevé au dla-
tm OX vis-diacres. Mgr Tare

LeLES CHENILLES

      dinars trois derniers matin
Ca ris ions sont dites nrdina-
Mons de «tête de ln Sainte Trinité

Que
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ss L'incendie ne cesse

On compte quarante bles-

WwW ORBEC 19

   

 

4

Val Alain et Joly, les deux agg'o- |ra ares“| ARRETENT UN TRAIN!1

  

 

Nudisme interdit a Chicago
CHICAGO. 19 - Les bain, +
d'hui à Chicago Le mopas dans le comté 0 faudrai eriger pour pro

de Lotbinière ners

     Site

 
 

Un socialiste premier ministre en Espagne
——

    

   

MADRID, 10 A LA suite de .4 denon 3 Mo Marve, Azans,un membre ge son cabine. le aoclaiisie Inga. 10 :sés à date. de former un Louveas munintiere. Ii :
Travaux publics et des Piianw

 

   

   

 

Le Pape est partisan du pacte-a-quatre
CITE DU VATICAN 10
du pacte-a-qualre proposé

‘ Par:ant aujourd'hu: & 3.00
>st ‘suggéré par Dieu

 

— L'incendie de ?-
di comté de Lotbinière a causé
milliers de dollars de domma-
a Val Alain et a Joly 35 ma:-

- ont éte detruites, et on der-
heure on apprend quil y a

te blessés. Plusieurs centa-
‘hommes font des efforts dé-
“és pour circonscrire lincen-
Des trains de secours ont éva-
»s femmes et les enfants des}
18 menacés Deux wagons du

adien National ont été !a proie
fammes [

 

PéPTULS espadgrre, La dt que le pane

 

Un incendie épuise l'équipage
BOSTON. 10 — Le cargo amér:camn Ariza’ est arrive à Bostonsujourd'hui avec un équ:page épuisé ‘Ses soixante hommes, onsdù combattre pendant soixante heures sans arre, a feu qui était
déclaré dans :a cale

 

    

 A Villeroy et à Laurier des fa-
  

 

   

se sont offertes à loger les La dette anglaise aux Etats-Unis
mines dont les maisons ont été LONDRES. 10. — Le journal je ‘Tum-s' dement que eo caome-ites et que l'on a amenées par britannique ai: decidé de payer mux Etats-Unis :'écheance du 15rains de secours. | Juin. Malgre ce démenti. l'opinion prévaut que le versement aurs

lieu, et que M. Chamberiain. cnanceiler de lEchiquier, en Info
mera je Parlement lundi ou mard: Le president Rooseve!s aura:
été prévenu

  

 

  

 

mis jes plus éprouvées. sont
* quarantaine de milles de]

pre
 

  

—me — Attentat criminel dans le New-Jersey
 

  
  

 

  

 

  

 

Creermare Des A. Ma de Chenis, for, ar ARLINGTON, 10 — On a°ti:bie à in a'centat Iincendie Qu. àeee |! tapis Vivant sar la voie fe | BILAN DE LA VILLE détruit Un vase eas! trie. & North Arinzion. Lous : de
ont empéché hier an tran de ! ’ «vauloid offrait urte prow facile aux fiammes Lexpiosion e laDECES du Canadien Parifique ao D OUTREMONT feu ont tué neuf personnes et fait 182 blesses P.usieurs personn-s

- : EL pendant pis dane hace Tos ; | Qui se sont Jters dans ocean pour lipper aux lOIrenus de
DIMI yy A Montrée: » 8 jun! de 1a locomotive ian are —_—— fammes se sont noyeesPTmnquian se dépcer Low doen 40 eeresrsan - de tr : de a compute * de ue Ter - , . ; . ‘Enr = ToreALNS al te fiéau des chenitirs ne diess pn pc Mère etfils antifascistes s'empoisonnentEP : ront SOUS 43 *ra Mav LTRae,Jom Tale pas bientot. au feront Placer Em année financiere commençait ST-GERMAIN-EN-LAYE. 19, — On entret 1 mu desoi demodes € © Me -Brigide 01 je vie cs appa t à * vot afin be : ie ler novembre Fle a Tamener à à sante Lorenzo de Cardenas. âgé de 42 ans, avocatAn CL NOMel de 1 au come. | ry ant des comols, afin de ze de deux mois son dernier l'aiten pratiquant le droit à Paris, chassé de son pays comme

io des Meiges 1e te la, lever les chenilles par le déplac antifascute. De CardenasTOS ak okposh 4 1 Hasplee : ment d'air On se souvient sans dor1-
onaee hint te qu'en 1913, la même aventure ar-
“at c'en rivait fréquemment aux com

lors de la grande invasion de eh--
nilles que nous avis sie aux ne
virons de Montréal
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Pour Inver oy bl, Kir le tei

3:Rronen, ae Prochain mari jeSa,Sn rochant mariage | xYIN. los évives,
Les bai —_——

Cn

 

 On annonce le mariage le 24 Ju:
de Mile Evelyne I-hèvre, (Ule 1
M. et de Mme J 1. Lvlièvre, as -
M. Antoine Dépatie, membre de On
police provinciale, fils de M et A

Mme Antoine Dépatie Te marta
aura lieu A l'église St-Menri Re

ception au No 231% tue Robert d'a

 

D

L'ENQUETE SUR
LA BANQUE MORGAN 1

—=

WASHINGTON, 10

comité minatortal
quate sur la bang Morgan dd
dera sb l'enquête doit étre remise
à l'automne, aprês 16« vacances, ouf ne
al elle sers pourstilvie vi cours d>
ALS
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©" buables 1a somme de $1 034.557 83

p cites de la province ot méme dn

“us le début de la crise financière

da faire part Oo

chargé de only oo

hundt matin, devant le coroner u,

à repêâcher,

avait fait un pacte avec sa mére, àcomtesse ltaiiénne Gabrielle Delia Morea de Cardenas, âgée de78 ans, pour se suicider. La comtesse es: morie pressant entre ses
mains un crocifix DEU Aprés avoir bu comme son flis un poisonmortel

# financier afin de pouvotr

Nencer ses années flscaine dé-
ais le Ter fanvier ‘

i cours des quatorze mois <
minant le 31 décembre 1932. le
+ d'Outremont a retiré des con-
 

+ dépensé Ia somme de $1037.

mea pans de: POURQUOI PAYER PLUS CHERA ville d'Outremont est l'une des POUR vos TAPIS ?

wwFILIATRAULT
vous offre un choix d'AXMINSTER et de WILTON
presqu'au prix du gros Une visite vous convaincta

SPECIAUX pour la SEMAINE PROCHAINE
Vass de que - 170 en Axmiissier, % verge marque B: mr
qialté trés epasse, plusieurs nouveaux dessins.
Reguiier $2.25, pour .
Carpettes en Axminsier, marque Québec, une des mn

sida À boucler son budget de-

— -

renêche le cadavre

de M. Roger Daigneault
——

A repêche, samodt midi près
Tor cucnll le cadavre de M. Ro-
Miteneaudt, 18 n°+ 1de Méloche-

* qui s'est nové le 8 avril der-

 

on compagnie de son frère et 9 care
ton ami, le Jeune Victor Allard « valeurs sur je marché, 69 x 9 Aussi autres $ 5 56

cadavre putréfid a été recon- <randenrs. Reguller $20.00, pour RR ©
Aven! rideaux (suisses et broderie), Hnoléume. congolegms

stores, ote, les MEILLEURS PRIX EN VILLE,

Maison PAUL FILIATRAULT
1463A boul. ST-LAURENT

It, LArcaster 4970 Entre Site-Catherine of Domontigny

ces ® heures, hier aprés-midl,
M et Mme A Dalgneault, de

s'hevtle, parents de la victime.
‘danse et A Ia morgane Uae, 8

aele aura probablement heu ja

réste plus qu'une des vlettimes
les deux frères Dasl-

wilt Atant refronva- i5
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Le 
A Virginia Beach, Virginie, n e

femmes passent ainci leurs avrès-m:

la téte et une zerviette de

semaines avant d'en faire autant chez nous . . .

 

LA MODE DESBAINS DE SOLEIL

a

la mode est aux bains de soleil sur la plage. Ces jeunes

dis a lézarder au soleil, un béret de marin sur

bains autour des reins. I] faut encore attendre quelques

si toutefois la police n'y met pas

promptement le holà !

TABLEAU IDYLLIQUE, MAIS TROMPEUR

A

 
*

     

 
Ces gros moustiques qui percent les nuages, en formation régulière, au-dessus

d'Oakland, Californie, sont des avions militaires américains. Ils composent un joli

ais s’entraînent aux exercices guerriers ; et leur armement est tel qu’ilstableau, m - '
ou à une escadre ennemie.pourraient causer d'énormes dégâts à la ville...

MARCHE FLOTTANT A PANAMA
EF |

 

Au marché flottant, a Panama. on peut acheter, a bord des bateaux pittoresques
qui les apportent, du poisson et des fruits exotiques, bananes, ananas, etc, Ce mar-
ché flottant est presque unique dans le monde; il est unique en tous cas en Amérie

, el ne manque pas de susciter In curiosité des touristes qui passent à Panama.

L’ennemi du
divorce
 

 

 
 

Le zasteur Baltzly, de l'J-

maha, est un adversaire
acharné du divorce, qu'il
combat par ia parole. Mais
il est lui-méme divorce, et

il vient d'être appelé a té-
moigner dans un procés
intenté par sa femme (vi-
gnette du bas) à une autre
divorcée, Mme Gertrude
Gruenig. L'ex - madame
Baltzly reproche à Mme
Gruenig de lui avoir enle-
vé l'affection de son mari.
On comprend que toutes
ces histoires de divorce
aient excité le ressenti-
ment et provoqué la croi-

sade du pasteur.

Missionnaire

  
 

L’évéque Antonin est venu
à Washington. ll a deman-
dé l'aide du bureau des
Affaires Indiennes, en fa-
veur de la population des
fles Aléoutiennes, au lare
go de V'Alaska. Les habi.
tants de ces Îles sont trie

pauvres.

LE PETIT JOUR

UNE RIVALE ;

 

  

 

Une nouvelle 1: risation
depuis Garbo Kathari
jeune étudiante de N
voulait et le gagne Ÿ

 

D ..la plus grande

est son nom. La
d savait ce qu’elle
srticle en page 14.

n à l'oeuvre

 

 

Le Pasteur a

Cette photo montre le

mé le Pasteur des

laboratoire à Unive
tubes qu'on appelle
tubes K. Ce tube es

peut voir des germe
médical espère qu‘!
lement les germes 4“!

la paralysie"

   

L Kendal), surnom.Waillang dans sonWestern avec despare de son nom,Ltpar ce tube ifVici. Le mondeon ira faci.
ladies comme

28, ete,

Disparition d’un
pasteur

 

   

 
 

 

   
Voici le pasteur Sharcn
Inman, 38 ans, de Spring-
field, Mo., et, au-dessous,
sa femme. Le pasteur est
disparu et sa femme le
soupçonne d'être parti
avec une jeune étudiante
de 20 ane, Mlle Ezie Hold-
ridge. L'étudiante prenait
pension chez les Inman, et
disparut en méme temps
que le pasteur. M. et Mme
Inman ont deux enfants.

Greta Garbo est-
elle fiancée?
 

  
Greta Garbo rentre à Hol-
lywood. Aurait-elle, com-
me on le chuchote, laissé
son coeur et engagé sa
main en Suède? On la dit
fiancée secrètement a lin.
génieur Max Gumpel, de
tockholm, dont voici le

portrait. Interrogé a ce
sujet, M. Gumpel s'est re-
fusé à donner aucune ré-

ponse.

I

UNCA

 

  

MP DE CHOMEURS EN VIRGINIE
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Des chômeurs américains ont été
pleine forêt de la Virginie. Hs ont
voit en haut, pour installer leurs tentes
au travail Les deux cents hommes du
refont provision de forces,
téressants qui permettront

groupés et enrégimentés au camp Roosevelt, en
dégagé le sol d’une vaste clairière, comme on le

et des baraquements, En bas, les menuisiers
camp mènent une vie saine et régulière, et

au physique et au moral. On lira page 4 des détails in«

Valcartier.

de comparer le camp Roosevelt avec notre camp de 
POUR LA NAVIGATION FLUVIALE
 

SES

On approfondit la rivière
Détroit, qui relie les lacs
Huron et Michigan, afin
de pouvoir donner passage
à des navires de 26 pieds
de tirant d’eau. Des ingé-
nieure américains, se ser-
vant de la dynamite, creu-

sent une cavité de 450
pieds de large sur un mille
et demi de long. Aux ex-
trémitée de la partie creu-
sée, on a élevé des digues

  
Li A 7 N

“LAKE ERIK 
afin d’empécher I'envahis-
sement des travaux par
l'eau de la rivière. Et
Quand l'immense trou sera

   

    

  
     

 

   
  
  

 

   

 

creusé, il faudra faire sa

ter ces digues à leur toui
Cela fait partie d’un proje
important, qui coûtera $3
500,000, et sera termi
en 1936, Et si la canali
tion du Saint-Laurent d
vait se réaliser un jour, €
projet lui-même ferait pa
tie du vaste ensemble per
mettant aux navires qQ
remontent le Saint-Laur

d'aller jusqu'à Duluth,
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Jersey“City blan

 

Les batons du Montréal
ne font pas de bruit.

GOLDMAN BRILLE

JRRSEY CITY, 10, — (Spécial an
“Petit Journal”). — A aide des bal-
tes décevantes du jeune lanceur gau-
cher McCloskey, le Jersey City a
reoaporté ia série contre le Montréal
be triomphant per 3 à © sous les
veux de 1,560 personnes.

  

 

PREMIERE MANCHE
Montréal. — Les 3 premiers frap-
urs des Royals furent factlement
{s hors jeu, Goldman et Regan par

lancy st Ripple par Leiber.
Jersey City. — Le Polonais Joe

Brown débute par un deux buts au
entre, D se rend au troisième sur
roulant de Koster à Roettger,

Rezan et Shiver mélent leurs caries
en laissant tomber entre eux In balle
{rappée par Clancy. Oe dernier se
tnit accorder un 2-buts, permettant
Brown de compter le premier point
iber meurt à Pickering et Smith à

Ripple — 1-2-0 .
DEUXIEME MANCHE .. .

Montréal. — Roëttgær meurt A
Roster. Un simple de Shiver à l'ar-
têt-rourt. Chick Shiver, se tenant
gave peu éloigné du premier but

voit pencé par le jeune lanceur

Biches McClaskey., Un but sur
lag 2 Winsett, qui 32 rend au 3e

sur le coup de deux-buts de Picker-
frz A gauche. Grabowski frappe aux
mains de Letber. — 0-2-0.

Jersey City. — Ogden retire Ren.

$a au premier. Un simple de Gard-
Der À zauche Gardner voie le se-

rid Ripale attrape une balle dif-
is de Thomas McClosky meurt
Regan — 0-1-0

TROISTEME MANCHE
Montréal. — Gardner met Ogden

hors jeu au premier. Un simple de
Galdman à droite. Le hit de Regan
à zauche place Goldman au trolsié-
me. Regan voulant convertir son

Coup simple en deux buts est exter-
miné au second. Thomas retire Rip-
ple au premier. — 0-2-0.

Jersey City—Un simple de Brown
travers les jambes de Pickering.
zden pinoe Brown trop éloigné du
remier. Un but sur balles à Koster.
‘ancy frappe dans un double-jeu

*gan-Goldmean-Roettger. — 0-1-0.
QUATRIEME MANCHE

A tour de rôle, les joueurs du
Montréal et du Jersey City reprirent

shemin du kiosque des joueurs :
vttrer at Shver de Brown à Clan-

dy. Winsett à Lieber. Leiber, du Jer-
&ey City, se voit voler un hit par Re-
fan. qui exécute un saut de 3 pieis
four saisir la balle. Smith et Rensa
Mmeurent au premier. — 0-0-0.

CINQUIEME MANCHE
Montréal Pickering est passé et

# fait retirer par MoCloskey au ler
ên s'élngnant du sac. Trois strikes

Orabowski. Ogden envoie un
llon à C Smith. — 0-0-0.
Jersey City, — QGoldman retire

Gardner au premier. Un deux-buts
k. Thomas À la clôture de gauche.
zden retire McCloskey au premier

tandis que Thomas atteint le 3e but.
Brown ast passé. Thomas entre au
frarbre sur le hit de Koster A droits.
L-s *uls sont remplis sur le hit
hao ceux de Clanoy A Vintérieur du
csalge. Pickering se débarrasse dif.
fi-llement du dûr roulant de Lelber.
»#- 1-3-0,

SIXIEME MANCHE
Montréal. — Une passe à Goldman
<gan meurt À Renss. Rinpie de
Tamas A Clancy et Rottger de
ardner à Clancy. — 0-0-0.
Jersey City. — Goldman se diatin-

@1# par deux magnifiques arrêts. II
f-tire Smith et Renaa au premier.
La aecond stop en particulier Lient du
pos et son lancer au premier
ut'exécuté à la perfection. Un sim-
le Gardiner à gauche. Pour Ia
2 fois. Gardner vole le second
prend le 3e but aur un “halk” de

Dzden. Thomas meurt à Grahowski
+ 0-1-0

SEPTIEME MANCHE
A cette reprise. Winsett, du Mont-

réal fut le seul à toucher le lanceur
pur un coup alr au centre. Les
r'ieuré Jes deux clubs ne frappérent
ua des ‘“chandalles” faclles.

HUTTIFME MANCHE
A _oette manche, Gantreau rempla-
Ouden au bâton. Leiber, du Jer-
City, frappa un ooùup de circuit

chit Montréal : 3-0
 

MORGIL ENLEVE LE HANDICAP DU
CONSEIL MUNICIPAL À BLUE BONNETS

Près de 13,000 personnes ont profité d'une aplendide temparauxe

pour assister à la dernière séance du premuse meeting de ls piste de

courses de Blue Bonnets, samedi aprés-nudi, Cetle réunion magnilique-

ment conduite par MM. Jos. Cattarinich, Léo Dandurand et Jules Dugal,

à remporté un succès sans précédent dans les annales de Blue Bonnets.
Le coursier Morgil, monté par le jockey Wimmer, « remporté la

vedette du samedi après-midi, le Handicap du Consel Municipal qui
à réuni les meilleurs chévaux du meeting.

LA QUINELLA PAYK $306.80
Les chevaux Lady Chilhowee, second choix, et Shaun Padraic, vain.

queurs des deuxième et troisième courses, ont donné à leurs parieurs la

somme de $169, au pari double. Dans La Quinella, les courslers Interior

et Conacher, premier of second de la sixiéme épreuve, ont rapporid sux

"1 »n I manche; Balk : Ogden; Lan- 

heureux tenants d'un billet de $2 la

PREMIERE COURSE. -- Bourse
3400, pour chevaux de trois ans et
plus nés au Canada, cing furiongs
et demi Foggy Dew. 109, Laurin,

$18.45, 9.15, 6.70: Optical, 111, Wall
$4.45, 335. Probate, 108, Courgey,
$3.60. Temps 110 1-3 Rose Spot,

Fteur Sauvage, Fatal Gift, Kebbie,
Spot Crest, Jean Pittston, Hayrick,
Nancy Crest, Royal Bescon ont

aussi couru
DEUXIEME COURSE. -- Bourse

$400, pour chevaux de trou ans ot
plus, six furlongs. Lady Chilhowee,
104, Lauch, $24.15, 14.10, 8.30; Du-
nora, 99, Verbus, 812.95, 7.65; Bqua-

ky. 117. Wall, $470. Temps 1.15 2-5.
Irish Pearl, Brilliant Bud. Photo-
graph. Black Alice, Tes Gown, Mc-
Kell, Maechyte, Bun Nova, Golden

Effort ont aussi couru.
TROISIEME COURSE. — Bourse

$400, pour chevaux de trois ans et
plus. un mille et un furlong. Shaun
Padraic, 108, Holland, $895, 590,
430; Sedge, 108, Wimmer, $9.25,
510: Toist, 115, Passero, $3.20

‘Temps 1.15 3-5. Song and Dance-
man, Dark Nun, Goid Ridze, Ham.
Steponit. Skid, Fourthward on!
ausst couru.
QUATRIEME COURSE. — Bourse

$400, pour chevaux de trols ans e’
plus nés au Canada. Maggle Love

110 Passero, 8.70, 4.20, 3.05; Doer 109
Wall, $540, 3.53; Colored Artis, 100,
Feeny, $333. Temps 1.15 3-3. Tout-
Feu. Bâton d'Amour, Lucky Stone.
Wm. Alen Jr ant ausst couru.
CINQUIEME COURSE. — Han-

dicap Conseil Municipal, Bourse

sur le lanceur McKeithan, substitue
à “Curly” Ogden. La balle s'égara
dans les tribunes du champ droit
pour donner le 3e #t dernier point
au Jersey City.

NEUVIEME MANCHE

Roetuter seul, réussit un coup sin-
ple A droite, dans ia dernière reprise. |
Score détaillé : |

 

MONTREAL
ABR HPOA E

Goldman, ss. ., . 3 0 1 1 80
Ripple, cf... ...  ¢ 00 40
Regan, 2b. . . .. 4 0 1 3 1 0
Roettger, 1b... . 4 0 114 0 0
Shiver, rf .... 4 0 1 0 0 0
Winsett, 11. .... 2 0 1 6 6 0
Pickering. 3b. .. 2 0 1 3 1 0
Grabowski, ¢.... 3 0 0 t 0 0
Ogden, p. . . .. 20 00 8 0
z-Cautreau . . ., 1 0 0 9 0 0
McRKeithsan. p . . 0 0 0 0 00

Totaux . . . 29 0 62412 0
z-A frappé pour Ogden à la 8e

JERSEY CITY ;
ABR HPOA E

Brown. &b. , . . 3 1236 80
Koster, cf... .. % 0 1200
Ciancy, Ib... .. 4 D 217 0 0
Leiber, 1! ...., 4 1 1310
G8mthr!f... 400100
Rensa, 0. . . .. 4 0 01 0 0
Gardner, sa... . 83 0 2040
Thomas, 3». . . 3 1 1 2 3 0
McCloskey, p. 300012300

Totaux , . . 31 3 827 15 0=$
MONTREAL . . 0000000000 9 0
JERSEY CITY . . 10001061x—3 6 0

Batteries : Ogden, McKelthan et
Orabowskl, McCloskey et Rensa.
Sommaire: Points comptés sur

coups ‘de : Clancy, Kaster, Leiber:
Coups de 2-buta : Clancy, Plekering
Thomas: Coup de circuit : Leiber;
Buts volés : Gardner, 2; Double-Jeu:
Regan, Gnldman et Roettror, Clan-
cy: Laissés sur }ra buts : Montréal 5
Jersey City 6; Buts sur balles : de
Ogdn 2: de McClnakey 3: Rettréa
au bâton par MoClorkey 1: Hits sur:
Ogden 8 en T manches: McKesthan,

cour perdant : Ogden: Arblires: Jor-

somme de $308.80.

3600, pour chevaux de Low ais of
plus, cing furiongs et demi. Morgi.
115, Wimmer, $5.00, 3.10, 2.50;
Nyack, 108, Hanauer, $3.58, 300;
Tombereay, 114, Eamas, $3.46.
Temps 1.08 4-8. Gokjen Pauy, En-
glsh Knight, Sonnell, Cupboard
ont aussi couru
SIXIEME COURSE — Trophée

de l'Hôtel Windsor, bourse 3400. ;
pour chevaux de trois ans et plus |
un mille Interior, 7, Basak.

|

 
$32.10, 10.70, 546, Conacher, 116,
Passero, $5.26, 413; Highest Poin'.
111, Wimmer. $5.00. Temps, 1.41;
1-3. Hey There, Visionary, Negopoit,
By Product, Squeeze Play. Catwalk.
Raoburn, Dark Altos omg aussi
couru

SEPTIEME COURSE. — Bourse |
$400, pour chevaux de trois ans et

plus, un mille et un furioug. Ohje!s
‘Troubadour. 115, Rose, $7.06, 530
420, Skirt, 108, Ketry, $730, 485,

Astrakan, 108, Cooper, $8.30. Temiw
1.55. Ask Katie, Albert Blanton, 8u-|
ranto, Asuterlits II, Honest Susan
ont aussi couru }

Playing paye
$309.80 pour $2 |

à Long Branch!
Ze

PREMIERE COURSE -— Bourse 3600.
Playing, 108, Dewase, 6500.50, 140.35, 3455; |
Chanson dalle, IOT, Matisii. 9.90. 4.99: |
Poets Droam. 118, Foden. 3.13. Temps 113
1-5. Ont aussi couru: Traumagme, Hegas-

  

 

   
sr. Lillybes, Wetor; Frinee For. Moi
Springs, Justene, ond, Speywoed. i
DEUXIEME COURAE. -. Bourse 3808

Easter Damey, 109, McCoy, $16.08, 4.33,
5.68; Roche d'Oc, 106. Mattioll. 10.40. 6.40.
Bald Crest, 01, Paradise, LOU. Out aswel

 

conrn: Mauetashs, Candy Pot, Ses Kale,
Lerad Csrdigas, Clarry.
TROISIEME COURSE. — Beurse $408

Bescobel 107. Foden. 1.38, 1.85, R60. Mud,
168, Matttell, 3.05, 226: Dodues, 111. F.
Mans, 1.76. Out ssssl couru: Protoss, |
Paddling Out. Zangwifl. Leflaby tnd. —
La pari decbie & rappocté 500.18 À oes
tomants.

QUATRIEME COURAE. — Bourse 12h04.
“The Canadian Broaders Handionp”. Crol-|
ter, 100, Muudss. Fi. 6.20. 3.45; Spey-
crest, 113, Remillard, 5.75: 4.30; Aynge, |
106, Purfadise, 430. Ont sass! secre:
Quesnsway., Quatre Bras, Kings O'ceaner.|
CINQUIEME COURSE. — Bourse S2.506,
“The Leng Beanch Mans”. Broadway '

Lights, THe, Mattioël, 34.96. 4.85, 2.00: Dis
Dat, 197, Pollard, 6.08, 8.50; Rhady Welt,
148, Paradise, 1.75.
SIXIEME COURSE. — Bearse $660. Dark

Mission, 111, Madeley, 310.00, €20, 5.08;
Yair Bill. 105, Mendea, 6.19, 320; The
Tout, 16%. Mattiel, 438.
SEPTIEME COURSE. — Bourse $400. |
idlan Quesn, 108, Matitell, 36.98, 5.59, |

10; Caryiden, 118, Fodan, 4.98, 018; Byr
Byrem. 188, Pollard, 5.23.

Pete Sanstol annule |
. ———— ;

SAN FRANCISCO, Cal, 10 —
Pete Sanstol, rapide boxeur poids
coq norvégien qui mécitait une dé-
csiion de 10 rondes contre Spsedy
Dado, a'est vu accorder un match
nul, hier solr, devant 10,000 per-
sonnes. Les deux “coqs” pesaleont
120 livres

Babe Ruth frappe
deux autres circuits
——— !

Ruth, Yankees, & la lore et à la;
Je, Higgins. Auhlétiques, à la Ge:
Barton, Albany, à la 5e; Frasier,
Toronto, à la fe: R. Johnson, Boa.
ton, à la 3e; White, Détroit, à le
lere; Jorgens, Yankees, à la lore
et à la 88; Gehrtnger, Détroit, à La
lère; Averill, Cleveland, à la 1ère;
Goalin, Washington, à la Te; Kreas,
Chicago, à la 20et à la 4e; Ferrell,
Cleveland, à a 3e; Granthar, Cin-
cinnatl, à la V2; Simmons, Chicago,
À la 4e; Alexander, Basion, à ia Ve:
Licher, Jermyn , & la 5; Moxx,
Athlétiques,

&

la 5, sm 13e; Coie~
man, Athiétiques, à la 5e: Willlams,
Athlétigues, & la 9%; Clabaugh Bai-
timore, à la Ba; Pepome, Rochester,

  

   

 da et Hoblitzel -— Temps : 1.40.  à La Do.

WALLY MEEK ET ALDERIC ALARIE
SIGNENT POUR LE CLUB JOS. CHOQU
pr

Jos Ohoquette, récemment acquie
à la ligue de ia Cité et du District,
entend reprendre le terrain perdu

contre Saint-Jean Berchmens, ost
après-midi. LI! vient de signer lo
fameux lanceur du Lachine de 1932,
wally Meek. com t remis
d'un poignet démis, et Aldéric Alarie,
l'an dernier du Pare Champlain.
l'un des meilleurs premiers buis de
la province. On le voit, le Jus Cho-
quette possède actuellement deux

excellents artilleurs en Meek et le
nêgre Nelson.

Voici le programme complet de le
ligue de la Cité et du District, au
stade des Royals

Première partie, À 146 pm
Lachine vs Forest Frères.
Batteries: Deegan et Parent; Tho-

mas et Bowden
Deuxième partie, 330 pm
Nationa! de Québec ve Porest Prè-

re-
Ba:teries * Leclair ot Parent :

Turner et Dallaire
Arbitres pour les deux parties :

Jimmy Doyle et Geo. Bruneau.

Le jeune lanceur gaucher Lamb-
con, 19 ans, 6 pleds 4 pouces, pré-
tera main forte aux rudes cogneurs
du Forest Préres, contre National
de Québec.

Le Nationaal Québec a deux
géants comme larfeurs : John Le-
clair, 180 livres, 6 pieds ! pouce et

Charley Gagnon. 179 livres 4 pleds
1 pouce

Jus Beaupré
champ gauche du

Nation, est je
meteur joueur et

lo plus fort co-
xneur: du club
québécois, d'après
“instructeur Adal-
phe Chevalier, l'un
des loueurs du club
de hockey Qué-

beo, de la ligue
Canado-Amériraine

Au Joe. Choquette, coin Rouen
ot Lelourneux :
§t-Jean-Berchmatw vs Jus Cho-

quet'e à 230 pm
Arbitres Eug. Payette + Bolduc
Au Pare Roval, à Sorel :
Montefiore Hebrew Ciub va Borel |

Batteries : GalKin et B'arke: Cu-
derre et Larivière !

Arbt* res Courneyer wt Deupht- |
ner

WILDOR LAROCHELLE, À SOREL
Sorel qui accumule victoires sur

vic:otres, grâce & Ixcellrnt travail
de sa batterie composée de Charley
Larivière et Lefty Coderte. €: à la

tenue d'Armand Laplante, vient de
signer Wildor Larochelle. Le Sorel.
ints du club de hockey Canadien
jouera certainement une bonne par-
tie parmi les siens.

Tes Juils seront renforcu par le
présence den frères Allard qui se
disinguérent tent pour Bte-Rose

Au Stadium Celanesr, à Drum-
mondville :
Notre-Danw Old Mull va Drumm

Celanese
Batleries : Brvant

Walning of Landry.

Mile fiiberte Lalonde, Reine des
Sports. de Montréal, est reçue à un
diner intime, aujourd'hui, par M et
Mine Trotman, de la Co. Canadian
Celancaæe, de Drummondville, au No
217 rue Lindsay, à Drummondville:
aprés le diner, elle se rendra au
Stade Celanese pour lancer la pre-
mière balle de la partie Notre-Dame

va Drummondville. Duran: aon sé-
Jeur A Drummondville, Mlle Gil-
berte Lalonde sera accompagnée de
Mlle Blanche Noël, de x Compegnir
Canadian Celanese.

llAWP—

SAVAIT-ON QUE...
Button Bruckman, receveur du

“lub Elmira, de ia Ligue New-York
Pennsylvanie, est le sul receveur

1; ba-oball organisé & porter lu-
“ris au jeu.

Connle Binytihe. gérant du dub
‘le hockey ‘Toronto, là NHL,
vest embarqué pour T'Europe, sa-
medi après-midi, À bord du paque-
pot transatiantique “Empresa of
Britain

Bill Turnei, Inniceur du Forest
Frères, s'est blem à La jambe, avant-
hier, au cours d'une pratique d'en- 

Joa. Beauprd

 

eu lebeau ;

 traînement

 

 

RESULTATS DES
PARTIES D'HIER

INTERNATIONALE
“LEFTY” CLARET GAGNE 84
PREMIERE POUR BALTIMORE

Rochester . . . 01000¢ 001 3 7
Baltimore .. . 014010 12x-0 |; |
Baît : Roch: Winford e: Hinkle:

Baltimore Clase: et Spring '
Buffalo . , . . 000000000 4
Newark . . . . 000023100x 4 0}

Batt.: Buf.: Lucas Brew: » (rom
se; New: Devens et Hin:

 
Le

—Deuxième partie 7
Toronto . . . . 000 ity gg
Albany 100+ ET) }

Batt: Tor: Morrow e+ -: Albt
Ragland. Shealy, Campi» Towel
- Première partie

Turonto . . . 400 011 159
Albanv . L100 : at
Toronto: Collier Fo -

ving: Albany: Raglan
ter, Masters, Campi»

Phens

 

—

AMERICA
Première partie

New-York
Phéladelphie .

Batteries N.Y 4 …
fing et Jorgens; Ph:
ve et Cochrane Cru

 

   

   
    
     

   

  
   

  

 

de Grave
Deuxième par'u

New-York . . . 500 + )

Philadelphie or 1
Batt“ N-Y Allen © ie.

gens: Phil * Caine © va,

sexki
Washingun . OX : A

Boston. L001 "ay

Batt © Wash seu. ny
Boston: Johnson!
st-Louis 159 : 3

Cleveland 2 9

Bait - St-I. Bw! BERTH
Donald et Croich, © -
Pytlak
Détroit 2 1

Chicago 4)

Bat Dé: Fete -

Chicagn  Giprgrry H- »

Berry

NATIONAL =
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TS
ATENNISÆ

L'AVENIR DU TENNIS AMERICAIN

jeunes gens sur lesquels les Américains fon- »

Que Parker, qui n’a que 17 ans, |Dans un “New York Post”, le! soit un Lennisman tout à fait «xtra. ion satns ordinaire, est une chose évidente.

regardait jes matches, le deuxieme
Jour du championnat de simple des

nte sous de brillantes de loin, fourn:ssait la metileure ex-;
hibition de “Jeu de tennis”
ce jeune homme qui est le p.us fort

aurait pu prédire que! sonne ne peut répondre.
Bes coups, apres ie rebord, son

délivrés avec une tele fac.
telle aisance, qu'il y à bes

  

pride

Ce sont ds cher

   
   

  

  

nécessatreme
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Joseph Ménarden prison
'Sortira-t-il cette semaine?
| — H devra peut-être
| purger un mois supplé-
| mentaire.

Joseph Méta.
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Balle molle à Outremont
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DANS LE SIECLE DE
LA VITESSE

SAVAIT-ON QUE...
—_—

Wally Meek, lun des næilleurs
lanceurs de la provinces que nombre |
de clubs montréalais recherchaient,

“s'est démis : poignet de 3 mun
droite, au travail. Le lanceur droi-
tier du Lechine de 1932 est à l'em-
Moi de la Dominion Textile de
Mazoz. On avance qu'il sera prét a
lancer dans une semaine ou deux.

Jimmy Londos rencontrera Dick
Shikat, au Stadium Quernsboro de
New-York, le 26 Juin.

  

Madame J. 8. Wells, 96 Ans, Qui
habite Hessir, prés de Huil, Angle-
terre, possède un record du monie
de la bicycieite ou plutôt du tricy-
cie. Quoique Agée de près de dix
dé ad's, elle mon'e presque tous les
Jours sur son tricycle une côte qui
 

  

Tenouveler Ce VOYAFe tTrOIS OÙ quatre
fois dans la journée. i

| Dans le pars, on l'appelle la “dame
jau ‘riexele”, On la corsidere un peu
(comme ure héroine de !érende et

5 l'inter-
vif deman-

e
e
e

   

      

 

 

  
    

     

 

  
  

   

  

    

     

  

  

  
le motocycEste allemand Ernest
Hrnne, recerdman du monde de
vitesse toutes catégories sur le
mille à une moyenne de 15? L
milles à l'heure, à bri-é un autre
reecrd mendial. Sur la piste de 5
milles Avus de Berlin. Henne réa-
lisa les 5 milles à une mosenne
heraire de 114 milles. Lanirn
recerd du genre détenu par l'An-
Blais JS. Wr'aht, depuis le 3 sep-
trmbre 1930. était de 131 milles à
l'heure. Les appareils d'enregistre-
ment électrique sont seuls vala-
bles pour les records du monde de

vitesse, en motocsclette.

 

Les trois frères Brisebois
pour le club de balle
moîle Ville-Emard

 x}
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le club Nap Bénéeal visi de l'argent.

  

   

   

 

ce, Ont, dis. Landi sotr, A 7 heures, 18 club La Patric
Pereira lee Marchands de Ble Marie.

Un vif plaisir vous attend la prochaine fois que vous
fumerez. si vous demandez les “OXFORD!

Vous conviendrez du gout, de l'arôme et de ce qui
fait la différence d’une cigarette quand vous fumerez
l“OXFORD'’ — une cigarette douce de Virginie
d'une qualité remarquable.

Demandez les Cigarettes “OXFORD”

 

10 pour 10c
20 pour 20€
2S pour 25¢

Cigarettes
DOUCES DE VIRGINIE
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16 doubles-jeux pour :
le club Ville-Emardj
—_—

Dens les joutee de l'Asvoc.abon lade
prudante dep Géranis, le Vie-Erga- !
rari les Marchands de Ste- se, tenters
de rempoiter aa cinquieme vViioue 1.
accutive Le Jeune Frechetle, je roi de.
s‘:tkeouts de la Îigue, mettra-t-il un stop
A celle périe de succea* Emnéehera-t-11
de frapper ie premier but Altice Maifara,
d. club de M Daoust*

Soulignons eussi que le
Fmand & reusat l'execulion de 16 dou
Jeux en huit parties, mit une masenne
Q- deur par toute À cette allure, un re
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         armory am.ires
Sait l'Atnléciqae rencac.rors Me
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Festival sportif

au Parc Jarry

 

    

13 Nord apprenira certaine-
e à bonne noure.
f est en vole d

e Jarry
‘0 28 juin.

 

 

 TEunisa-
Il sures Îleu mer-
Les promoteurs de

‘val ne sont sutres que MM. Jos
suriaiendant du Parc Jarry, Prof.
Anger, ¢u Pare Jarry et Léngoid

Levearvesy, de

   

soir

Ama
l'Association Sportive du

Pars acer.
tet

Le club Bain Turcot
—_—

Dimanche soir, & T heures, le Turcot
fen-oniters l'équipe de le Canada Billard
Heil, ou pare @t-Michel. nitué rue St
Dominique entre Pairmount et Laurter.
Name des joueure P. Gendron, C. Ba-

b,ut.n, R et L Lessard, L Legauit, H
Cirariet, P Cadotis, P. Des'autiers, FP
7 .rcotie, Langevin, CF. Mobert

La Tureat lance un 44 à tout club de

 

 
 

    

 

LES SAUMONS
DE L'AFFLUENT

DE L'AMOUR cu

Les journaux parlent beaucoup
en ce moment, de 1a Mandchearie,
doni les Japonais viennent de
faire un Etat indépendant. Cette

nouvelle nation est séparée de la
Sibérie par un grand fleuve. l'A-

mour, fleuve qui à même donné
son uom à touic une province
peuplée de quelque 90.008 habl-
tants,

Les indigenes, les Toungouses, |

sont de moeurs encore barbares,
ne vivant guère que du produit de
leurs chasses où de leurs pêches.
Leur principale ressoarce vient du
saumon qu'ils péchent dans le

Kerbi affluent de l'Amour.
hommes de cetle région ne sont
pas d'ailleurs seuls à tirer leur
subsistance du saumon, car ils
doivent le disputer aux animaux:
les ours, les cigognrs, les grues, les
aigles péchent ce poisson sur les
rives de la Kerbi.

Ve sanmon, venant de la mer
d'Okhotsk, remonte Is Kerbl, pen-
dant près de 1,300 milles parfois,
pour jeter son frai. Poussé par
l'instinet. il Inite contre le cou-
rant pour remonter Je plus loin
possible. Pendant cetie sorte de

course à la mort, car il ne revient
jamais vers Ja mer. de grandes |
dents lui poussent sur le devant

de ia bouche, des excroissances de
chair où les vers pullulent lui cou-
srent le corps, mais I! s'en soucie
pen. Finalement, épuisé, {1 est re-
jeté par le courant sur les bords
de la rivière où hommes et bêtes
se le disputent. Parfois la multi-
lode de saumons rejetée est telle
que l'air est infecté par la décom-
position sur une grande étendue.
— -

Maison Laliberté

Lacrosse à Longueuil

 

  Asjourd'hui le Longueull recevrs
: 1menx Rosem'nt Pour ce

 
 x partisans. Le pat

es et secs joute
Pour pi

 

131 St-Trom 7

Club de balle molle
Canadian Billiard

 

Cab après-midi. euru Lieu : 1naukuts-
tin du terrain de la Canadian Billard.
situé uv coin des russ Jean-Talon et
Henri-Jullen À cette ocersion. nous au-
rons la visite de M. l'écherin Z Lesage,
du quartier St-Jean, qui lancers ls pre.
mière balle Le propriétaire. M Médard
Parrat invité tous ses partisans et amis
Le eluh rencontrera le elad Cher Pred

et la partie commencera à 2 heures Pour

 

informations, !4o Mt-Tantent. gérant.
DO''erd 0443

Le Rest. Lassonde
——

Dimanche passé la c'ib de baseball Rest
. ie Yarennes par je

score de 18 à CO Roméo McNelll fut le
hérng de le journée ea n'aocordant que
trois coups sûre et retire 14 hotames au
bâton

Aujourd'hui, le elud Rest Lassonde ira
visiter le club Marchands St-Miche) et
se promet bien de remporter nne vi
Soumnt visiteur le ciib Rest La

Tsnée un déft à tout club emsteu
ville et des Glentours

  

   

 

     ssonde,
"des Neiges. TéL ELwood

16 à 16 aus Informations. CG Sabourin. mations, wade
CR 8810 3273 Chemin €

0181-0192
- 

 

    
    

  

 

  
      

 

ARRY AUTO 1"
J» plus grand choix d'aulos
usagés à Montréal. Toutes
les marques rt modèles —
Aussi camions. Prix extre- i
mertent bas. Conditions ;
faciles. Vendus avec la za-
rantie de ls maison établie |
depuis 20 ans. Terraln ou- !
vert tous les soirs, coin
Mont-Royal et De Lanau-
dièra. Salle de vente à 4287
4350 rue Salnt-fien's 7! {
3 Atkirk 9487 «   

 

— -A

Henri Hébert
’ au Mont LaSalle

Cet apres-misl, le Henrl Hébert visi-
ter les Marehrade du Mont lAMulle aur
sur tarraln. aegis Ple IX et Msuson, dans
un programme double qui commencera à
2 Leures
Lunôt, à 7 heures pm, les Marchands

du Mont fafs!lla recevront je eluk JR
Rrisp Iaformsticne, Roger Pouchar,
ClLsirval 4AG2W.

-a_—

Le programme de lutte
à Verdun, lundi scir

» a dor 0e Bmie Canavan
Tv. 20 minutes nu 1 Chute

Fo wove Fable Mare. Lu
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Baby Brown, N ¥, va
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Ro Bavand: chronomd.
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| BALLE MOLLE

Les ©

a i Cetie joà Parc Elaine, (37>

I pas dedefuse,

Le clu ed’ livre lei,
, {ik putsuante

Pr on res
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Les jeunes Georges (a gauche) et

Armand Paré sont les deux mas-
cottes du club de balle molle

| Studio Dollard, champion de la
Ligue Pie XI, au parc Campbell,
division Est. Noms des joscurs :
Trépanier, Doyer, Devos, Car-
rière, Brisson, Gagnon, Pérusse.
Favreault, Raymond. Fournier et
Mither. Le Stadio Dollard lance

! un défi À tont bon club de balle
molle. Inf: AM. 670%

— —>"———mn

Nap. Sénécal vs
| . Dom. Textile Hoch
—

Cet anrés-midt aura leu l'inauguration
d'un nouveau terrain de baile moié eu
coin des rues Nicolet et Notre-Dame
Pour la circonstants ‘a forte équipe du
Nap Sen~cal ten'ra visite à ia puissante
equipe 16 la Dominican Texive Hochrage

    

- ~mpa Di
. erst

noe a
de a a

1 et 1 défaite et
cam era An

 a Ue Nat =
le goer”

| as Textile sa premiere défaiie de le na!-
de son côté :

10 ses hommes
sn,   

  

+ Gsenon du

en ule cot

+38 favoris
Le parade dans lay ri

d'Hocheiagn et de 1 Acsiéer
“ut in tâte de !l-ur pre

 

n des éq. pes Bénécai Bis
rrceveure. Crawford e
G  BAnéeal, ler bu

    

Zema dut. & Bt rice.
ème “Wut. MT 018

Hogan, cr R Tellter cag Gay Seno
esl. O Boucher. K Stewart, G T:adel
sbita
Dom:nion Texte Therrien ot Raymond

 

receveurs. Oproomer ei A Racicot. ian-
teurs, RB Raclcot, t but. O Provost
deme but. Caron, ae: ¥. Salveil, Ime
but. B Haichisson, ce: L Trmmdler,
ce: Guévremont. ed, A Dueharme, T
Dicharme, Francoeur, substisuts

 

Le partie eommenc & 1h % pm
Avant la partie, !! y oura les cérémanies
4 présidéss par plusieurs

 

   « personnages

Ligue de baseball du
comté de Montmagny
——

La comté de Montmagny. à l'instar des
comués qui 1 maintenant
sa propre ilgu En effet, les
trprésentants de trois clubs s sont réu-
nls, à Bt-Paul, et fis ont jetd lov bases
5e !n ligue de Basedail du Com'é de Mont.
magny. La ligue comprendra les clubs
sulventa: club Canada Lite, de la ville
de Montmagny, cs Lace Prontière et club
8t-Paul
Une réduie de fouss parties sw dérou-

‘era au cours de !s sation 1933 at Jou.
vertire De fers, est après-midi, aire gue
le club Lae Frontière Visitrra le club Bt-
Pal en Buton

lev règlements ent hté adoptés et tout
marchers rondement au tours de ls sal-

Le ligue aurs je bireau da direction
auvant: prévident, M Raymond Lachance,
de Lee Prontitre: ler vice-préstdent, M
Lurten Côté, Mt-Paul: Zème vice-président,
M. Race Léresque, Montmagny: secrétaire-
trésorier, M. Gérard Thidau!*, Montmagny
publicists officiel de la ligus, M Alfret
Renaud, Montmegny

——eae

Humour du professeur
Hiève Dupont, que signifia ‘a formule

AS? op
Heu Heu manaieur Île profes

sur je l'ai sur ie bout de ta langue
Crache vite, petit meaiheuireux, c'est

de l'arsents
A -

Le Laval-des-Rapides
————

Cet aprés midi, le club du halls moite
Frese Sec th Dumaine de Montréal la
parile nura jeu À din heures at demie

Leo tiub lance un deft & tous hens clubs
amateurs

Intzrmiitiont. Rodolphe Braueur, LAn-
caster 3715, 48 lun il à Jeudi entin 4 at 3
heure AprM €ing heures à L'Abord A-
Fiouite, 114 où au Restaurant Crolean,
Tears! dem Rayidas, ou nar Jetite, £41
suena du Parc, Lavei des Rajiiea

   

  

Benoist prog;

 
 

-

tete

Ceux qui suivent les faits et gestes

dans le baseball organtsé réalisent
que le jeu est revenu A as forme

d'autrefois, ajora que In balle "mor-
te” était à l'affiche, et cels se voit
particulièrement dans la Ligue Na.
tionale cette année.

On volt d'ailleurs facilement que
ies lanceurs ont le mellieur sur 1
frappeurs assez souvent. Johnston
et Tom Bridges ont lancé deux par-
tes à un coup sûr seulement et
leroy Parmelee en a eu une :Lefty

; Gomer, Bob Smith, Oral Hidebrand
et Hel Schumacher ont tenu leurs
adversaires à deux coups en neuf
manches. Les foutes A trois hits ont
cité nombreusss. Carl Hubbell a lan-
cé trois parties en b'anchissant ees

parties qu'il lança.

Et regardez maintenant les frap.
peurs, Lefty ODoul, le meilleur co-

gneur de la Nationale l'an dernier,
est allé 26 fois au bâton sans tou-
cher la balle hour un coup sûr. Plus
tard, Tony Cuccinello fit ls même
chase et Al Lopez, Joe Stripp De

Blasonne!:e n'ont pas été plus chan.
ceux. Tous ces jv1-"1rs sont pour-
tant de bons frappeurs en ‘emps

jordinaire. Ils figurent sur aligns.
| ment des Brokivn Dodgers e: ne
font nas exceptinn A lx régle Chex

     
adversaires, dans les cinq premièrue |
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tous les clubs, on
baisse dans les moyen:

Ce printemps on tr:
rience avec les bu.-
dans les deux grandi
Ligue Nationale em:
moins rapide, le cen
dur et la couverture
De plug, 1a couture a .
qrorse et je
meilleure prise sur la

Au ley de che:

 

quand les frappeurs ©
Hits d'autrefots « «à
comment 11 se fait =
gnent moins qua
fait mieux de se «…
side maintenant foe
de permettre ax
ds Moyenne
bâton
Avec tre bale

clubs devront reve:
tifique. ce qui ne
On reverra les ©
les bats votés te
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sn grad pere

 

BALLE MOINS RAPIDE DANS LA LIGUE NATION,
La balle moins rapide dirige le baseball organisé

le jeu scientifique d'autrefois. — Certains ç
gneurs impuissants devant les balles des la
— Les lanceurs ont une meilleure prise sur

lanceur à

À

veri
ros co.

nceurs,

la balle,
t bmg

  

 

 

RANDONNEE
ENTIERE 50c

Les populaires “voyages a destination incon

vont bon train et ont lieu tous les jours, —
et dimanche exceptés. Nous avons inau -

parcours de routes nouvelles et attrava:

transportant au milieu de la campagne da «
randonnée pleine de brise et de fraiche»

PAn
PERSO="

HEURE RÉGULIÈRE DES DEFARTS QUOITDIt*
POUR LES VOYAGES SANS DESTINATION

Les

  

tabus quitterent lee points do départ enirante à 1 43 pm

©, tous les jours, samedi où dimanche ercoptés
BOURBONNIERE et Ste-Catherine.
PARC LAFONTAINE, em (ace de
manicipale,

da Bablae

BEAUBIEN et Christophe -Colomb
COTE ST-LUC et Earnacliffs.
GIROUARD et Nberbrooke.
TERMINUS MILE-END de la Compagnie de li
port Provincial,
TERMINUS DUPUIS FRERES de is (ompagns
Teansport Provincial.
TERMINUS SQUARE PHILLIPS de ia (Compaq
‘Transport Provincial.
AVENUES BLOOMF

 

LD ot Ber
AVENUE MT-ROVYAL, pres Espl
ANGLE MASSON et Ileme a
WILLIBROD ot Wellington, verdugdgy   
 

Rereves par le poste CKAC ire nouvellea ape
clales as sajrt de l'autobtse, lea mardin et jendis
de 6.45 à 7.00 p.m.

 

Toe prix cent trie ralsennubles peur le lounge des autobus. Ÿ
vous Informer au département de lnuage.
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Donateurs d’une coupe au joueur le plis utile

[role Jeunes sportsmen de Montreal ferveuts supporicuss du baseball

semi- professionnel, de gauche à drutle MM. Roland Dagenais, Honoré
wederns 4 Vincent Vien donnent une magnifique coupe au jourur
eh liger de baseball de In Cité et du District qui aura été selectionné
le plus ue à son club, au cours de ia «aison. Le choix du vainqueur
sera [ait par les rédacteurs sportifs de nos principaux journaax. À date
Fhamphiie Tron. du Forest Frerre et le lanceur Coderre du Sorel. sont

les favoris.

Lire de boxe Ned McDermott, de
Quebec,officiait gratuitement et, pourtant,

quelques spectateurs l'ont hué
——_

 

 

© me. leur ATL.TE Lele et Qui ecinait .
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: plaisir ax amis de no. te .
mis dlen poir tem, << 1e 0 ;
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MOCRAMME DU 36e TOURNOI ANNUEL
DE L'ASS. ATHLETIQUE DE LA POLICE DE

MONTREAL, AU M.AAA, LE 12 JUILLET
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; “Pit” Dussault au
club de crosse Rosemont

1 verges meee obilaciss

 

 

ola Rosemanl fern son ouvertare d'nan-
the prochain su coin des ture Iberville et

{| Masran sur le terrain du cirque, une forte
partie de crosse aera lmiéé contre un

Îfelub tres populaire et pour cela MR
fp dulten à retenu es nersices de Ar
Ue Dumeult, qui condutra Fe
“de Rosemont
{Depuis bien prés a ine dousaine dan
nées, le Jeu de crosse à disent nné de
se pratiquer à Rorement
Jeu furent des plus satiefaits en apprena

5 Jorganiamtion d'un noseau Pe-
| informations. Rend Julien, Tél FR Si
entre 8 rt 7 heared pm

— ——. - -

Le lanceur Piché reste
fidèle à Ste-Thérèse
—_—

Certaines gena ont ia mane des erreurs
j C'est ainst que mercredt malin dans un!
(restait journal Ta fauve nouvelle à été
publiée Tet‘et que notre fament Jan-
coeur Cérard Piché devait lancer pour les
ltfbreux. M. PIDHR nie lea faite et dit
Qu'il lincera celte année pour son club
+t 206 2mia, le Ste -Thérens.
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Fidélité d’un
pigeon voyageur

Îes cus de fidélité des chiens ne
sont pas ra et on peut en elter
de nombreux, en particuller ceux
dex chiens de certains soldats qui
autsirent leurs multres aur tous les
fronts et sus tous les bombarde-
ments pour se laisser mourir de
froid où d'inanition à l'endroit ou
leurs maitres étaient tombés,
Mais 11 est plus rare de roi ntater

   

  
  
  
   

  

  

Is méme fidéiiié touchante et hé-
roique Un plgon voyageur,
Les habitants dune petite vi

 

Ce qui condutsalent au ©
le corps dun eolombephiie
mé dans toute la région

été pes surpris de voir

   
  

  

  

 

ercue: moment de oor.
an qu cortège, un des pio

A vosag du défunt
chasser de lu: ie

p “à potter Jussuau
cimetière ot installa aur ja tombe
de son re. spréx avoir
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de la cérémonie. II

tait a tombe et finil
éinanition, refusant
ze  

MADCDIFFUSION DE LAPREMIEREJOUTE DE BASEBALLSEMI-PROFESSIONNEL
ee Î

Sylvio Mantha signe pourle club Huntingdon, leader
de la Ligue du Nord de l’Etat de New-York. —
Jerry Corey, Edmond Marchand et Léo Dubé se
distinguent. —L'annonceur Graham McNamee, à
Malone, N.-Y.

!
Se rendant compte du grand inté-

|

sieurs Joueurs de Montréal, entrerêt qu'un club de baseball peut reti-

|

autres ‘Lefty” Leduc. Edmond Marerer dans la possession d'un second

|

chand, Léo Dubé, Jack Ernat, Oscarbut de valeur, la direction du club Major et Jerry Corey qui, & 1a huieHuntingdon, de la ligue du Nord de

|

tième reprise de la joute de dimane
{Etat de New-York, s'est mise à l'ou- che dernier contre Moira, N.-Y., fit
vrage pour l'engagement de Sylvio

|

entrer Marchand avec Je point vice
Mantha. Ce dernier, en effet, vient |torieux à la suite d'un solide deux

, d’apposer sa signature pour le seul buts, permettant ainsi au lanceur| club canadien de cette nouvelle ligue

|

Leduc de remporter son quatrième
“composée de huit succès consécutif par le score de 8
équipes américal- à 5.
nes, “Syl” patrouil- Suit le reste des Joutes de la pres
‘era le second but. jmiére série de ia ligue du Nord de
cel  aprés - midi, l'Etat de New-York :+contre le club Ma- 11 JUIN
ione, N.-Y., où est

i Moira 4 Massena.   

  

HENRI DEGLANE

 

; “Ma clasicule est en bon état et si.
landi, je suls batts, je ne cher-
cheral pas d'exruses”,
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Neral pas deo vs Loc-Que vois

 

Vous fen crorez pas 0s

nt 1e jui ferai con affa

 

ou

Me vonh, je crois, chan

Sais men dernier accident”
Le ne du procramm 6

admiableme:it cette én

  

  

  

“séance
Joe  Maiciew.cz vs Lada, 45

minstes.
Sand

mints
Jack

Szabo vs Yson Robe::. 30

  

e: << John Soman.  

- ‘— — |

SAVAIT-ONQUE... |
Lorg du champion du monde |

 

_{des po.ds lourds Jack Sharkey éan |
plutôt obscure Après avoir été ou-
vrier, cordonnier, mineur, empioye

de cirque, port-ur d'eau, charbon-
mer, et soutfieur de verre, je
rune Joscph-Paul Coccoskey, au-
irement di Jack Sharkey, devin:

matelot.
Un jour s:r le navire où ii fai-

salt son service, 11 nègre chipa à
un autre matelot tune glace, et ne 

  

conentait à la rendre que s'il était
battu par Int dans un combat de

re: boxe.
Jack Sharkey s'avança et déclara

vouloir accepter le defi du nègre
tes fetrcute du |Criui-el ayant accepte fut mia pro.

tprement ko, et Sharkey rendit le
Rlace A son camarade.
Ce combat Improvisé décida de la

carière du polds lourd polonais, au-
tourd'hui champion du monde.

. .
81 un homme avall dans lea jam.

bes la méme force qu'une puce dans

les pattes, proportionnellement a
sa taille, bien entendu, 11 pourrait;
faire des sauts de près d'ân mille
en longueur, Décidément, dans ce
genre sportif c'est encore la puce
qui est la championne.

‘A couronne du
are,

forme |
<, condition |

di soir je ne cher- |

ez en face de ce ma‘o-'

e en non

actuellement célé- # '
bré le centenalre Huntinglon 4 Malone.

i Tupper Lake & ChA‘eauguay.de la vilie. À cette
occasion, les suf- 18 JUIN

 

w
am

frages dcs spec. Canton & Moira.
tater. Châ‘eauguay à Malone.
“cvés par des re-+ Huntingdon À Ogdensburg.
présentations de © ; Massena à Tupper Lake,

25 JUIN

Mal.ne à Massena.
Can:on à Châteauguay.
Lyon Mountain a Moira
Tupper Lake 4 Ogdensburg.

2 JUILLET

Ogdensburg 3 Malone.
Massena a Huntingdon.

Châteauguay à Lyon Mountain,
Moira à Tupper Lake.

9 JUILLET

yon Mountain A Ogdensburg.
Huntingdon & Canton.
Massena à Châtecuguay.
Malone à Tupper Lake.

16 JUILLET

Moira à Malone.
Châteauguay à Hun:ingdon,

Tupper Lake A Lyon Mountain,
Cartog & Ogdensburg,

23 JUILLET

Massena 4 Canton.
Ogdensburg 4 Moira.

Huniingdon A Tupper Luke.
Lyon Mountain à Malone.

5 seront en-

‘out genre. Le clou Ade Taprés - mids Sylvio Mantha

sera, sans contredit, la joute de
baseball entre jes Huntingdon, ira-:
à rs du circuit, et Malone, pour le-
quel jouent plusieurs anciens joueurs
des ligues mineures. .
Evidemment, l'organisation d'une

tele manifestation n'a pas été sans,
soulever quelques dépenses. Les pro- |
prietaires du club Malone débourse-
ront plus de $2000 pour le succés de
cette réunion. Pour la première fois.
dans les annales du baseball semi-
rofessionne) de l'Etat de New-York

et du Canada, la jbute de baseball
sera radiodiffusée par un Poste
américain sous la direction de la
NBC. Au micro. Je celébre annon-
ceur Graham McNamee racontera
Ds différentes phases de la partie.
Les sportsmen de Malone préparent
une réception chaleureuse au valeu- |
reux joueur de défense du Cara-!
dien. Syivio Mantha.
On sait aussi que le club Hun-

tingion compte dans ses rangs, plu.

 

 

 

NOTULES SUR
LE CRAPAUD
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LIGUE DE L'OUEST

Demas.n soir, & 4 hrs 30 pm, ose
de a saison de la lt
forte vs Ca

merrredt 14
St-Jean vs
eds Victoria

 

     

 

        

 

  

 

Hart. 70 480,
Masse, 91,550: Cote,   
  

163 a0 -

    

  
 

‘er, A. Destaurters, A Lacombe. O. Bez
H. Reger, M Lauzé. J P. Lapierre,

1, {Castonguay, A Myette, J. Massy — 8
p seu de 8300 (Jean A. Chamber:and. A Dupras. H. La-
Ovi Bereau N vote, H Provost, L Lapointe. R Meloche,

   
  
 

rire Lacombe et

Lampoon da Canadien, contre A   
       

P. Rarkcot -- Montréal D. Desroches, A.
et Pau!-Eme Lapo. da ; Margie. V  Héneault, L. Laliberté, R.

see Côte, V. Chapeson. R. Cardinal Te club Bt-Jacques est prêt à encne Armand MARLEAU

pre HR ra 

 

BOULEVARD HOTEL
LAPRAIRIE

COIN NOUVEAU BOULEVARD TASCHEREAU ET CHEMIN
DE ST-JEAN — 7 MILLES DE MONTREAL

al ou Victoria

Danse tous les soirs, dimanche compris
Par l'orchestre PAUL VALIQUETTE

BIEREet VIN
Hepas servis à toutes heures, Service courtois, Prix populaires.
ATTENTION ; Le service eat un fait ct non une promesse.

THRO, BARRETTE, prop.    
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UN ATLAS MODERNE TENTE UN RECORD PEU BANAL
- TE a oY E

Og > NE I =
Cy NY :
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Les records fowrmillent par leur variété. Tous ne semi pas essten-
tiellement sportifs, mails la plupart revétent un caractère ce ratia-
chant au sport. La supréusatie étant bien La base même da sport.
Cecil “Red Hot" Burns, joueur de rugby de Providence. R.l, demeu-

rant i Dallas, Texas, veué réaliser un record peu banal que les
Américains ne possédent pas encore: celui d'effectuer La marche de
Dallas à Chicago en portant un gros ballot de coton vur ses larges
épaules d'athlète. L'Atlas moderne est ici photographié à som départ
pour la dure randonnée. Il prétend atteindre son bai en fia de

juillet. Ben voyage, Tirouze !

JEAN BOROTRANE POURRA JOUER
QUE LE DOUBLE DE LA COUPE DAVIS

PARIS, 10 — Jean Boratra joue- tions m'interdisent de suivre l'en-
ra la Coupe Davis sl on a besoin de, traînement nécessaire.
lui. C'est dit, C'est certain. Mais il] —Supposons que cette année le
ne jouera que le double. toine de léquipe de France se
L'an passé, fl ne devait pas jouer trouve devant les mêmes circons-

du tout. Cependant. D s'y mit au tances que l'an passé : la défaillance
dernier moment, quot qu'on eût an-j d'un joueur de simple survenue au

noncé et zagna les deux simples. ce dernier moment, jouerez-vous?
Qui n'avait pis été non plus univer-! —Non. Cochet. Bernard, Boussus
sellement prévu. let Merlin sont prévus. Il est impos-
Nous nous sommes adressés A no- sible qu'ils se trouvent trois sur qua-
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SAVAIT-ON QUE...

Jack Sharkey, champion du mon-

de de boxe toutes catégories, ne veut

désormais combattre le juif Max

Baer que 8! “cela lui rapporte au

Un noureag clud de Lassbail o6t organisé
à Lachine at jouera sous iv nom de Rrs-
taurant Lebiane evee pour bulterie Qui-

  
  

  

pour Le 18, 24 ot 24 juiæ et le ler jallles,

Informations, R Ledue. 34, deme avenue,
Lachine, Tél 1587,

ROMEO MASSE vs BOBBY

feux rencontres cuire fameux julteurs
feront des fraise de deux préliminaires,

 

: 3 > 2:4 2 vor ; moins 200 mille doilars”. mardi soir, au Btade Rschange, coin ME| sous.
: \ N RED SUN Pourquoi cette prétention ? Parce jRwa) vb Poerriile ns le première ren| LA rencontre finale oie.

: 3 à ! ait cuire de la soirée, Tiger Delisle, l'un des

|

de New-York, of ula
a at eeFUT que le champion du monde se plaint

|

(Vitrede LA soiree, TuerDelis, fuedon] deMow.Yor sand1 4 ar
: AAT > du fisc américain. gnétation, remoniters le scientifique

|

entre Angelo of Lagacé etes TR

' k 8 les pouvoirs sportifs avaient

|

Cyeiom Misael dans un mash Lite rudes de la soirée “ du

N mond! A 13 minutes. Lon me rappelle que -

: une auiorité tale. comment Use ai cteit ea train de livrer an brèe beew —as _
. pourrsient renvoyer Jack Sharke¥] ULST Angrgnon la semaine der- Resaurant A

À d'autres occupations que celle déj nière lorsque les deux bomumes me fIap- rmand

! boxer| pêmeu 1s Wie lune contre l'autre of MU-

1

Le ut ———
chell testa ¢temutu 18 secondes sans se ob de Dalle male 14g

_—n-ai>-ea-———— [rriever, ce qui donne la victoire à' An| MAN 6 mastenant § vic Pipi
ope bl arignos. Suis oi aoutdent, l'on aurait 03ules àvoncrea. L vice ws

~ . - “ =Défi du Rest. Leblanc |sous asmusié à une très bete roa

|

L158meaEE CRU

L'autre préliminaire, qui sera de 30 mi. ——
nuses, sers catre Bodby Mrowm, en (rails
de tout balayer sur som passage ot Ro-
indo Masse, l'un de nos bous poids W- duu Chartier, Lacoste et Boocher, capi. ReEs. Mansé devra se tenir sur ten Gardes, [den lie, quand Uag:. ta -

taine D. Shanck et gérant M Leduc, Ii} car Brown ost um lustenr vite af TuG. vieédre nus prises mer wo Ned od

jour amateur senier ef sce wi defi sus Gil he ie gine au pou Jouer du genou , 20 Pare Lafon. "x Rent

ciubs 8t-Brune Ind… Granby. Marie où des potsgs pour venir À bout de 08 Le Bt-Alphonse recevra — gre
Paraham, Ste-Thérèee, St-Lambert Asdest., Héversaires, aur aoû terrain, À Yon: pried
Bouehary! AAA. Téreauit Cote. | Le combat “Rage!” que je promoteur [rues Lajeusetss et Crm

des-Neiges, Actom Vale et Mont-Rolland,' Destongehainps cet À f'affieho promot de Oeux qui voudraient te ae ro,

wnl, L hows aufflra de donner les noms
| Lurpusaer tout ce qu'on à eu juQu'à pré-

‘dew quatre sdversa’tes pour prouver OF

DELISLE vs MITCHELL, AU STADE EXCHANGE

 

Montréal, 11 juin 1933

BROWN ET TIGER

QUA TAUS BYARCH Bas os,Tradenn. Jona Marchang of Le
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À VOUS NE VOULEZ PAS ÊTRE TRISTE

COMME

> tre champion en personne pour tre indisponibles dans la même se-:
: connaîtr2 ses projets. Nous lui avons’ maine et même s'ils ne “tenafent®.
% posé un p-:it nombre de questions pas À la forme idéale À ce moment.‘

et les réponses ont été brèves et clai- leur forme serait certainement su-

v
e

3

   
res. Voici :
“Jouerez-vous la Coupe Divs?

—-Cer:ainement, sl on a b'soin de
moi et si ma forme es: bonn” à ce,
moment-là. Mais je ne jouerai que
le double. C'est entendu airs en
principe avec les offici-ls.
—Serez-7cus en form:?
—Je l'espère, sauf accident, et

parce que le me serai entrainé spé-;
cialement pour le double : dans;
quelques jours je vals fouer jes dou-

bles des Championnats int-rnatio-.
naux d> Prance. puis en‘ore œux.
de Wimbl-don. puis, en fin. je me
préparerai spécialement pour le dou-
he de la Coupe, mais je répète et
Jl'insiste : seulement pour le dou-
ble.
—Avec qui Jouereï-vous?
—Aves Brugnon, probablement.

—Qui jouera les simples?
—Te n> suis pas chargé de cons-

Utuer jes équipes... Sous cette ré-
serve, je auppose qu'on alignera Co-
chet et Boussus ou, à défaut, Ber-
nard ou Merlin.
«Mats l'an passé, vous avez joué

deux simples, cé qui était imprévu,
et vous les avez gagnés tous les deux,

Ce qui élait peut-être plus imprévu
encore ?

L'an passé, je n'ai joué que pour
remplacer au dernier mom’nt La-
coste, malade. L'an passé. les jeunes

joueurs n'étaient pas aussi préparés

‘

 qu'ils le seront dans deux mois; l'an
passé, je n'étais pas sans quelque
forme <n simple, ayant joué à Wim-

bledon; l'an pissé, j'avais un an de
moins...
—Tandis que cetle année?

—Tandis que cette année, je vais
avoir 35 ans; J4 ne suis plus capable
des efforts Inouls qu'exige un sim-
plo sur tecre battue; mes occupa-

—pzv"

! périeure à la mienne
—D-n-:?
—Donc. je tächrai de fournir un

bon du1blv, scrupuleusement prépa-
ré. Ce» ‘out
— —

Quand un
joueur de tennis

est-il amateur ?

 

   

 

Comm» ‘a Tov religions lamaten

risme est terriblement diseu'é TI post te
ses héresiarques. set faux propletes, >

 

martyrs
Le texte de dass repose dans les reg.

de la Péd ration In:ernatinnaie de Lav
Tenats. Ti est afnsi conçu
“Un jomeur de iawn Lennis est amate
‘es BU n'est pas disqualiiié com:

amateur dans un autre sport.
“he BU ne reçoit où n'a jamais re

directement nu Indirectéèment aucun avar
taçe pécuniaire pour jouer. enseigner, dé
montrer ou ¥sdumner au jeu:

“er 6) ayant perdu son statut d'ama-
teur aux termes du paragraphs immédia-
tement précédent, Il n été requalifié rom-
me amateur par le pouvoir directeur de
l'gasociation dont 11 dépend”
Co texte a été adopté par toutes le

nations affiliées à la PILT OU em"
ample et clair. Mélas! le texte est birn
le même partous. Mais partout on la:
pilque de façons différentes. C'est nln
Qu'alors que jes Joueurs de tennis fren
vais peuvent, dans les tournois ordinaire:
rutevotr des frais de déplacement, les bri
tansiques ne la peuvent pas. Alpes qu
les Francais peuvent Dénéficler dans js
hôtels de privilèges dont l'étendue varte

ment tou
assujettis aux mémes conditions, du plu
fort au plus faible. Les Français peuvsnt

fournaux des comptes ren-
auxquels Ils prennent

ains ne le pouvent pas
LU y n ainsi des divergences de détails

qui montrent bien qu'il t'y a pas encore
de doctrine tres ferme ni de principes s0-
lidement établis. {i serait hon que la
WIL'T. prenne in those en mains at tom.
plète par ain texte plus détaillé ga défi-
nittom de l'amateur II n'est pas souhal-
table de voir des champions sppeiés à se
rencontres fréquemment obélr À dee lolx
différentes selon in mation & laquelle tin

 

  

  

1

 appotilennent.  

  
    

 

SoTEMPS
°. BE CHANGE?!  



 

vor11 fuin 1933 — —

FORESTMREST-FRERES ET SOREL DOMINENT
LEUR SECTION DANS LA LIGUE DE

BASEBALLDE LA CITE ET DU DISTRICT
ba Sorel ét Porest-Freres,sont en tele de leur section respec-

Les Clute moyenne su bâton; Porrst-Frères est bon premier de Le
T ide moyenne de 262 tandis que Hore] conduit le ‘district

eu 190 ait remarquable dans les siatistiques de la Ligue C et D,
5 points furent comptés contre je Borel dans quatre parties,

pawe un record chez nos semi-pros. Le Monteliore H.C.

 
 

  

 

 

ee qui de faiblesse au bâton mais la venue de Gaston et
demonFo alignement y remédiera sûrement. Les clubs Notre-
pb Au Mull et Bt-Joan-Berchmans sont égaux dans la “cite”, Bar-
Dame iv de près par le Lachine dans le “distriet*. Montréal-Eat
plow et rapidement. Voici ies movennes individuelles des clubs.
pose? CITE

PAbR H 2b3bHBhSDILSoROHPRATY Or X M.
515558 67 16 6 1 2 13 47 19 30 2 45 128 26 7 262
413518 J1 7206 4 253 27 16 9 15 42 22 2 233
413316 31 3003 3 Z1 29 17 4 11 34 30 2 233

.2 @ 8 15 5C0! 3 16 4 30 8 26 31 27
"3 3 7 14 2220 1 1331 100 6 24 29 2 1%

613 105 156 33 9 31223 120 10070 6 85 248 120 pret
DISTRICT |

PAbR H2b3bH88b LA So Mb HpRD Tp Or X M
413420 46 510814 26 25 13 1 24 53 55 54|

Breou €15319 38 8106 2 3326 14 0 16 4620 8 248
Bd{539226 47 5314 7 5225213072 81055 25°
Lea 311515 27 5002 1 2417 7045 may

584 80 156 21 8 120 34 138 93 55 4 T7 192 71 66 meer
; Sb-—buts volés: Ld—laissés sur Jes buis; Hp—iraype

.. Rb--points produits; TL totai des buis: Or pons
- adversaire, X—nombre de frappeurs avec une moyeine

au, on peut voir que je "districi” est super.ur e
Au bâton: “cité” frappe pour 257 et “d: - .

CODFRRE ET BILL TURNER ONT UN BON RECORD
CHFZ LES LANCEURS

- du Sorel, et BUl Turner, au Fur. *-Freres, On° + toe
ue ches les lanceurs de la Ligue C et D; Us on: chacun

. à leur crédit et Aucune défaite, Codetre €st cer'aine
us du groupe; 11 « lancé un total de 36 manches à date et
‘re points furent comptés sur lui et i] n'accorda que 23
‘« 143 frappeurs et il en retira 28 au bâton et en envoya
sur quatre bales. Bil Turner a lancé :e méme nombre

sais i affronta 163 frappeurs et 1 leur accorda un ‘5°s! d
reura 25 au bâton. Voici je travail des lance 1rs réguzers

‘D.

   

 

  

    

LP M H R BBSO AB GP Moy
tx tre LF 4 38 23 4 12 3B 143 4 0 1000

rer b . D '5 3 3 vy 15 2x M3 4 0 10:0
wa. .G1 8 6 4 0 1 311 tv 1am
ah. . D 1 #8 1 6 1 5 M 1 6 1
Le. D 1 s se 1 2 6 3: 1 0 10m

mm G 53 #& #05 13 HO 217 3 2 soi
We 19 4 34 25 15 17 26 144 1 2 243

f D 4 34 51 22 10 21 141 1 3 Sa
I . D 4 HW & 4 ID 15 1481 8

X > 3 12 22 14 BH 6 # 0 2 tan

Es D2 7 16 12 1 2 5 01 wr
Mo totnbte d m4. AB I. -

x
Poaacher da La none oe mae TN Ton

~ va st ‘red:
sui ARCHMASS EF SORLI SONT Les MELLEL RS

AU CHAMP
CH mans of Sorel sont Bupe-

: d'un-Berchmans domine a
1:4 Ta mevenne de chaque ¢ cb au cham

CITE
P PB PO A EDP TC
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RAPIDE MARIAGE

AU GALOP
Ua mariage mystérieux +L des

plus pittoreaques, Lout à fait cinta
facon U.B A, a été célébré con Lemps
derniers dans ln petite ville de
dosii, dans ! Indiana.

Le Juge de paix de la localité, M
Hudlezun, (rnsatilait tranqu:ilemzt
cher Jui lorsqu'il entendit un bruit
de ralopade qui ve rapprochait puis
S'Arrétait tout prés de sa maison.
Es méme lamps une voix l'eppelait
delors. le brave juge, étant alle
ouvrir lui-mêroe jm porte, st trouva
en présence G'un jeune homme et
dune Jeune femme & cheval qui
Je prièrent de lea vouloir ies ma-
iler en toute hile, sans jes obliger
à mettre pled à terre

Le Jeune tome lui ayant pré-
senté en méme tempa le permis en
bonne et due forme. exigé par la Loi
et délivré par je greffier de diateiet,
je juge de paix, apres kvoir invilé
le cavalier et sa compagne à se
tenir par is
plus d- form:
Le miuistrat avoit & peine nclevé
les paroies sacramertel es unisant
to jeune couple que le nouveau mas
Thé tendst un bist de bangue
Priurotes Lee + ,iten eE partait aus-
sort svet <a te mme au grand gai.
Avouer Que ce mariage à Fhesal

ve Paice pas de pittore, + àcae da et de lav

N=

   

  

  

      
TROP DE GENS  NE SAVENT PAS

ENCORE NAGER

: par de

noyades. Imprudents qui se so:
savsés surprendre. témézaires qu

ont présumé de leurs forces et de
leur science, que de victimes chaque

année : L'eau ne plaisante pas avec
ceux qui se jouent delle.
Qu'un nav:re fasse naufrage, com-

bon parmi æ@s ;assagers, ne sachan:
pus nage: asloent, sagient er
Fait, deviennent Jes uns pour le:

ses une gréne et un danger a.
+. aéire Une ade! 51 un cano

. 4 PUPAT: de 85 OCCULNT
« de maintenir À .a sur-

 

   

  

  

  a Lee des
JU s'a:onge. N.

Porter un remede ? P      
  A na

->nt iravezsées par une rive }
sedent une O1 piusteurs p
Nul obstacle ne s'oppase à :

‘a natation oblga‘olre

     

 

     

 

  

  

  

  

     

4 2 ss 34 no: 142 wig) duction de
5 0 135 6 14 3 209 g3z|dans les programmes d'enseigie-
2 0 5 3 A 4 3 4iment

: : « À so 3% 4 t 153 gos Suivons exemple des Américains.
. 3 0 7 37 12 0 1.3 Mgjqui ont parfa.«ement organisé a

- - - -{| pratique des excreices de natation
3 4613 164 s #s Tw en Pourquel scrions-nous incapables

DISTRICT d'umiter le cluen. je cheval ou ‘é-

PPB PO A E DE TC Mov natunciement?

fa « 1 lon 4019 2 2 ee entissage indivi-

La 8 00147 8 1 1 20 Pig duel n'€* pas bien gran! ON |

Id § 2 iH +3 4 0 uy fran 4 jeu de boire x

bh . 6€ 0 U6 € 10 3 14 em Qe toutes

. 3a A 107 fs ur
4° ds lettres PB by. DIY .

 
 

Noyennes obtenues par les joueurs du
club Canada Axe, futur champion de la |

Ligue de balle molle Indépendante

  

 

 

  
  

  

 

   

 

   
 

Le € Tv pelue de: Axe, Qui rempatra probablement 1e cham a

Hoe d « Moie fudépendante, maintenant que le re: pret ac
war meeurs Jim Mavall, du Wiiiseor, Est a cé pour 1
Freres, “ PM, te dans ses rangs Lou. Lativiere vo.xour du Fo: .

» le Cada Axe, en existence depuis l'année 1919, ost ie pu

cube baie moule de la province, ayant fait parce de la Ique
te re Spaiding, pendant dix ans, Sept fox champion de”
Mur 14© nada Axe wat le sul ciub dont les Joueurs ont nel,
que eng Ë Ars sue PAR des lances Jimmy Mas all qui na puonel
[A Leu ar 12 contre les leaders actues de a Le Ind :
# chacun + po ede Jalouement neaf joues coupes, S ui le ta au,

Ma cecurs du eub
Boyer 3 J'AU RH 7 4p UR F BB Ch Baton|
Kesey Ww ; 3 18 6 4 2 0 0 5 m0 20]
bees 72 9» 9 21 0 0 5 5 1000 44,

ler À TU OU 701 6 3 low wy aw!
. T24 7 8 60 0 rt 0 9 100 Se !

ve 121 0% 7 6 vu oo 0 4 lew 17
4 14 5 7 u 0 1 2; à sud 2

You M 8 1 3 1 + 8 67 401

7.246 3 6 1 6 13 BE I
. TN 4 8 ¥ © 0 6

2 8 4 8 vv ¢ # 0 0 100

ee EEE 16
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Club de crosse
Corona Cola
—
cCona CL get :

Ce dde crise Set 7
tle vient dan |
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vo !
deircer, et le '
terse ste ne

apre mil. le
wie du Corona |
M Hour fan “est assuré aes wero

pose de 3e Wationr, un des Jorieurs :
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mins vite touest. Walter agita
comme Insiruct or de 1 équipe et
Aux peti faible du cubs ty rem
sans tarder Wattier À delà quatre
nouveaux & me r au public. Fr 1
M aura sous sec ordres les frères Cussor
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80 SG et Dacust, Bestrand, Rilon, Clauthier, Hé-
tençer Tsrocone ét quelques Autres

oo. BR

 

LE MEILLEUR FRANC-TIREUR DE VALLEYFIELD

 “wz
 

M. Aib. Rochefort ‘a gauche), de Valieyficld, 537 ans. ne demande pas
à Adélard Pigeon ‘à droite) si son grand-pcre fait du tir, mais dl le
remercie sincèrement à la réception d'ane coupe qu'il a gagnée en
dominant Je dot de 55 lircurs de Vallesfield. M. Rochefort, on le voll,
8 ¢ncore bon pied, bon oetl ! Adéfard Pigeon est le boxeur et l'insirace

teur de boxe bien connu dans nos milieux sportifs,

 

‘crevait jusquà présent que le sur-
; menage physique amenerait une hy-

; teurs en cet état d'extreme fativue, *

el)

Le coeur du coureur à pied rapetisse,
tandis que grossit celui de tout autre aihlète

———
On sut depuis lun:lemps que le

corar à- l'athlcte est <oomis à de st
rudes cpreuv< que cet o>gane peut
d:venr malade, ot meme s'arrcier
comaptetement, sil n'est pio menage

dans ure mesure. On

Des que le coureur s«-t re; osé, l@
cocur reprrnd s°s proportions nor»

mal gruesit meme une Lesre 04
devs apns la fin de la course, Lé
dvieur Richards explique que lé
rétrécissement de l'organe en guess
tion provient d'une cramps, pros
duiie c'Ie-même par l'affivx d'acide
lactique. Cette «rampe peut dispas
raitre si le coureur respire de l'acide

en particulier — ont montré qu'en carbonique qui dissout l'acide lacs
parcil cas, le coeur retrécissait, AU, tique, La syncope survient vraiseute

contraire. | blablement lorsque le cocur cons

Lursqu'es coureur, par exemple. tracté n'est plus en mesure d'
tombe & bout de forces, il donne; voyer du sang jusqu'au cerveau,
l'impression d'étouffer. 11 veut as-:
pires profondément et l'air n'arrive SAVAIT-ON QUE...
pas à wes poumons I! se plaint de
douleurs dans le bas-ventre ef il
tombe sur le côte, les genoux haut
levées, Bien qu'il soit en sueur, il se
sent glacé. Le docteur Richards a

passé aux rayons X le corur dv cou-

 
ccriaine

pertrophie du cœur, mais des études

récentesZ-eelles du docteur Richards
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coureurs professionnels et étudiants
pratiquant le sport en amateurs.

Chez tous. 11 a trouvé que le coeur *
rapeUssait après l'épreute sportive.
Et ‘est chez les coureurs de grand
{1 =d. exercant leur protession de-

puis drs anne, ou’ à trouvé les

cocurs les plos petits,

ih CROISIERE DE LUXE 3400
DE DEUX HEURES POUR

ENFANTS, 50 CENTS

  

 

 

 

 

Peis heures d'enchantement comprenant une (inspection de près des merveilles
du port de Mentréal, le plas Bran du monde, aur le sompturux sacht VENISE,
MWepart de la tour commemoratire dea watrlots, Qual Victorla, & 10 h. 80m, 4 8
pin, et #36 port, (heure avncer!. fous irs jours, les dimanches rempris, Par
fa premirre fois le fuvueux VENTSE est À la disposition des fervents de ce
sport amosant el vixifiant. Service de buffet ed ralralehisssments à Derd À
prix modéré. Porr renscignement ef réservations, Appeles Lincacter SI Billets
en vente dane les grands hütels.    
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COMMENT ET POURQUOI LES ATHLETES
PEUVENT RESPIRER L'OXYGENE PUR

rait même. à défaut de mieux, faire

respirer de l'oxygène. en pinçant

les narines d'un patient et en Tui

mettant... dans le bec, orifice dun

tuyau ayant sa source dans une

bouteille d'oxygène...
—Pur ?
—Oul, pur... Et on inject, grosso

modo, avec une seringue À lnjec-

tions sous-c:tanées, dans laquelle le

corps de seringue en verre serait

remplacé par un petit ballon d'oxy-

gèue...

—-Oe n'est pas dangereux ?

—I} vaut mieux, évidemment, que

ces opérations soient pratiquées par

un médecin, néanmoins c'est abso-

Liment sans danger. Ce n'est nul-

lement toxique.
—Vous l'avez fait?

—H y a longtemps que J'ai dé-

passé, comme on dit en jargon de

science, l'ère “expérimentale” pour

 

On sait que les Américains ont

accusé l'équipe de natation Japo-

naise de n'avoir manifesté sa supé-

rlorité, eux derniers Jeux Olympi-

ques, que parce que, un par un, les

Nippons étaient dopés avant le dé-

des épreuves.

Noa frères sportifs des Etats-Unis

n'en sont pas à une histoire près,

au contraire. Quand ils gagnent,

tout est parfait. Quand ils perdent.

non seulement, comme tout le mon-

de, ils savent trouver des excuses à

leurs défaites, mais ils y ajoutent

volontiers la preuve que les défai-

tes en question, sont moins dues à

une baisse de forme ou à un vice

d'entraînement de leurs hommes

qu'à l'usage, par leurs adversaires

de procédés déloyaux, illicites, dan-

gereux et, pour tout dire, anti-

sportifs.

Sur le champ, tout ce qui existe

eux Etats-Unis de gens intéressés

T
i
O
P
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arriver à l'époque “d'application”.

N'y a un an et deux ans, pendant

les Six Jours, J'ai traité par Inha-

Jations plusieurs coureurs cyclistes.

“L'etfet est le suivant: l'homme

oxygéné es trouve en quelques mir

nutes “défatique”, tous les déchels

de Ja combustion respiratoire sont

éliminés en deux ou trois minutes

par linjection, en cing ou six, par

Inhalation, L'homme ainsl traité

se retrouve un homme neuf. C'est

un gaillard qui, soudain, dans l'air

viclé a'un vélodrome se trouve Avoir

respiré de l'oxygène, c'est-à-dire de

l'air plus que pur, l'élément vivi-

fiant de l'air.

—Cela doit done faire un vain-

queur?
—Ah, pardon! En dehors de a

guérison d'une respiration diminuée,‘ @

que je crois obtenir, {1 reste un

monde d'éléments pour lesquels Je

ne suis pas expert: la force. la vi-

tesse, la volonté de gagner, etc… Du

reste, je suis médecin, non journa-

lite, ni proncstiqueur… Et vous

dites-moi, qui gagnera ia Coupé

Stanley de 1934?

Après avoir fait sensation comme

l'indice d'un progrès marquant, la

respiration alternative telie quelle

est pratiquée par les nageurs ex-

perts parait ne plus devoir railler

d'adeptes, 11 est probable que jes vic-

toires japonaisesaux Jeux Olympl-

ques lui ont porté un coup funeste.

Les Jaunes, en effet, ne respirent

que d'un seul côté.

Cette question est intéressanie à

étudier. II faut d'abord adinetire que

chaque nageur possède ce que j'ap-

pellerai son côté “naturel” de res-

iration. Les uns choisissent le mou-

‘vement de tête à droite, les autres

à gauche, tout comme on préfère te)

ou tel flanc pour dormir. L'on est,

LES NAGEURS JAPONAIS NE .
RESPIRENT QUE D'UN SEUL (org

Montréal, 11 juin 1933
—

ments qui n'ont
de respiration, mis Lo04Pela

rare et constitue l'exception oF
C'est pourquoi, en réalué

méthode ne raille pas dent,
tes. Un entraîneur nous à rérem
confié qu'il ne rencontrant que
de nageurs qui“mordisen:”
ment. C’est três difficile à
a-t-il ajouté.
Nous somme d'accord. Fu:

voir sl le progrès attribué À net.
manière de nager cst réel Coin 3
le saurons en 1936. Car. dans vais
firmative, les Japonals pete
édoptée, n'en doutons pas E; an
n'est pas fait, la respruim ave
native sera expédié Aux -

ce,

inlas,
mes

peu
ra

abteni:

 

 

  

  

  alors, amené à constater que ia res-{ dé

piration alternative exige obligatoi- REFLEXION
rement un temps où l'élève se tour- ond 16 glace, 16 hockey eat 4 iy oye

Mala, + , . Ls +

ne du côté qui ne lut est pas favo- l'apprécier1 feuet i PN

 

rable, Ty a, certes, quelques élé-l monde d'attraper lo Lox:

 

3 eu sport (et il y en a!) ont huzlé:

“ “Victoires injustes et rien d'éton-

nant: ces Japonais-là faisaient res-

pirer à leurs champions de l'oxi-

gène pur.”

La malédiction américaine (nous

rous en sommes fait l'écho) a été

5 entendue par las pouvoirs interna-

tionaux en matière de natation. Et

ceux-ci ont répondu à peu près cela:

“Selon des règlements réféchis et

acceptés universellement, le “do-

ping” est interdit, mais l'Inhalation

d'oxygène n'est pas un “doping”...

En tout cas, il est assuré que les

Japonais n'ont Jamais dissimulé

qu'ils “gonflaient” leurs hommes à

l'oxygène, preuve de leur sincérité.

par ailleurs, nos règlements n'a-

valent point prevu cela. en foi de

quoi, tous homologuons les victoires

Co Japonaises

LL. POINT DE VUE MORAL

= Après cela, restent deux pointé de

Tire sous lesquels peut être examl-

née 1a question de l'oxygène: le point

de vue moral et le point de vue |

physiologique, c'est-à-dire celui du:

danger.

On ne compie Pas comme records |

du monde de vitesse pédestre, par|

exemple, ceux qui ont été acquis 6:

l'aide du “starter-block”. Pourquoi?

Parce que, vis-à-vis des gens qui

ne se servent point de ce système,

ce serait injuste. Mais le jour où
ce mécanisme sera répand. l'in-

Justice disparaltra….

Sautant d'un sport sur l'autre, on

admet très bien qu'un cycliste gagne

une course parce qu'il avait un chan-

gement de vitesse, tandis que te:

autre perdait dee minutes à tourner

sa roue…
Pour en revenir à la nage. les

Américains n'avaient done qu'à oxy-!

géner leurs hommes avant de se

plaindre. '

POINT DE VUE PHYSIOLOGIQUE |

D n'y a donc plus qu'à savotr si

{inhalation d'oxygène est possible

et sans danger. Ausst bien, ie point

de vue physiologique gouverne-t-ll

l'autre. le sentimental...

. “Qui veut la fin ‘en sport, c'est

: gagner) veut les moyens.” a le

moyen est honnête et inoffensif,

bien nail qui ne l'utiliserait pas!

Aind avons nous été amenés à

demander l'avis d'un médecin, qui

est chirurgien et sportif, et qui con-

nait la question:

“Je suis convaineu, dit-il, qu'un

organisme normal peut respirer de

J'oxygène pur pendant plusieurs mi-

nutes sans être Ancommodé.

“L'oxygène élimine les toxines, qui

produisent la fatigue musculaire.

Ces toxines, on ne les connalt pas,

on salt seulement qu'elles existent,

mais on sait qu'une inhalation

une inlection d'oxygène les chasse...

~—Comiment inhale-t-on, comment

injecte-t-on?

—On inhale à l'aide du masque

! habituel aux chirurgiens, que tout

le monde peut avoir vu… On pour-

  

 

3

“o
n

p
e
e

EXPORT
(étiquette dorée)

 

 

   TENTES
Si vous songer A Aller camper,

voyez-nous, Nous faisons une npé-

cialité de tentes ét notre
ment est des plus complet

chaises, tables et bancs pliante,
couvertures de Mt, poéire de camp,

ele. Prix modiquer.

J.-L. VANASSE, LTEE
631, NOTRE-DAME OUEST
Près MCGIT MArquette 8463

     
   

 

  
   

    
  

  

   

LA BIERE QUE VOTRE A
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-GRAND-PERE BUVAIT
ve ÉTABLIE À MONTRE A:

EN 1786  rd 
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CHAMPION DU MONDE DES ECHECS JOUE 80 PARTIESSINULTANEES
    

   

   

  

Le Dr Alexandre Alekhine (‘am centre), champion du monde des échecs, rapitaine de l'équipe française pre-
mnt part au tournoi d'échecs international de Folkentong, Angleterre, vient de foner 80 parties d'échecs
simoltanres, dans un café de Paris le champion du monde n'en pe:dit qu'une et en annala deux autres

pour se tail!re 77 victoires

 

Une étoile du baseball
au sang royal
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Association du Dans la Ligue de balle
Nord de balle molle’ molle Indépendante
— Cole cub Bem nee.

Ca. als des Joules de nr Air A

70 € programme Af doutabe V
di soir Minsi QUE 4° sera. hôte
ds cube Apres mic.

a défait le Coi- corn à gua

- + pointage de 8 A tcra comme u
je 750 personnes, AU! 2 1° 0e Jedenerss +
eo TES Lalond premaere aune e
= partie le Bavoy BE mont av .

Pht ADMILE DAT tre à date avec a gh
Ia joule fut ArTC€ Ce 1 dépendante,
Vout la positon ds Quatre Jo.u sont si 64 pie

sraimme de Lund wir, Le San.
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L'Association de ia jeunesse athlé-
tique canadienne est heureuse d'an-
noncer la deuxieme entree officielle
pour Aon marathon 1*erprovincial
‘Toronto-Mon*réal, El » agit cette fois
de (odefrot Lalonde, un jeune

fait parler de lu.

Vitortaviilr, comme nous le disons

de re: endroit à la course à pied.
Plus tard il se dirigeait vers Jes
F'ats-Unis ou il participait à une
« 1rse À relais entre Oakland, Cal-
fornie et Sacramento, soit une dis-
lunre de quelques quatre-vIng-six
mies. Aver Be:veau comme parte-
aire, 11 terminait oetle course en
‘Uquième position et nuuement
arcani par lelfort. Depuis or
‘emps, Lalonde est revenu dans son
pays natal € a continué à sentrai-

ferme pour les grandes courses
verur. lorsqull appr. qe asso-
lon de à jeune.se athlétique

canadienne faisait UN grand mara-
‘hon 1n‘erpro.incsal de trois res:
qualre-vingls mi. i sen ving ime
médiatement à ® ‘réal pour faire
“1 entrée offiric'le dans © mara-
then,

“Je sas”

 

 

 

  

 

nes a déc.aré Lalonde 

 

MARIACE D’UN
SPORTSMAN
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Dans le Tour du Canada
SHERBHOOL, 1 8 50e
PI hog pwn re

Johnny 8. Bourque of Fmoe Le. ;

que, Oùt Assule LAT ctsab.e 1
damener A Sac bhiooke € an.
marathon des ¢vc.stes, Gul Palo.
ront 3500 À 4000 miles de Quéle :

à Winniper et re:our À Montres
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Le prince Henry Cana, descen-

dant de la famille rovale des Îles

Hawaii, patroutlle habilement le

champ centre du club Portland,

de In Cote de Pacifique. Le prince
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GODEFROI LALONDE DANS LE MARATHON
DE TORONTO ÀMONTREAL, LE 22 JUILLET

“que J'aurai affaire À forte partie
dans cette ærande cour: maus Jerid
pas cessé de m'entrainer dûr et je
vais continuer encore pus pour être
‘n parfaite condition et pour termi.
ner au moins dans l'argent.’
On peut voir per là qu'il est plein

de détermination et à n’y aurat
(ifn de surprenant à ce qu'il fase
bonne figure dans le marathon.

i LS préparatifs pour a curve
, vont bon train et déjà l'itiréroi:e
complet à été tracé, pour ‘hag:e
journée de la course qui partire de
Toronto le 22 juillet au matin pc .r
arriver à Montréal le 30 juillet. Les
coureurs, dimanche, le 30 juillet,
courront vingt-six milles et trnis

quatre-vinet-cing vergrs su
Stade de Montréal et A cette occa-
sinn tout un programme varié a ¢:4
préparé. comprenant courses ave
sac de sible, cours? pour école:s,
course pour facteurs. course pur
£: rons de tables avec cabaret reir-
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Le secret des dieux: celui des nageursjaponais
| Les Japonais sont les meilleurs nageurs de l’univer,
— Le succès des nageurs japonais est dû au côté

 
 

TROP TARD, CHERE ESTELLE!
 

   
 

Voici une petite histoire édifiante. Il était une fois un champion du monde de la
boxe qui se nommait Jack Dempsey, et une actrice de cinéma nommée Estelle
Taylor. L'étoile de l'écran épousa le boxeur, parce que celui-ci était champion. Puis
vint la défaite. Alors la belle Estelle divorça d’avec le pauvre Jack. Mais voilà que
l'ancien boxeur devient célèbre de nouveau, comme promoteur de combats. Etl’ac-
trice, conseillée par son amie Claudette Colbert, voudrait ravoir son mari. Elle pré-
tend que c'est un malentendu, et qu'elle n'a jamais cessé de l'aimer. Dempsey se lais-
sera-t-il reprendre par le charme de son ancienne épouse ? Notre histoire ne le dit
pas ! Nous voyons ci-haut Estelle Taylor, et Claudette Colbert en haut à droite.

LE MARIAGE, CHEZ LES GOLDES, LES ORIGINES

EST UNE CEREMONIE COMPLEXE, ET DU TENNIS
DOIT AVOIR L'AIR D'UN COMBAT

——
Avec isa beaux Jou la légion 4

vents de :a raquette reprend posse
des courts. Mel :ee Innomorab.
de tennis savent-lis ques emt ©
exacte de leur sport favor:>

—_— Tout d'abord, 1! ne

Le major angels Wing
Les (Goldes sont, parmi les nom- futur mari est riche ou pauvre : s'il sp garn.zon ux Indes rare

breuses tribus qui vivent le long des[est riche, en effet, II peut payer im- Daumeet qu'il boilaseicddo a
rives du fleuve Amour, fleuve du; médiaternent le prix réclamé per Je Pardessus un filet (pois hat que cer
nord-est de l'Asie, une des plus in-| père de la fiancée ; s'il est pauvre, ‘isité maintenant. on iancalt une hale
téressantes. Paisibles, ils mènent une. il pale par mensualités, et, dans ce
vie calme, loin du passage des ba- cas, le moriage n'a lieu parfois que
teaux à vapeur qui remontent et des- ‘cinq où six ans après Jes fiançailles,
cendent le fleuve. partageant leur Le prix est évalué en fourrures, en,
temps entre la pêche, ta chasse et; robes, en couvertures, ete, Quand
Is pipe d'opium. Cependant, de tout est payé, In cérémonie a lieu. 4
temps en temps, un village <agite © Elle ye passe en grande partle sur:
=n mariage se prépare. l'eau, sur l'Amour. Avant, cependant,
Le mariage, chez les Goldes, est le mari reste chez Jui pendant plus

une cérémonie très complexe, com- ‘d'un mois pour préparer la maison.
prenant de nombreux épisodes, 51 Puis, chaque jour, IL vient sur la —-—<—— ._
est d'une durée variée, selon que le rive du fleuve pour scruter l'hori-| ceux qut s'écontent parier a'acsurent du

j zon dans l'espoir dapercevoir ia file mins du seul anavoira qui anil véritae- _ — =. de bateaux qui sert de cortège à aa |'TMANt attertif et réellement Intérecsd.
| femme. Quand, enfin, ii les recon. =
naît, il saute dans un bateau ei va
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     2 SPECIALITES

CHAMBRES DOUBLES
PI OPHES ET TKANQUILLES

$1.00 et plus
"tradition golde, doit avoir l'air d'un|
| combat, car, en plus du prix qu'il a
payé en nature, le marl doit encore

reconau depuis des années
pourles

| —

à la rencontre de son épouse. Mai
cette rencontre pour être dans * SPECIALISTE.

moral et intellectuel.

Ixs nageurs faponals, depuls 1920,
: travaillnient avec ardeur, dans le
| silence et ls modestie. Pont de pa-
droles, point de proclamations, mals

{des actes, des faits, des résultats.
lJeur persévérance, leur patience,
eur volonté, trois qualités poussées

jau degré le plus extreme, parm!
| toutes celles que ce peupie

nippon, peut de taille, mais im-
jmense per les conceptions, se sont

| crista!lisées à Los Angeles en la plus
‘magnifique apoihéose qu'il air ja-
| mais eté donné à une nation de

 

connaitre, dans le domaine des
| sports.

Ques son! leurs secrets, leurs
méthodes, leurs mystères ?
Pendant qu'ils s'entrainatent dans

‘admirable bessin transparent de
Los Angeles, un homme se pencha
au-dessus d'eux et les étudia lon-
ruement. Cet homme, un Américain,
est l'un des metleurs entraineurs
des Etats-Unis et se double dun  
bruiant technicien cf pedigogue.
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Iel, une are: L de B
Handley a immédua‘ement mis le
doigt à lendro:: sensibe Les ne-

{geirs b'ancs passédent une person-
nACÉ, es Jaunes ann? des ano.

| nymes
Ce Qui fraie Le jus — écris
L d* B Handey — est :a manière
dont Le a‘‘aquent !eau Je n'avais
encore Jamais eu pareille «ntisfac-
mon d'estjiets C'est. anp.ication ab.
soie du principe de | hydropane

rônons, à cor et à cri
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   Comme nous le révomns, Mais
a" Ts a‘'aquent direcre-
sans glissade du bras vers   

  

| ment,

        

  

tavan: Lea épaules rutent abvwe-
LiMent immoblies pendant que le
bras descend

  

puissances et de leur poids, Ja passée

vera ‘arrière, mais ales ne bau-
«ent ni en avant, ni en arrière Elles
wrvent de pivot. en quelque norte.

Ces jermet au nageur de pia-
ner la poitrine haute, A la surface
Hquide, réduisant au minimum a
résistance À l'avancement. Le corp,
ne roule pas — il nen a pas besoin,
du reste — et la tête étant presque
CONSaAMmMent Au-dessus du niveau,
la re-piration eo extrémement
aisés.

‘Intéressant à signaler, nombre‘
de Jaunes emploient le battement
des jambes à hult temps t
“On n dit qu'ils avalent adopté,

un mouvement de bras très rapide '
Tout est relatif, et Je trouve leur|
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mènent, sans leur man... y1
cevoir les chases, les J, aa
scralent Jamais parvenu. . us
merveilleux résultats st
L'adolescent japonar peur

rions dire l'enfant, pu Waking
et Kitamura n'ont pus -
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neur, Voilà pes deux :
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une même fery
absolu du »i,
ment.
Lorsque nage:.< +
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simuler un enlèvemeent de sa fem-
| me. Pendant donc que ses rameurs
!cherchent à aborder le bateau ron-
tenant l'épouse, les autres fuient le
‘plus rapidement possible. A

La lutte dure longtemps, mais,
enfin, après des péripéties diverses,

| elle se termine par la victoire prévue
du mari. Les deux bateaux voguent

, Mors doucement vers la rive où, les
deux époux, A peine débarqués,
commencent les festing et les fétea!
qui dureront pendant trols fours. 

 

! Pais, le villare reprendra sa vie eal-
ime et nonchalanle,
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Manx de dod, Od:.gation da ze over ia
nuit, urinailon drâlante davraiont être
(Taités event qu'ils ne Geviennens gea-
res Las négiiger peut avoir des oon-
wheterced

Mn quart

Institut
chin

Aintement je spécinitets recanny, depuis

dans Le traitamen) de 0
  

  

cadence normale, A prendre #n con-
sidération leur atature réduite, ainsl
que l'incroyable souplesse, aoler
sement cultivée de leurs muscles,
“Le succés des Japonais est dû à

des causes multiples (nous y voici)
Certes, le atyle y entre pour une;
grande part, mals le côté morai et
intellectuel des athlétes, totalement
différent des nôtres, fut un autre
facteur...”

Nous sommes tout À fait d'accord Carling Breweries amped
avee lo fameux entraineur armée|
cain. et nous ajoutermns même que MONTREAL >

l'un fut le corollaire de l'autre, et ||

 

      
         

 

  
  

       térieuses. Consultes immé-         

    
   

 

de wiècle, pour set succès
maladies,

Prophyiazie, 2440 rue Mut-
dei. MA. 2688,
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fameux cycliste français Francis Pélissier avance
le gonflage des boyaux est une opération extrê-

que ent délicate. — Un coureur cycliste doit, non
iter ses adversaires, mais au contraire, s’ef-
forcer de créer de l’inédit.

reur cyclisie fran-| sente pas de grosses difficultés, le
edhu, d'un sujet,

|

changement de vitesse n'est pis 1n-

a peut le dire. esi d’une brû-|dispensable du “out.
:a actualité. On verra que Je

"od maire de ja bécane, #'U re.
pio volontiers que le change

hah de vitesse à considérablement
peer 1a tâche du coureur eyciiste,

fo. aussi que oft accessolre,

od maintenant par presque tous

routiers. ne consiitue plus, au

ot de vie sportif, un svantage

E kod pou:rait que 1e changement
awe, Gun Intérêt indiscutable

“1e vrrisime, soit bien banni de
’ exirse d'Armand Vin-

du Canada, en goût.
* de vitesse cet, on
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sous ls main, sans

Jeu de développe-
me BlAllage est que
-& pour je “retour.

 

 

: représente un gain
‘érable. Le seul en-

“ment de vitesse est
«sa manoëuvre. Mel-

amé.‘orations tech-
-- à wa fabrication

« années et surtout

«s mois ll reste à
‘angement de vitesse

antomatique et pro.
«ear action] demeyre

“rs fragile. deman.
4 avec beaucoup de

. ear. Or les rou.
si bat d'un certain

de course. ne sont
< cArçons tres doux
HN ears Ress Fit

«ombre somme tou-

pannes de chan-
+ que l'on enre-

.+ grande épreuve

4 nécanique de ma-
Aeurs, pas Je sen

changement de
‘te un autre, plus
: sens, et qui est
om peut dire c'e :

£r x6 erers ant a tentation de
Taxesur as arrêt leur ‘méca-
x Dna  »æ premier obstacie
oe a + eux, au premier
se de ac :1 ance ou pour des
00 ence -< futiles 1s em-
ent te suive lear lewier,

. set

“a, le diminuent
MTêt d'un bout

t.utrede ~ ve Or, rlen n'est
Batmassa - de Jongler conti-
telrment es développe-

émement dane.
de d'minuer sou-

+. ‘ambes ar-
« > mméler

mime &; matter

© ine petite visite;
à re pre qu

À ce propos, que

2", moins À faut
ss incontestahe

© “de vitesse, en fa.
* 1 coureur, à di-

Sent l'éesrt entre les
man dr +d plan ot les cou-
o “liane44 & niveld en quel.

foe 0 dea concurrente, Ù
'noîns vrai que cet
1æ n'obtient un bon
‘re les manu de
qui possédent un

Higement un aang-froid
ur “se plus précise ot
ime co MIE plus grande.
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"UNS «sportives. tout
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OR Avantage considé-

    

   
  

  

 

    

   

RoemHden dos risques
mins qui dé vient de sa ma.

fort délicate pluialeurs
cit pas héaité à l'aban-

MM cerlaines épreuves.
gue aû (7 ligne droile pasLimo1 le vent, forcément,

1 qui permet, sinon |

a “voue est totalement|

“‘AURMEN- ;

BUR LE GONFLAGE D+8
BOYAUX

Je ne saurais uop vous recom-
mander d'utiliser toujours des pneu-
matiques en parfait état.

| Toutefois,—et cele va certes voir
sembler en contradiction avec ce
que je viens de vous dire - vous
Avez intérêt À ne pas employer des
boyaux absolument neufs. Car vous
pouvez remarquer que es boys ix

| éuis, en sortant de chez le fad
i cant, sont endulta de tac et ool
ymal sur Ja Janie. Au surpius, n
tant pas ‘brisée , Us s'adapten* d.!-
ficllement sur !& roue. Done, a

! vetlle de la course, prenez a
“caution de rosier pendant
miles avec VOB boyaux neufs +
Une fois Que Vous les nurez décu.ie-
vous oonstaterer qu'ils s'adapter:
beaucoup mieux aprés Vous pour

y rez ainsi préparer deux Jeux dr
boyaux: Un pour mettre sur votre
vélo et un pour emporter comme
secours.
D faut que je vous touche a.

un mat du gonflage des boyaux, bier
que je ne Pusse, sur of sujet, vous
donner guête d'indications précis:
Le cunflage, en el nest pac
comme on pourrait ‘e cruire, 1
travail banal, une simple forma
c'est, blen au ountraire, ne opers-
Lion extrémement délicate cest, à
la vérité, un art € .on pe. due
que bien peu de coure rs -

  

  

  

    

 Judicreusement gonfler Jeurs boaus
DR faut tenir comple dun tas de
choses. de él du sol, de la dus
tance, de on propre pods, du s
de:l, peut-êre Jamais si l'on na pa|
Un doigté tres sensible, une serie ne
expérience et une sore de divina-
on de l'exacte mes:e

Enfin. dernière cation §
peut vous paraître pu:adoxaie, ce: ©
à LA roue arrière que vous des.
adapter je boyau ie j'is jèger. Sal. |

 

 

doute, c'est ja roue ar:ière qui sus
porte ia plus grade partie du poss
de votre cor: <. mails, mppelsz- von

que œtte ruour arriére ot a rex,
| motrice de que vous dever er
trainer, cer qui constue ce fa-

mieux et redoutable ‘Lolan:” et, pa |
conséquent. ce’'e que vous deve.

vous efforcer datéger je plis ju
sible Pour acernfuer oo! alder -|
ment du vount, 11 mes |

 
 

  

 

Arrivé de den: T enlelement me
roe et de cu
primer completement es
TAYONS. J'AFTIVA:S AUS!

Une counie donces, m

van! Ft comme
mander À .n mé
clenrieusemen: &
dre à des bemen…
ses? C'est peur

plon ne dos acer a poe
seen de morter 2n véo!
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esl vaste et deliest.
Pour ie choix des braqueis. Le

est à peu pres de méne qe pou
le gonfiement des boyaux. cest ur

art, et l'on n'en est pius à comple.
ies cour: irs ayant fait des erreurs
de développement monumentales
Je pense que l'on peut pourtan:

Poser comme grand principe génera’

quil faut toujours xefforrer de)
prendre un dévekippement différent;
de celul des autres coureurs Un

champion ne doit pas copter ma
créer Ti est bien éviden: que. x

vous êtes équipé comme tout

monde, vous ne pouvez espérer :
aucun Avantage de votre b'aquet

Alors Que cet expatr voux est perm ;
si vous aves un developpement dif;
férent. Bien entendu, À ne faut pas:

tomber dans l'excès et jouer au re-
volutiontaire, Bon gré mal gré, vous|
êtes tenn de suivre dans l'ensemble
ce que l'on peut appeler Ja mode

     

CONSEILS AUX COUREURS CYCLISTESSUR L
  doutez, 4 faut beaucoup d'expérien-

ce et un certain ans divinatoire. ..
Ce n'est certes pas toujours trés
commode, male je préfère voir un
coureur se tromper en cherchant
quelque chose plutôt que de ie voir
#æ contenter d'imiter platement son
voisin.
Enoore une régle cal peut sembler

paradoxale au premier abord: un
Jeune coureur doft toujours mettre
in braguet plus grand qu'un vieux

ES CHANGEMENTS DE VITESSE
conreur. On pourrait penser, au
Ountraire, qu'un coureur plus en-
durel, plus «expérimenté, pourrait se
permettre de pousser un développe-
ment plus Important. Erreur, pro-
fonde erreur! Le “métier’ donne
de la factiité. de !a souplesse, de la
vitrnse de Jambes, ce qui permet de
trouver sans dommage de petits
braquets; mais la musculatu-e est!

“neuf”, su contraire, sil ne tourre
pas si bien les jambes qu'un “ane
clen” est beaucoup plus fort et peut
se perme‘tre de pousser un pus
grand braquet. D'ailleurs. plus on
vieillit et plus on est obligé de die
minuer la dimension des braquets,
l'écart étant compensé tant bien que
mal par une [ius grande Yi'rsse de

[5 Ia jeunesse. Un ecaureur tout

moins puis-ante et n'a plus autan: , Jambes
de vitalité, de détinte qu'au temps! ‘A SUIVRE
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lettes
désirent tous une CCM:

RENBL plutot wa vote

sur la question dans votre

propre famille, et vous
verrez!

Se mettec en selle sur une
Bicyclette C-C-M- neuse et

pouvoir se dire: “Elle est à
moil”— c'est là la plus
grande joie dans le vie d'un
grrsonnet ou d'une 6illecte.
Sans compter qu'en achetant
une bicyclette à son enfant,

ua père lui assure trois pré-

cieux avantages:

(1) Un amusement sain. pro-

pre et durable,

(2) Une occasion de prendre

un exercice reconstituanc au
grand air,

(3) Un moyen de des clopper

son jugement etson caractère,

La valeur d'une bicyclette
su point de vue smusement
et exercice ne peut vraiment
s'apprécier en argent. Et nous
crovons anssi qu'elle favorise

d'association avec de meil-

leurs compagnons.

Dans un concours de Fe-

pularité, Ia C-C-M- l'emper-
terait haut la main parmi les
Rarçonnets et fillettes, de
Halifax jusqu'a Vancouver.
File est préférée partous à
cause de ses lignes harmo-

nicuscs, de son fini, de sa

souplesse de roulement et de
sa fésistance à l'usage. Une
C'C-M- est un produit de
qualité supérieure, capable

de donner le maximem de
service pendant des années.

 

3 ‘pi Cement CUM... ggJetez La coup d'oeil sur la Modeles CCM: pout garg nsliste de caractéristiques ci- et hlles - 1211 2805dessous, puis passez chez ! Routière Standerd C-C-M- . 3400lus p p prior chez fe Boy Scot CCM - 1 1604plus proche dépositaire, Motorbike Réguhier C CM ae

7 caractéristiques C.C.M.
I. Pédalier Triplex C-C M-
2. Frein à Roue Libre Amélivré

C-C-M- (Hercules).
3. Nickelage ben pour 2€ ans
CCM

8 Rayons d'acier ino dats
CCM

#8. Fmail durable C-C M
&. Pneus Dunlop.
7. Carantie de Service C C M-

 

 

BICYCLETTES C.CM.. ACCESSOIRES et REPARATIONS

 

Rayon des articles de sport

A

<“T, EATON Cun
MONTREAL .

Au dieme rue Université
 Néanmoins, tout en reapectant
 d'une manière générale wage du

moment, on peut faire de petites

différences et rechercher le braguet
qui. pour où telle ou telle course.
selon votre condition physique, le
profi! de Ia course, l'état du sol. lex
conditions atmosphériques, le vent, |
ete, à le plus de chances de vous 0

lon

4

dublement la même
9 À dont le parcours ne pré-  

  
 tvewenir. LA encore, vous vous en

Achetez

votre

Bicyclette

C.C.M. au 3619 NOTRE-DAME OUEST

SYNDICATS'HENRI 1.09
COMPTANT OV

PAR REMAINKTel HArbour 3151  
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VOTRE TOUETTE !-
   

   

JE VERS JUS-
TEMENT DE
LACHETER “AVX(ore Ceanos uno;
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PARIES St ELLEEST
BIEN ARRANGEE !   

 

  
  FEMME TANTÔT LTU)/CEST PAS

7 mess -

«ELLE EST VENUE (CI 1vA

UNE COUPLE D'HEURES Er Eure
MA ARRANGE POUR ®is, +.
POUR SES TOILETTES" J

  

   

  

 

    

 

  

 

   
   

 

 

      

 

 
 

 

 
 

LA BONNE CLIENTELE

Le père de famlie ‘majestueux. mais Un peu rapt). — Monsieur le
ailleur, j'apprenas que vous avez fait un costume pour mon fils, étudiant,
at que ce dernier D’ vous à pas paré depuis trois ans?

Le tailleur. — C'est exact, Et Je suis ravi et touché, monuiieur, de vous
voir venir régler. à s8 place...

Le père — Heuh, non. Ce n'était pas le but de ma visite. Je venais;
œœuement vous tc.order ma clientéls dans les mêmes conditions i

———————…_

TRAVESTIS

La petite fille supplie sa mère de l'emmener à un bal costumé pour
anfan:- Es «le affirme qu'elle veut ¥ aller “déguisée en laitière” |

-—-—Mais, ms chérie. objecte la maman, tu es encore trop petite
Cris, ‘armes, supplications. .

S81 elle ex trop petite pour sha

oonden.s> e* t'en parlons plus.

————be-_—. ——_—_— !

MARIVAUDAGE

LUI C muse cest singulier, au fond. que vous vous soyez éprise
d'un homme de quinse ans votre ainé?

ELLE — Mais ND : DOUS H'A700S Vraument commen.$ à Vivre que du
Jour ou nous nous sommes renon'rés. Neus avons jonc +xa:temen: le
mime age 7

!

 

   

 

mn. le père, rxectdé. <1°22070

en laitière, me-14 en lasers
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Tapas déjà entendu lon ane se v.r'er
qu'il était plus grand que tou -
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ia dame au socur sensible—Ce pauvre oiseau toujours en cage;
wt-U né en captivité ?

—Oui, ii est né dans un oeuf

 

PREFERENCES

Dernier écho dea routes de campagne e, des troœmbes d'automobiles
qui !°s ont sllonnées : deux messieurs, dans la petite ville, parlent d'au-
tombes. '

--Que prélérez-vous, demande i'un, des pneus ball ms ou des pnous à
basse pression?

-—Des pneus ballons.  
—Ah! Et quelle est voire voitur?
—Justément fe suts pléton et les pneus-ballans, c'esy tout Je méme

wna dur
=-——_

UMOUR SOVIETIQUE

En Russie, comme dans tous les pays où domine un pouvoir absolu, |
x dans un humour timide que se réfugie l'esprit de protestation contre

 

 

régime,
voici un exemple assez reprégentatif. Du haut du ciel, Lénine trouve

que ceia va mal, en U. RB 8 et demande la communication aves lo   etmalgré que

  
     

   
Kremlin

—Donnez-mot Trotsky
—H n'est plus 1A
—Dotinez-mol Radek
—I n'est plus là.
—Dontsez-moi un tel, un wl, un ool def des tomfe vieux "pains de,

Lénine).
!—~11 pe sont pas 1A non plus.

--Æh bien! donnez-moi un dirigani responsable !On Jui donne Staline. Ceiui-ci écoute Les reproches de Lônine, malustaccroche sans répondre. Puis, se ravisant, {! dernaivie, au téléphone du

Aisô? Djeritnaki? Fals un peu attention à Lénine, ik-baut. 81 eun-noe À s'écarter de la ligue du parti à  

Ye le Garçon lemr

      
QUI
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lu l'aides un peu, ta femme constate
te par OU MOINS un pone
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Tapas un ail io ure BLACK HORSE
Cust mer qu'ure [he de con -      
EAN N



   

     
  

 

   Montréal, 11 juin 1933

  

 

  
   
  

 

 

  
   

 

  

   

 

[AVE 2 VOUS VU JLAN 14
TANOIT RECEMMEMY 1
WEST TLCHIR(HE SLR

\ vos DE Fuel, pean”

ASPHAL IC, Tu    
   

L'AVENTURE QuLOUi
BURLESQUE

|
|

tonrnyA
ou . =

ROULEAU A
VAPEUR
Voie,

  
- —_ . ; oo - | _
NOUS ALLOWS LE a UY PAS QU TOUT Comme NONL LÀ MCN CHER LE PLUS GRANDof NRRLTRI(le

ll

use fon le suetosnd es

[||

meSENSISNESe* ‘ SCE xEx ATTENOEZ 11, MON NOIS HENNE TRACES MÉNENT D'ÉLECTRICITÉ KA VOLE’ US COULEAU
i = : DIRECTEMENT À LA ;

   

MAISCH DE L'AVARE
CRIPESCU

LES JUMEAUX DU CAPITAINE

LE PETIT JOURNAL

 eur cans te
Ineans cry
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Coin des +
à Enfants

LETTRED'UNE TANTE
Chers petits emfants, aujourd'hui je vais vous raconter une his-

toire. Une histoire vraie, car je l'ai væe, de mes yeux vue !
Cela se passait dans la rae. Sur un trottoir, an vieil homme se

promenail, pas peur son plaisir, le paucre ! HNavail, sur le dos, un
de ces grands placards en bois reconverts d'une affiche, comme vous
en avez vus bien souvent, indiquant qu'à tel endroit on trouve telle chose,
le meilleare et la moins chère.

A la main, le pauvre homme tenait un gros paquet de lexilles
portant la même réclame et qu'il devait distribuer aux passants.

Et voilà que, tout à conp, il a an mouvement maladroit, toutes
ses feuilles lui échappent el tombent à terre.

Si vous aviez v@ l'air navré du malheureux ! C'éteit trop triste.
À! n'osait pas se pencher pour ramasser son gagne-pain. Le placard
de bois devait être tourd, l'homme était bien vieux. Il n’était pas sûr
de pouvoir se relever.

Mais, presque aussitôt, un gentil peiit garçon qui passait là, avec
aa maman, s'est précipité el, en an instant, a rassemblé les feuilles

 
 

éparses, les a réunies e! remises au pauvre homme, avec un joli sourire,
pris il a rejoint sa maman. Et le vieil homme a recommencé sa petite :
distribution.

Mais, je vous l'assare, il avait l'air moins malheureax. Aa milies
des tristesses et des ennuis de sa journée, le joli sourire et l'aide spon-
tanée de ce petit garçon avaient mis an pea de fraicheur, presque un
peu de bonheur.

Et moi, j'éleis ionte contente.
Aider un vieillard, secourir an pauvre homme, c'est ce que l'on

epprend aux pelits enfants et je suppose que foules mes nièces el
neveux en sont capables.

Mais le faire avec celte spentanéité, cette gentillesse, c'est cela
qui fait le charme de cette bonne action, el c'est ce que je voulais
tous raconter. TANTE MARIE.

- CURIOSITES DE LANATURE
Tetes

i N RI AN

   

  
    

 

Les graines de nielle par lesquelles cetile plante preopage la
maladie, ont été vues sur les planeure des avion, volant à

ane altitude de 18,000 pieds

Le bomard se sert diffocea-
ment de ses pinces: une Imi
set à écrasee et l'autre à
saisir. Quand U est capturé
par une de ses pinces,
i la laisse tomber du
coude et peut ainsi s'é-
chapper. Uno autre pin-
de repousse et remplace

  
 

 

  

Soulagement Assuré pour les
Maladies de la Femme

Envoyez dix sous pour un traitement
de dix jours,

Orange LUy est un soulagement assuré pour
les maladies de la femme. Ce traitement es
d'application locale et est absorbé par les
tiseus endoloris. Le pus des déchois inactifs

guns à région congrstionnée est anéanti, procurant un soulagement
mental et physique Immédiat. Les vaisseaux sanguins et les nerfs rede-viennent réglés, se fortifient et la circulation devient normale, Comme
ia base de ce traitement repose sur des principes scientifiques éprouvé:et agit ik où la maladie se fait sentir, il ne peut faire autrement que dubien pour les maladies de la femme, telles que dotinure:ises menstruesen retard, lesicorrhée, déviation de la matrice et maladie des ovairesTraitement d'un mois $200. Un traitement d'essai de 10 jours, valan*VS ts Expédié & toute femme soiffrante, aur réception de 10- ’

Vendu dans toutes leg principales pharmacies.
Mue LYDIA W. LADD (Dépt 66; Custer postal 191, Windsor, Ont.
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JEUX D'ESPRIT
ENIGME

Je suis une grande futaulle
Et je contiens, de par ma taille,
Quatre cents litres environ
De vin d'Espagne, ou mieux, de

France,

 

Car 1 & voire préféreuce,

Et c'est avec juste rawson.
Mais quand je seuls faite de terre,
Je peuxfumer comme un cratère,
Qu quelquefois modestement :
Demandez plutôt à grand-père
Qui ne me quitte, Je l'espère,
Que pour s'endormir seulement.
ewe— ——

HOMONYMES
Ecoutez ce que dt Agathe :

“Cest un mets léger, dont la pâte

Se renfle, ss renfie beaucuup.

On le Ait au four de campagne.
On je mange en France, on Espagne,
En Angleterre, au peu partout.”
Quand le feu, dans la cheminee
—On peut dire toute l'année,—
Semble s'éteindre où s'endormir,
De ot instrument on s'enipare,

Ou l'utilue, dare, dare :
Un bon feu ne dest pas mourir.

——. —

LOGOGRIPHE
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JEU DE PATIENCE

Frariçois ext impatient. Quand soupera-i-it? LI à du piu et 1
- mals if a perde son couteau. Kmayes de retrouver ce der n dé.

veupant et réunissant correctement ice parties noires de L\
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Si porte les leurs Jos plus belles,

Que ne sout-eiles tmmorielles!

—Ses rameaux sont longs er piants:

On les tresse depuis longtemps.
—Un beau {tà fun. —L spipnaîie

Est eur jour. — Celui de la vie.
Comme on dit poetiquement
C'est ia vieillesse evidemment: Un curieux spectacle, fréquem-
—Sa couleur est jaune, bruante. |:ment décrit, s'offre su voyageur qui
—Médor, voilà co qui l'enchante,

|

< rend en Extrême-Orient, pendant
On croirait qu’il à Loujours aim. x CsCaes Que son paquebot fait
~-Deux notes de musique, ot dans certains ports comme Port.
Neuf mots à trouver) Said. Aden, Diibout! où Colembo.

La mer, tout autour du navire
CHARADE

Interjection de surprise

Ou qui marque l'étonnement,

Et non la joie, évidemment,

Comme le suyposais Denue

Vous aver gagné les plus gras,

Celul que canvottait Brigitte?

An! combien je vous félicite!
Vous mérites mflle bravos!

Dans un bois, dans une gareone.|brandit victorieusement la pièce de
C'est un petit trou de lamn. mennaie.

= ——".__ Nul doule qu'ii fade être excel-
sent plongeur pour arriver à retrou-

CHOSES VRAIES
Plongeurs

  

 

 

lent aux passagers de jeter à l'eau

"st-elle lancée, ces nageurs dispa-
raissent sous la surface, et après
ine lutte assez longue. cer iis ne
Alsputent toujours Apremen: a
aoe qui leur est offerte. on les
voit reparsitre, txadis que l'un

‘ourmilèe d'indigènes gut deman- |

Jes ptèces de monnaie. Une pièce |

d'eux. le bras tendu hors de l'eau, G0 remonter à La
| prendre souftie. Crs

 

LE VOYFZ-VAUS

IS0letion de la < nai:

 

sissent A se maintenu
ou quae minutes so

a

 

 un extébuant métier, -
sions proljongees ne :

causer des trouble
Solutions des jeux d'esprit] ver en cau profonde un objet aussi ‘organisme
proposés la semaine dernière minuscule qu'une plèéce de monnaie.

Mais nous sommes dans ces mers

 

‘4 jain) chaudes don! les riveralns ont our
ainsi dire, fait jeur élément

SOLUTION Beaucoup exercemt le métier de
‘Jeux innocents) pécheurs de peries ou d'épamges, et

1, Mate: 2, mat: 3, me's; € mais: n'est pas rare d'en voir Qui réus-

L'homme, à ot mn:
coup moins bien dere

mammifères comme
comme les Hipoisnar
journent aisément d:
Tea avant de repre:
somme ‘es baleines, «

 

—

"dentel 
 

‘Charade fantaisiste)
Le mot de cette charade cet Laun-

pon ‘Lemps-pon':.

(Endguse)

OHOU

‘Anhagranune>

Poires — Espotr

rrrre

 
Tout-à-fait l’article !

 

 
ot des fruits.

Intérieurs, cirds “Wantite™.
Kellogz, & London, One.   

  

  

Marichette aperçoit 8 HI
trine quelque chome qui ferai +
son affaire par ces temps de
lei Pouves - vous, avec ve
crayon, en faire un dessin? (en ira. |

  
 
 

cant do | à 29), |

VOUS ne sauries rien leur offrie qu'ile
siment davantage que des Flecons de Blé
d'inde Kellogg avec du lait ou de la crème

Excellents pour les enfants.
Riches on énorgle ot faviles à digéree, ce
flocons provoquent un sommeil reposant.

Frais sortis du four ot scollée en ance
Fubriquée par

Pour Servir Au

Souper des Enfants

    
FLARES
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Une mère de famille ingé-

nieuse inventa une

chaise de sûreté.
——

ise, ceÀ sa grande surprise,

fut le point de départ
d'une industrie lucra-

tive.
———

La nevessité est mère de l'inven-

tion, affirme Un dicton populaire, et

mien n'est plus Juste.
On nous cite souvent des inven-

tions qui font grand bruit et sont

destinées & sauver bien des vies hu-

. à nous protéger contre de

Le 1denta, Mais 1] ne faudrait
r qu'il y en à de modestes
buent pourtant à protéger

  

gravee
pas vb
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POUR DEJOUERLESRUSES ENFANTINES
  UN ACROBATE PRECOCE

C'est ainsi qu'une jeune fermière
de l'Indiana fut amené à inventer
plusieurs dispositifs tré$-efficaces.
Sa vie très active ne lui permet-

tait pas d'exerc*r une aurvelllance
constante aur son premier enfant.
Celui-ci était un a-robate accompli
qui trouvait toujours moyen d-
glisser de aa chais--haute ou de ja
faire basculer, maluré toutes lea pré-
cautions.

Ce bébé, à peine Avé de queiques
mois, (lait un exe BON genre.
LU prenait Un mally plasar & brie
les lanières, loquets et autres ferme-
tures pour gllwer hors de sa char
en s'étirant, chaque fois que sa mere
javait le dos tourne. Nous en con-
naissons beaucoup comme cela!

Celle-ef, qui n'uvair que 20

   

   
  
  

encore peu d'exp- était -
Îlée par les ex; s du bébé à
point qu'elle nasait ps sabeeroe.

 

 de la pièce un seul s:u-

 

 

 

 
 

 

 

 

“ule une maman sait comme il
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fre et dr a sé-
es bébés 1n-
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ce Brrm 2 Ue veritable
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ta "tr Clreulaire ver demande !   

de joseuse humeur tout en dejouant ses ruses pour sortir de 1a chaise-

 

La

est difficile de maintenir un behé

te modele de chaise de sûrrié fut inventé et pertes tionne par

 

  

     

  

      

    

    

        
      

        

      

exposés À munis, Un. +
<> doute font-tls beau{de «
“es INSgniflar :
Cava toutes ton ,

 

L'INVENTION SE PERFECTIONNEF

Feu À peu, sam » -
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efficace dit-on, et plus durable. Les

 

Trimet

en parties égales,

      «MOUrri'son lui donna tout Je loisir
de t*nter plusieurs &saus.

DéJa, elle était parvenue à ce qu
a nourriture où Je liquide ne puis-
sent plus se répandre sur les vête-
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ments du bébé, mais seulement sur

wer vite et bien. |

“nt par arrêter son choix sur un

SOUVERL Qu'il seraule, Ee

mieux,

‘le plateau. Par mesure d'hygiène, H
allait done que celui-ci puisse sel

ngénieuse fermiére essaya plu-
aleurs sortes de bots et de vernis «|

bois dur aux fibres très seTrées pou-
v séboutilanter sang dommaz”|

wrima ansst coins A angle
i" pour y subs er des coins ar-

procéder à

rs de chai |    
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Tout cosnme les grandes personnes, nos fillettes aimeront les gen-tils ec stumes de printemps qui comportent tantôt de courtes jaquettes,
tantot de petites capes élégantes.

Les tissus à damiers et les écossais auront beaucoup d'importancedans la mode enfantine cette année.

 

Lingerie
—_———

  = féminine es: plus &.é-
Fare que jamais e& -mpor de
Céz-reuses insertions de denea
ainsi que des motifs à ‘aiguille dés
(ras

 

1 que
nous n'avons pas vue depuis 1923.
du moirs dans sa version originale |

   

 

 

"ev +++ Des dents étincelantes
LE une haleine parfumée
>

FLEURS COUPEES
Votre dentiste vous dira qu'un

dentifrice ne peut faire PLUS
que nettoyer les dents Et c'est
TOUT ve que La Crème Denti-
frice  Colgate prétend faire.
ELLE gardera vos dents bril-
lanies parce qu'elle contient le

méme poli detergent qu'emploient
les dentistes,

Maine. Constatez VOLS-MEME

la laçon dont elle nettoie vos
dents et les blanchit . . , comme
«ile  purifie votre haleine
assainit votre bouchr.

"
t'a foie de nes

Nouvenez-vous que vous ne pou-
rez pas acheter un dentifrice
plus efficace. peu importe com-
bien vous payez. Et un grand
tnbe de Culiate coûte srutement
ce

mer quand fl
vs shines de lasst-

 

Achetez un tube de Colgate
aujourd'hui. Brosser vos dents

matin et sale pendant une w

irer les fleurs
we en binds

Penser pen-

s dans lean
1 de les replacer dans

 

       

 

  

   

   

- he où Von aura fal
!one de sel, où une + ie visu est grand. C
|"rsonnes préfârent pla.
i

morceau de charbon de i
vous Sean, an eu de sel ordi PY ï
are CS SN iViel encore un autre procédé =

s avant été recoupdes, seront |
pendant une demi-heure

FABRIQUERns une solntion d'alcool et d'eau!
AU CANADA Fer

r
o
m
p
r
e
e
n
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Qu'y a-t-il de plus frais. de plus jeune et de pius élégant qu'une parure

de linzerie venant rehausser la robe ou le costume sombre” }
Nous savons en tirer parti tout au long de l'année, mais c'est surtout

pendant la belle saison que ces frivolités semblent plus séduisantes,

Volants, plissés, entre-deux de dentelle et motifs ajourés, tulle et

rubans, forment des combinaisons harmonieuses pour la grande joie des

femmes coquettes.  
  

LES BONS OEUFS FRAIS

Les oeufs, que nos val.an:es pon.
dauses fournissent assidûment sont
de.tcteux dans leur première {rai-
¢heur
De A, on avait conclu que. pris
ns :e nid et encore chaud, foeul
it donner au consommateur i ——

sefacti ‘
mcmde saridaction pars Pendant l'été, quand vous verrez
soin de trois fours de repos pour |UNe pâliaærie qui expose, dans sa
a::vmdre ia perfection de son goût: Vitrine, en plein soleil, dos gâteaux
avec le complez équiibre de sa à !a crème, gardez-vous bien de tou-
structure interne. ; [her à ces gâteaux, Ce n’est pas la
Notons cela sur nos tableizes, et faute du pâtissier, précisément, c'est

prions les connaisseurs de goûter. ja faute du soieil qui, en échauffant

Comparer, infirmer ou affirmer cet- 18 Crème su.rée, en fait un véritabe
‘eo assertion nouvel!s bouliion de cuiture od pullulent des

En attendant, nore gourmandise germes, des microbes .
se coniantera, comme davant, des! C'est ainsi. E* vos devez le savoir
Oils frais tels que nous les livrent [Tous les ans, il y & une nouvelle
123 marchands. Ces oufs, dits "dulliste tragique dans les journaux.
dur", ce qui est une façon de par- C'est une famile emnoisonnée par
i en ont pius souvent deux ou: des produits alimentaires contami-,
$row. Nous aurons ainst des chan-. nés. Quelqu=fois. U y a danger de.
cos d'être à ‘a nage et blen servis mort. C'est quent effet irs microbes
al I qu ont été cuilivés dans la créme
MOINS DE COUTURES | coupable ont acquis une virulence

 

‘un mot du
docteur
__ |

La toxicité des crèmes

   

 

 

 

extraordinaire tant le milieu con-
Les modélis:es s'efforcent de plus int à leur petite santé.

en pois de simplifier :a coupe del En définitive, retenez œci : ie
n° vê-ements. bianc d'œuf battu en neige et sucré
Le modèle idéal pour l'été 1933 est est un nid à microbes. surtous s!

tai qui comporte le moins de cou- | on l'expose à ls chaleur. II faut qui]
ture possible. Aussi exige-i-Ul des: soit consommé le plus vite possible,|
‘issus en grande largeur et la SUD- | car Il s'infecte comme une plaie.
pression de plusieurs détails de fa-| D'où viennent les microbes? Car
çon exigeant la pose de panneaux enfin la génération spontanée
Ou d'insertions sunpléimentaires, soit n'existe pas quand cela est fait pro-
dans la Jupe soit dans le corssge. lprement. Il n'y a pas que les mains
Alons-nous revenir Aux Tbes-1colportant des microbes, ty a les:

chemises? récipients, il y à l'air dans lequel]
voltigent des poussières dont chaque
lgrain véhicule des millions de ger-|
Imes vivants et qui ne demandent’
qu'à augmenter de nombre.

Alora, pas de gâteaux à ja crème’
l'été? Je connais des partisans de,
cette théorie. Peut-être n'ont-lis pas
tort d'exagérer la prudence. En tout
cas, ne manger que des gâteaux à
pa crème très frais qui viennent
d'être faits et qui n'ont pas êé,
exposés au soleil, Bien entendu, les,
crèmes cultes sont nun peu molna
dangereuses. mais 11 faut tout de
même s'en méfier. |

| En Téalité. ces accidents n'arri-
vent pas dans les bonnes pâtisseries
où l'on opère proprement, où l'on
emploie d'excellents matériaux et où
l'on n'expose lea gh'eaux que dans
un endroit frais
Prenes lea mémes précautions

pour les plilsseries à le crème où
a1 blanc d'oeuf faites à Ja malson

 

  

 

  
    

 

PERMANENT
*1.50

Indulation A l'eau com-
Garanti paue 6
Salon de darbier

25e, barbe 15e

SALON SABOURIN
1152 AMHERST TH. FR 5031

 

pour messieurs—Ch:
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Françoise Dufresne
anclen Ne 7 da Salon Mesalssanes,

ah sintenant lo

Studio de Beauté

FR
152

mardi, mereredi
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Comment cholair lea cadres des‘1-
nés aux tableaux d'appartement?
Chacun en cette matière fait évi-

derament selon son goût. Mais avec
les ameublements modernes on per
‘rès bien assortir des mdrez nor|
dorés mais en bois rustique,
En principe on cholaira dog radin.
= bols funcé pour des tableaux
“laire et inversement pour drs ta-
Hiraux da tonailté générale foncée
La peinture ainsi ressort beaiscoup
mieux et se montre plus en valeur
Pour leg tableaux anclens. le cadre
Prd patiné ent toujours en faveur,

PILULES ORIENTALES
doniquez et brenfaisantes, Py
employées dans tous les by
pays par les fem-
fucs et les jeunes
filles pourcombler
les salières et ac-
Quérir, conserver
ou recouvrer la
beautéde la gorge.

J. RATIÉ, Ph ;
46.rue del'Echiquier,BacntGrréral: QG A, LA

bit Mien Can'idientha 5
’ ra unes

    

 

  

 

  

    

  

 

  

Pour les muscles abdomi-
naux, — Suivez bien
notre série.

pr
Nous avons commencé, dimanche

dernier, une série d'articles sur la
suture physique féminine. Pen-
dant quelque temps, no lectric >

trouveront fel chaque semaine ue

‘agon de gymnastique rationne.
<pliquée of commentée par ue
aravure. En exéeutant chaque mw
ttn, pendant cing, dix ou qu

miuites, ces exercices fort sim
on s'assouplira, on gardera sa
#t on fort'flera ses muscles et ses
svoumaons. Autrement dit, la sare
ot ia coquetterie y trouveront leur

compte l'une et l'autre, Ce'ls« qui
ont commencé de découper ces ar-

ticles et les gravures seront bon
avisées de continuer Jusqu'à la fin
de la publication

SOUPLESSE FELINE

Vole un second exercice Mieux
@ qué le précédent, t! contr:-

à à fortifier et Assouplir iab-
domen, à régulariser je fonctionnr-
ment intestinal os qui est peut-
être d'apparence prosalque. ma.s
nen est pas moins essenti à la

santé. En outre, Ü donnera à ia
femme qui le pratique, une aisance
une désinvolture de mouvemen:s
qui l'empêcheront de paraître gau-
che, embarrassée d'elle-même
Vous savez comblen les fe:uns, du

tigre au simple chat, son: souples
et gracteux dans leurs moivemen”s
En bien, ce'a est dù à l'ex:ranr!!
naire coordination de tous
muscles. C'est lA un idéal dont ve
vous rapprocheres par la jira’

de la gymnastique, et sn pa-:
de l'exercice que votel :

DFUXIEME EXERCICE

Au saut du :M, me:!>z-s05us Jee
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CULTUREPHYS
res

i

 
lLabsex-vous aller, comme une prupbe de chiff...

 

bout sur le tapis de votre chambre

les jambes évartées courdez-v.nis
|A tête en avant, et les bras pen-
"dasits fisqui'à ce que vos mains tou.

 

COMMEDIT L'AUTRE...

 

  
 

Lavona notre tinge sale ea famille,
© ne l'étendons que bien blanc !

 

Boutons

 

Les robes qui montrent né Lorie
rangée de boutons sur lg devant
semblent prendre une grande im-
portance dara la mode de jour ha-
billée,

D'autre part les toilettes de même
catégorie à l'encolure trés montante,
fendues dans Je dos jusqu'à le taille
nous plaisent besucoup
==mm

Ardanes garni; ses robes de soirée
fleurs naturelles
Bes çarnitures de renard sont

également fort originales.
——

Mainbocher lance la vogus du
brun et lanvin cells des tons oran-
ge #4 melon

 

   Acabadies we ching, tonnes, femmes

ounes fies Mararnid, Ioeer
Peau, Vola utinsues Cas de Cu-
<ndision opérée sans douleur

Decteur O. LE RICHE
11% rue St-Bonde - - - Märheur SA1O

    

            
     

NYT

1

onseil,
pratique

POUR RECOUVRIR UN
DIVAN

  

 

Les tapis et couverures de ‘able
sont demodes. Cest à peine 31 lun
adn.et enc ue Lg :

  

8, ©: pour-
‘Ant. quand ON …atiable pour les
OS le Litige fin es plus agréable
Awl oeau treclyr

Lea anciens tapis de ‘able drian-
sés Dé son! pas nAwssalrement
“Ads! SU vous arrive d'en posséder

(UN, qui encombre depuis des années
«Le 81Are. examiner.de sana tar -

| dT, car 1] peut trouver un empiot
» L'encadrement qui forme généra-
“ment bordure, peut assurer l'ha-
bl.age d'un divan. convient d'a-
Jus'er les motifs pour obtenir une
bande dre, et U non métrage est

nsuifisant, le divan étant générale.
ment adassé & Un mur, une de sesfaces neste pas jctre recouverte,|

|

_

Le médatlon, où motif du milie.r.j découpe, est sort au point de “hai-
chetle sur le milieu de L couverure,anil que les autres mo s, sy   

  
ins et ea polochons

OLA Une manière à Uttièer unobjet condamné au rebut qui, nonseiement le sauve de la destructionet des mites, mais encore, © |blayant l'armoire, vous partede |recouvrir économiquement un divaneee

A LA CAMPAGNE i———
La duestion des fauteut P.délicate, dans un ptetae|tiné pour 1a campegne. Parmi ledocumentation du passé, on netrouve rlen qui soit Vraiment con-fortable. Rien de plus désagréableque des bergères de style dans unensemble rustique, elles ont l'air dé-past, même parnien de cratonnes,oy “Impression que! -yré du salon selles ons ét
D'autre part, af l'an veut s'en tenirÀ des coplea @rrangées de sièges deferme, le résullat obtenu est Ame

fort. Ne vaut-il pas mieux mettre
de bons fauteuils, sans oy presque
pas de bois mpparent, dont tout le
chic acra donné par le coloris et le
dessin de le toll qui les recouvrira?  
 

A. servent à garnir La grands 3

sant mais manque souvent de con-

|

4

chent presque le >

vos bras de façon a
mins entre vos ‘arr

teur des gelix, «

ment de balance
ler Au-dessus de à
Mencez cn vu. 0
sous redresser
Une autre fo, ©

Cioe ANALON JE, MAL
5 vos deux ma:
sotre jamve Raucle

Mmenes au-dessis à

  

 

  

Cet exrroice n

Avi le

aire des Musc.es 8.
dunterons, dima:
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|
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PAR
MADO

marine où de noir montrent
Au nains le chapeau et quel-
qu'autre acce:.olre gris.
Pour la ville et les petites

Aotties on atnie dans ce ton la
flanclie moriense et souple et
Qui est plus Jolie en gris qu'en
aucun autre ton. ‘
Le drap argenté et chic af

  
   

     

 

L'ELEGANCE DU NOIR
PARIB, je fcr juin (Par courrier). - Le noir possède un charme

éfinissable, uns distinction, une douceur flatteuse que nous ne retrou- |

nd dans auctine autre nuance, ; Blissl el t1ès à la node depuis
vor ce pour cela que les Françaises lui restent fidéles en tout temps [| Quelque temps.

. Bl les Américaines semblent attirées par des nuances plus gaies? | Enfin Ter:emble de toile,
sort 4 c la venue de l'été, de ses voyages, s¢s vacances ef acs parties’ uni ou A rarrcaux à égalementAme AVE

.Même ne, l'intérêt que la femme chic porte an noir ne s'atténue beatiroup dallite quand 41 erde campagne,
{ teln*é de la fois nuance ours
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Nous voyons moins de tétes “pla-
GQ Qu

prune il = en Loe! tinées” theureusement!) mals Jecoun doert ae. Brau- blond est toujours joli. LI est devenuquettes vêtues de plus ardent, voilà tout. Je direis
mêine que ce blond tourne au roux
avec une fréquence étonnante.
Les rousses deviendraient-eileg à

Ja mode?

Leur couleur resplendissante est
pourtant plus facile à porter quand
on est dotée d'un épiderme de brune
et non de leur chair lumineuse,
Du reste une vrale brune ne de-

vrait jamals se tetndre en blond où
en roux clair, certaine de perdre au
change.
Mais voici, pour les cheveux cen-

drés, si délicats et si rares, un pro-
'édé facile, Inoffensif, qui leur done     

 

   

 

   

  

   
  
    

   

  

    

    
    

    
  

 

autres en certaines saisons, on en porte prraque pus, cete année san- |} terre
"comme caceptionnelle sous ce rapport.

BOnda udes journéea des juin, juillet, août et méme al ———pendant les cha
; :

bre, nous AVons l'habitude de voir beaticoup de vêtements blancs, des

T
I

——————————
—

ee des tons neutrea, surtout hors dex vilies.
—

Lette .abondance de frais tissus, la vogue de

plen dans sa grande cité que dans les endro.'s de

cheque |<ir davantage.

UNE GRANDE POPULARITE |, dars la péilode qe

x « les dévantures de nos ER de moment, de sube
0 1

  

   

  

  

  

  
    

 

  

  

 

nsemble Loir a .1 +1 as
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Exams: les collections de TING au Noir pour les Contimies
grands ie les fem qui ac rés-midt habile cout

aedar les centres d'élégance Contraur aut = peur ;£ i + le nombre surprenant ,ireBe 1 a
1 co a @ ni ue.

densembas er de costumes notrs inde silo Ly a

   

  

e on, € ê mente er
n toile ton, en cr

PU oe co be Jers beaucoup de «sparent
be. I

Prarie le gris et le nent le noir, de
i

T

. . .* dès quil s'agit du
jrs tons favoris du prin:aber, Gi

 

 

ge se
temps je 114 assure que Je noir est
Lin dw perdu de son prestige.

un fait encore
:f et couran*

    

Sans à 0:
en general jar or cae

\

       gant de a

où drap. n.aus

 

CN
ner pont
cite ai

no Te tui de coton
d. rit et en vou
son

Vu Couture en (ut meme de
Petits en -mbles de ve genre,  

 

 
Chan tal tte de ville enMe Lar arent. tehiussée d'or-madi à l.ncoture et au bas deaTanchey gr, s-quarte.
~—

droge
vs en

 

dus

   

 

PERMANENTE
CROQUIGNOLE
Croguig nae unde, i)

* pour 50e
SUIR ALI TSI Son

T peur M00

Mouts (rés boules ve plaçant seuls

Uremanentes sans machine
ni electricité

our personnes Breve
— Resultais merved

‘ :

 

  
IMBLFS DE TULLE?

"es Jours neers
= piaittlés

x que lens
reine sombre dot

poe dans la garde-robe

de de toute femme désireuse de
rester chfe par la pluie et le beau

  

    

  

Spécial
enfan

Tiustration de ta roupe “Kirlera' aréée
pat WM. Wanner pout les Nourraux

ehopeaux du printemps

1194, rue S.-Catherine Quest
Yutre Stanley .

et Drummond LA. 515$

    
 

   

Ouvert tous tes sotra est imodusie,
temps: stirtotit si cette garde-robe

nera des reflets d'or:
Humectez vos cheveux tous les

deux jours environ avec un mélange
de & onces d'eau de laurier œrise,
1 once d'eau sédative et un tiers

; d'once d'alcoolat de canelle.

rara Spill)

que de l'organdi ou quelqu'autre
coton transparen:?

On a commencé par en faire des
robes du soir dans les tons pastel,
maintenant i & progressé À tel
point qu'on le retrouve dans l'en-

semble de ville. mals cette fois en
noir.

Il est léger, ne se froisse guère et
donne sur la peau une sensation de
fraicheur que nous seurons apprée
cier pendant la canicule.

Les vèemen(s de ce genre sont
harmants pour l'aprés-midi et trés

} -Omunodes à emporter dans lea
vo voyages de {in de semaine et en va-

lraners, côte à côte avec les crêpes
-avables blinecs, bleus, roses. verts,

  
La plus Krande sari€té de tivus

|

Les :ha,eaux blancs, pluzôt de pe-légers et diaphanes s'emploie pour !'L'e taile et les chapeaux noirs à
la confection des robes d'été. bords larves et moyens se porteront   

   

  

 

ure susceptible de
NOILISST avec tout : !e chapeau

@ chapeau blanc possèdent
‘re. Nous aurons l'hablleté

    

 

leur d'été
ciaire et

 

     
rai des voile:
se classent dans la
Poa eles devant

«près-miél,
        

   

 

POUR LA SANTÉ
DE LA FAMILLE
let le monde a besoin de vitamines

pour se Rarder en bonne sante. Les

enfants surtout ea ont besoin pear
#surer leur duveloppement normal.

Assurez aux membres de votre famille les
“its es qui leur sont necessaires.
Donnez-leur chaque jour des NBYFAST
FLARES de la levure de brasserie
avsechie et floconnee—As lerure sous ss
form as plus riche!

  

 

De la santé dans la moindre parcelle.
Aucune humidité pour en accroître le
volume ct l'exposer à rancir. Se con-
serve indcfiniment. Un laxatif naturel |
et un reccastiteant. Dans les cpiceries
ectes phormacies

 

   

   

  

Saccharomyces cervrisige | Lhe
LEVURE DE BRASSERIE concenratrkeS

The NATIONAL BREWERIES LIMITED, Mentreal if "ne
Agents des ventes: Harold F. Ritchie & Co. Lid. 1020, rue Ste-Catherice (, Montréal
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Maurice Ciuitier read visite à sem ast} lems.

Edousrd Desrives qui fait des demarches —Ce monsieur Purssc est un hom-,
pour lui presenter Jacqueline Valmete |avec lo mariage comme ebjeouf: mou VC odieux, continua la jeune fllle,
malheureusement ta eaphiaine de marine‘ A Comble de l'exaspération.
Loruey, l'oncle grincheux et tout puissant! —I) me semble cependant. fit
s'oppose su mariage de sa tièce Jacqne- ; - .
time avec un civil. Maurice Galtier 9 | Edouard avec un malicieux soure.
rend chez uns dame Fradin pour 7 fee, Que vous l'aviez trouvé fort aimable
esnirer Jarnuriine que fes circonstances —Mainte t Je le déteste!
mmptebent d'assister au remdesveus; wr) et Po al pardonnerez

| c usres cntrefaites Ceorzes Furrac que le ca- 3

bitaime Lecaey destinait à sa niéee =  —Sùrement non, monsieur Edouard

ju que vous fussiez dupe pius long-

    

 

  

 

resente chez-elle of 3 crée une benne
pren cette dernière » est pas | —Cepe nt fl sera un jour votre
moins et dwn sshlezfere ls part mari puisque votre oncle le veut
de som oncle ct du capltaime Farsse. Man oncle? fit Jacqueline qu
Madame Fradin oblicée de veadre sen ;
fonds de commerce voit son males? sen- DN
Blaré par l'adoption de son fils deui se

rege le ehsr:table Févuart Desrivrs.
aurice Galtier  énris des charmes de

Madame Fradin la! prepose le mariage: |
che ‘y refuse en lat consellant çretiment,
d'epanser Jarquelae.

  tenda:: que ce mot pour :
7 sa oolère. Eh! bien, vous  

sourit à ia fenétre et louve
e grande

faites - vous >
d Desrives.

—Je ve l'étenard fr la revoite!.

Jac te avait aperçu dans
Que} parc la capliaine Lornui

Con-] >urs Assis sur |

  
  

 

demarda
——— ,

—Mais 2'ors, le Jeune homme que!
Jat reçu.

—N'est auire. madenwiselic,
M. Georges Furzac qui, sur

  

  

  

  

  

 

seu de ‘viré once, rencouvré en'fumait on etern
chemin. vous a caché sa vériiabie Mon .
bdentite fete, éecate
Ed>is 1 D. cs data Tien Lu Jde Les    

 

wouvé de mi comme ise Sus) Puis s rapprochant d'Fiouard
prème. que de présenter les faits} Desrives, ja jeune fille lut Jit avec

    
tels qu'is s'Htalent produits 11 ay beaucoup de sang-fro.d
conta done 4 Jag us 8) —Mon on:le a fait toute sa vis
érais du pout rdi pat! grand bruit e grand tapage, mais
son oncle

ce net pas séneux. Petite pluie
—Cependant, hasarda (a jeune fil-1 abat grand ved. dit le proverbe

le, quand ‘eo jeune homme eut ter-} C'est Uheure dr ‘a pluie. vous a,ez

    

miné son ri {. Purzac & pré-|voir
‘erdu m'a iperçu à Par:s l'hover Laucent revu. !aiUlude “aime.
dornier. Jurqu-iine apparit à Edouard Des- 

—C’est impossible, !! élait encor, rives sous un jour tout nouveau
en Extréme-Orient. l OI comprit que :e règne despotique
—Et l'amour dont !l me parlait? du capitaine Lornoy était fin!
—Votre oncle lul avait souf{lé ce’ Le ‘el: >ffc:er entrait dans le

qu'il devait vous dire à cet égard. | san
—Mais, s'écria Jacqueline, c'est A sour ie caïme extraordinaire de

una infme trahison, cela! ;3a Tièce eo: l'étincellement de son
—V'en convie” & je n'ai pas vou- regard. il éprousa une certaine gêne

 

 

—_—
APPELE MOI

QUAND TU
SESAS PRETE
-JESSIE
TAVAISSELLE

 

 

    
  

 

      
    

VEUTY DIRE QUE

TOUT EST DEJA
esauve Cem?

SR rai MEN À

TUNERCE
P80 INSSOUT LA GRAISSE

ETHER A LLAU CHACOE ET

MA VAISSELLE SECHE TAS

ESSAMAGE ÆT LE SAVOIE

N'ABIME PES LES MAINS.

  

    

 

 
 

 

Lavezustensiles, plats et assiettes
parcette nouvelle méthode facile
Vus Pouvez vous épargner beaucoup de travail — trois fois par jour

——en employant Kinso pour votre vaisselle. Va Eruisse ne Baur-t
tévater au savonnage du Rinso. Elle se dissour à l'instant, et argentenieporcelaine, Verrerie, ustensiles et aseteites se nettotent comme par
© hantement,

   

J 08
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C’était vous que j'aimais
FEUILLETONdu PETITJOURNAL"

Ace autorisation de la tucieté dus Gens de Le:

 

Assieds-tot, mon oncle, lui dit plongé le Caplin Lornoy dans une

Jacqueline, nous avons À causer \atupeur profonde.
longuement. Il regards tour & tour Edouard
—11 s'agit donc d'affaires bien e- ; Desrives et sa nièce, puis Ul se leva

rieuses? demanda le capitaine pris en poussant un profond soupir et,
d'une vague inquiétude. sortit sans prononcer une parole.

—Peut-être, répondit sa nièce dun| Ie triomphe de Jacqueline était
ton bref complet,
M. Lornoy s'était assis. ! |
Jacqueline se placa en face de lui. CRAFITRE XXII

laissant Edouard Dosrives Au milieu |
—Me void entre deux feux “| IL ENTREVUE DBCISIVE

dit le vieux garçon et explication
| Une heure p:us tard, encore toute!

ton capable de nous Jeter qu: é'missante de sn succés, Jacque-

euble à la tête! | tar sen entrée dans le salon;
—Voyons, Jaqueline, que meiN. de Mme FY efin où l'attendait Mau-,

tu? de:nanda le vieti officter 32 501 Trice Galtier.

s inquiet « ! A vrai dire, après tant d'evene-.
me: bizarres contradictoires
parmi lesquess se Joualt son avenir.

= ‘a Jeune fille avais hâte de retrou-
P ver un peu de calms et de tranquil-

nrenace d'être chaude. Le capitaine
‘

      

 

 et—Tu vas le vou

;

 

     
   

 

je vous présente !'

  

cs Tristan Lornoy, un hom. jy.

me ble qui brise et casse tou’ Cetie fous la st:ua:on etait nette
© dans :a maison. se rend insuppor- Jacqueline avair v'arté de sa roule |

tab!” à ses domestiques et par sur-ljacuues Purric secoue le Juug
croit s'offre le luxe de vouloir t»- que le voionte tyrannique du capi-
arret s& nièce. Cas Loto fan owe pes or sur ellen

it calme of rallleur de Jac qu'après avoir vu Mau-
ne xoduisit sur le capitaine ‘er, ‘lie pourrais décider de
diamétralement opposé À x: en cows liberté. C'est

; uol la Lune fille, en arrivant
son ami. était dans une ex-

locitente di ution d'esprit. Elle se
n'ait Vâme heureuse

 

  

   

 

    

 

   
   

   

<a que per hasard

par Pierre LAVAUR |

da-t-:i d'in alr paternel, 114
selle songerait À secouer le » &
mon autortté?

- Mon oncle, c'est fait, +
frd-ment Jacqueline. Désormais :
su. ‘ine revoltée. |
Comment? [it le

TonRtant le sourcd

ite

 

 

“APTan

   
Jas -

 

qt > 1 ne me fais plis per
Ft même. ajouta-t-elle en run
14 vrix une faire plaisir, tu vas ‘>

, Her, un peu. Tiens! casse gq: -
q'ie chase, cette Chaise par exem
ce petit guéridon.. ah! pas :a 50-
ti~he qui est sur ie plano. par >x-
emple. 1e & de WM valeur’

  

  
MON ore T.…

se de “niâre ferait ‘rés di<n do:
la petite comédie que tu me 5.
depits doux fours aver le capt

vit eas Georges Pirzir
nrétondu fiancé

Comment, Jacqueline +

que
--Oul. mon oncle, répliqua ?roide-

mont la jeune . Je sa3 que M
Firza- s'est cmpdv st € mme un pan
sin dont nn tire les floslles # n =
‘mme un Zalant officier Et je

(sale did que mon oncle, en se pré-
‘Ant À net'a odicuse comAile, ve-*

| déconsiféré À mes yeux
| le ranttaine ne se serait jamats
jatendn, de la part de Jargueline. À
de ‘elles paroles.

| Pourpre de coière. 0 alfa nn
furon e: voulut ae lever, Mals 11 n'en
eut pas la force et demeure clou à
‘son fauteuil, attachant sur an nière
im rmeard hébéusr

Maintenant, man oncle, a:hes a
la Jeune fille toujours calme et rai!-
[mise fcoute bien ce que je vais te
dire. Je ne VEUX pns, entends-ti:

et cd mot a désormais un sn
dans ma bouche, - je ne “veux” pa-
épouser Le capitaine de valsean,
Chrorges Purzac. et je “veux” me ma-
ter À ma fantaisie !

Mais malheureuse enfant! |
murmure M  Lornyy d'une
din‘ fée,

N'insiste pas, mon oncle, Se ter
prie, dit Jacqueline, atnom je par-!
demain pour l'Espagne.

 

  
  

  

  

voit,

Vous apprécierez aussi ce riche savonnage pr ir le rapltaine commençait à -votre lessive. Rinsa rend le linge frais et propre resiaisirrr trempage, sand aucun frotige, Morven! ax " T1 leva les bras au clel.por ma netioyages, Trae dour. À me ire

b
y

ain, Mon enfant, dit-ll avec un cal-Riso protuitie double d'u savon ge | “savons me inattendu, a me demande c«

 

   
beans ants  mlme dans Peau fa plus dure
Aster ie GROS paquet 6 rs, que,

Des millions emploient Rinso encuvelaveuse plat à
 

 

   

jar tu pourrais bien aller fair r
Espagne

d'entrerats au couvent C'est
une solution qui & son élégance.
La réponse de Jacqueline avait

 

  

 

Fn voyan: en‘rer Jaqueline, la
une veuve courut au devant d'elle.

rt, après J'avair embrasse affec-

‘ieusement, ele lui dit :
Je ne vous presente pas M. Mau-

nce Galtler. Je crois que notre ami
M Desnves sen ost charge depuis
pnztemps
Et, se tourr.ant vers Maurice, Hu-
ete ajouta avec un sourire

-Monsieur, voici Alle Jaœqueline
Vasnore, qui mérite bien tous les
£08 Que Vous PR à fais votre de
Ua Touret'e”.

1.8 deix ines gens s'uxclinètent
Tun vers l'auire.
Sens hésiter, Jacqueline lendit

ja man & Maurice

  

 

Des deux
OT wion était excœlente,

Ua nomme dont le cœur est sous

les, |& premiere ime

l'empelse d'un: femme n'est pas
frr-ément ir ~nsible au charme des

Myvie wont légérement
vil par la ralieuse brauté de Jac-

Quine,

Ti ae fit à lui-même octte sinçu-
“ce réfiexion :

Que: dommize que je n'uie pus
Vu Mlle Va'mor~ avant Mme Fradin,
Von serais puit -âtre deverrs amou-
roux!
Jacqueline, de son râté, fut tout

de sule conqulse par l'attitude à ia
‘ois souriante et réservée de Mau-
tire dont le visage extrêmement
sympéihique resplrait l'intelligence
nt la bonté. Le regard du jetine hom-
me, à la fois lumineux et trés doux,

 

   

POITRINE

Nom

Adieu
Santé |   

elie. I1 ext

savoir

fare

que

ial Ia conséquence «+
sation ant/rieure,

répondre

très curieux et qu'if v
qui s'est passé, dit Ja.
taquiner ann viet! anu

 

UNE BELLE

Parmi les femmes que vous rencontr

cet été aur les plages, dites-vous bien au

beaucoup d'entre elles doivent leur PV

trine ronde et ferme aux surprenante

méthodes BK W. JACKSON déponérs, ©

clusirement externes, qui réussissent “°

tout à fchosé. Ne pardez plus un Enstar

Voyez en toute conflance Mme K.
JACKSON, 91, rue de Rome

ou écrivez-lui Immédiatement en prieur

nant le bon joint, Miscrélion abu

BON GRATUIT pour leu lectrices du Petit Jo

D'vsloppement -

ci Ratfermisaement ee

  
UN

amblall un peu mean

  

   

  

me il arrive souvent cher x jon
savent réfléchir.
Ce détail fut loin a à

Jaoqueline
—Monsieur, dit-vike à + ze

suis d'autant plus he “Lure
vole cannalsan e Be
avant-hier je me fata. “ng
trés fausse idée
Le jeune homme de

suite que Mile Vain ie
Mon & Gorges F

"Je suis au co: 8a
toire, it-1l en « nl
Edouard men a p-

--Ah! ce nist at
Jucque:lne, qui :

nous présenter :
un des fement €
plus droit et le 5 »
ConnaLse

La tive. ni
entre les d ux

  

 

  

quait point de ‘or:
Jacqueitne «+ N

ans x mieux: =
rives.
Is ne privat

win! leurs par «

l'eho dans le -».
din
Au bot: dure

que:tne «> 4

Hu'uette laissa
au saon el ren

Jiqua lextremire
Eh! bien, lui

comment trove.

Desrtres?
Jacqueline rousit
-Je le trove 1.

“harman

IR comme mart
plairait >

Avant de rép-
quelle impr.

on excellents
sun:lée.
Ja quelir> se mr

C pendant, dit
au premier abord M
paru un peu frokd, ur

  

Mme Fradin, qui
l'embazras du

se

11 y à toujours +

drs dans urs prem.
Le brilt d'une a:

dre.
Ces: M Biouard 1

rria Jacqueline, je 7
tear!

1 vient sans do.
cher pour vous re. ‘
Mariniére”,
Déjà le vieux qu

de voiture
I vient surtout p

J'avoue, répar fi

   

    

 

   

  

   

   

  

est INDISPENSABLE

pour le port de Maillot

Quelle joie et quelle ferte peut

celles dont Ia poitrine moulr- ©

mise en valor par an jodi mY   

w
pars !

Ane

, Fntents
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=

pee mer
- 3ouard, qu'en ce momen! je sub a Erle Lunt a se mi ; ! Seat, dit-il, si Mie Valmor Vent pro le droit de m'interrezer Dr- n'tirir, vous aver lair terrtblement

mx "a inquiet, da Jacqueline,

|

ne hu: etreue û aime Fradn> ma,Je l'Épou--ra Y 7 me répondre au contraire. ‘hn colère contre M. Furzac, laissez-

12 des ; Huet arte qe at $ deux Jeunes gens qui che im Je vous écoute, c.pitaine fh au moins le temps à s'expli-
‘al lour-- avant de partir §

Ouered votre oncle... Vous

tempt ouvenez Qu'il étaler allé dns

your avréès notre conversation?

* Po très bien. nés Jusqu'à

Je vous BI ACCOHMPAZNET Jusq

grande route. puils je me suis

on quéte du capttaine.

lors?

z belai trouvé nt au châleau

pare, ni dans le petit boisn aeke peur que voir: révoite

aen
ine part dm fave eco:
deTE cralgnes rien, monsieur

dit-elle, Mon oncle est cr.

sort. allé à la recherche de
quelqu'in sur qui passer 8 A

Gare à M. Farzne, si Je capitaine

percontr”"
“t ‘endant, ajouta la jeune

poetats profiter de votre voi-

flue. voir me faire recondulre jus-

ot "a Marin'ére”. Tant d'émo-
« ant fini pas user un peu mes  

 

 

net

mu et Edouard  Desrives

ponent Cn de Mme Fradin et

santérent dans l'auto

"En reorant Au salon, la jeune
forme a Maurt-e Galter tout

! . 1
penac à !a fenêire. le jeun

homme preménals sur le jardin où
ous Je pv it Robert un regard mé-

ADCOJe

sa oe

Ne- -c pas, Jui demanda-t-eik

c.e Me Jequeilne est tout À far

charm

Hugucette s'Approchs de

  

   

   

 

  

Je tx m'en suis guère ap:rçu.
mie: a ue honum je 1

of

re Mme Fraît:. av"
we Sicative,
Boar a mun de Maurke
Saws as, sul dit-elle, que ma

pot a: = sous trouve tout à fait
é -n . d° Vous n'avez qu'à

in A.cns,  promettez-om:!
à -abie D ne faut jamais
IN ï© bonheur quand ‘i
be . On riaqurralt for:

& 4s ,e Voir revenir,
“aurr. Galtler  regamialt  tou-

kos a te femme avec un” ex-
ween aed
Laem nt 1 baissa le tête et

 

p , eur
FC nmemem de sLence
& te Me Pradin qui paris le
pee

ml. dit-elle. avant de
» 2 me faire Loe pro-
À.

“36 +? demanda Maurice
¢ ur mu

Vernet Mile Valmore.
“lam, dime

ss 7 heuwieux rnsembl   
ajouta simplement la

*siait encore.

 

|

 

- |
Prenez donc les |
Pilules ROUGES

Puisque vins scuffrez de:
Ph'eur
Faiblesae
atique d'appétit
nat. on permanente (fatigue

!Essouftiement au |Moindr [1
Douleurs PN fortdos, de rains |!impedes doutoureuses
T RUlsrités
loubles internes

Pouterk s-vous de teur efficacité
Ans d'expérience?

hisROUGESTames Piles et Faibles  

 

-- Retournez à “La Tourette, uy!dit-elle, Edcuard y « ræ déjà qu nd}
vous arriverez, . D oran, apres nine
bonne nuit de romnell, vous ne menvoudrez pas de vous avoir par
comme je viens de le faire
Maurice a Jevs, balsa la main de

Mne Fradin et sortit, profondé-
ment ému.
En cours de roule11 se souvint que

Georges Purz.c l'att-nduit sur le
chemin de "La Tourette” et i] hits
le pas.

‘Tout en marchant il semgenit |
Maigré tout. 1! n'arrivait pes à

comprendre qu'une veuve sans fur-
tune, ayant un enfant A m charge!
refusét d'épous-r un homme jeurr !
riche et qui lui prume:*-it de {a re
son bonheur.
Mme Fradin, 11 et vr, ne n-

tranchait derriere d's ravons de de.
Licatense, mats elle les avait exace-
réea corsidérab'e men:
Soudain une fd'v tr ard

Terprit du jeune homme
Malpré tout. xe dio) #1 nes

pas Unprscible que O4 ok rng
veuve Ait de nousrau dispusé de cra.
cour.
Pinalenæ nt. Mau

eta KR Cre pede pe;
Ppeil corps dans sn € 5

 

ce Galcler sur-
esay

et

 

   

 

  

nent lentement dar
ce La Tourette”
fière eux de- pas previpre |1s 2 setonrnérint ey aperçurentUn homme gros et trapu qui Lrès!

da duvesier
entendirent der.

Tenore, mot, ce que vous é
devenu pendant deux Jours.

- Jai promené daus Je: environs

(SSUUÊTE, arrivait sur eux fn cou- demcisell: votre Tiècerant

Tens, dit Georges Fuizac À ti”, vous disMaurice, c'est le Capitaine Lori ;- L'oncle de Miie Valmore»
Précisément.

Jacqueline ne s'était pas trom» le.lorsque. une heure Auparavant,avait dit à Edouard Desrives «sûrement le capitaine eh“rehait |Quelqu'un sur
core, .
Le capitate, tantôt #1 humble et

   

  

  

  M. Lornes,

de mon côté.
— Ah! ant.

donnait maintenant tous Les sinedune viol“nte agitation.
De: qu'il apercut Georges Fury:H courut droit à lui en s'écnant
— Ah! vous voilà, mons eurTas VOUA enfin
Monsieur, 11 re aRpas de 3p- JCdv burr, mile (aber arn

: Cerntraire
Le ecpiere TA pit pas eu dire

davantape tant
nay
ores rom Moree Gun - et 1

‘ond des p:eds à la téte

re‘tre Je premier,

avec colère

Mn, €

sa furenr ir dom). <Q

   

 

  

ans

dra birn que ma hiere
voudrai...

plu,

Quant à vous, moteur ov
aw » malheur de vous iérober

—Inn'lle! sacré toniner:r*

Q'e dités-vou. misérable,

- Muss ce nest pas mai q

Mille sabordst sé

    

me:

lise Tien! C'est elle qui. .
Wie, cia tembe à merveil.,

! —Mals je ne raille pas!...

a riuez?

—Capilaine, «1 je tomprends bien, |qui D pût pisser sa Mle Jacqueitne à réfléchi et

- Ourriez vous retirerst souple en Présence de sa nièce, maintnant? M insultez, monsieur!

Ppa du ped

r-il, fau-
cr Ge

  

  

Fnu-!

ui me Ce
c'est votre nièce. } °°

Le vieil officier fra

tes quer,
L'en:le de Jacqueline parut un

p:u caimé par la presente d'E---Aprés? miile sabords!. | . douard.—Et j'ai beaucoup pensé à ma- Rogers Purzac prota de ceite
Lrêve.

- Capitaine, dite) à M. Lornoy,le Vais Vous exp.iquer pourquoi Je
,dér.'ne l'honneur d“peuser votre
niè-e.

—Ralliez pas, mille sabords!.….

Jacqueline est charmante. Elle a del'esprit, elle est belle, eile est riche
«et cle mérite un autre époux queMoi. oi

—Vous défends de
mille sabords!
Je ne la juge pas. je l’apprécie.
qu ù lui faut, c'est un Jeune hom-

me qui ait des lousirs à lui consacrer,
qui habite Paris et n'as d'autrepréotrupation que de faire le bor.
heur de sa femme.
—E: quand cela serain?
—Pour ma part. je ny veis aucun *inonvénient. capitaine, tout au cer-

traire
—A la b.nnc heure
—A [a bonne heu:
-M he uret.emeent. noi. Ja: de

‘amtlin. j'ai l'ambi‘ien de me
cariière..

juger ma nièce,

 

  

  

    

  

 

1) Malt homme, oo: Ire Captain Thorer ‘ un de abe -Trés noble. cela, mon ami!
l'ameur-pr. me 1 € éprsn « P.:zàe us. ot fr a TRE ere lui

— St jépouse voire nièce, eile exi-en tar dC Mme Fras Min fiche’ :énendr bs M. TTNOS & reirurna et se trouva 9T8 Qile Je donne ma démission
a ran oda a. pa Phen l'ancien off Cea a : —Li conneroz, mile sabords!

1 TI Me Vie (Je cherchais
Nous are, ma carmére?...CHAPITRE X MAL QUaTPZ-VE Lu tara” élire Tera Tres justet, * sertirens

“ Te Que Jai tesu de "La Tes * Ho © ærr de Br!
LE LION SE FIT a: rn tenrarredt He' HE eapiizine, di 1 au oo. A saute

re — terse _—_ eme mere Pret
ET a 418 wo 1

= Raibe Captain Ce D
était touje.< a : te
Rârette:

 

En ax: eus à Le LL

qui revenait: de nez MoFr
se leva et ving a

Et ben, iui de
EMPprSSs L tape, .

Maurice éluda sou +
question

- Vraiment.
l'officier de na
patlen € La rm >

à la vie et j'ai dû la ".…:

1d1-1-21 €, .
  

   

 

  
 

  

‘Mon cher mons. |
maura décourige de
Je suis trop cursus cr a .

ment vous trouvez Mis Ju ue oe

Cette fois MALICE «mil! br: qe
de répondre.

Ele est char Is '
pement,
—A‘ors, veus ler.
—Mais .. ca d,>:
=e quot dor.

nitaine, Loombae ju Cut

souEt êtes vor: à "La M
ntère” puur faire la - rates €
Me Valmerr € l'epeuser € ao
fae VOUS Fiala

- Cest vVrat Las Jai bus 4
réfiéeht pend ; Is rr

Mme Prad:
- Vraimezn” A voir cons

 

clusion,
= Cest que Mr Von

sortes de qui Ces pours
parfaitement h ureux,
n'en & Racine pour faire oe berber
du marin que ross
—Vous croye.”
— Oh! Jen suis su
-- Alors, vous retirez voire adi

 

  

  

dature? |
— Dites-moi d'abord st! je pur

compxMer sur vous

— Sur moi?.….
Roger Furmc offi aie clone

A Maurice,
Et après Avoir fait

aliimette. D ajouta :
- Ecoutez-moi ben, mon-car tt.

tier, 81 je retire mas candidatue à
la main de Mie Jaequette, 11 faut

que vous prenira ma place Sow

cola, Je nièce du capitaine Lornes
se trouverait quelque ped compre
mine et 11 ne Je faut pas
- C'est Juste . C-pendan:
Visiblement Manrice hésisait ‘

Roger Furrac prit ce hesit

|
craquer ‘ne |

  

   

  

  

 

 

   
Hier et Aujourd’hui

'
Non, Mais qui aurait cru quil pousserait s fort?

Pourtant chacun sait que les impôts municipaux, prov.ne
caux et fédéraux ont augmente en des proportions ecra
santes depuis 1914. Mais, en general. on se rend moins
compte que les tanfs d'électricité ont baisse pendant ce
temps. Cette baisse du coût du gaz et del'électricité a aidé
le citoyen à payer les impôts toujours croissants.

la fainille moyenne à Montreal paye en taxes directes
ou indirectes environ $40 par mois, tandis qu'elle paye
sculement $1.72 en électricité. Diminuerle compte d'impôt
d'environ quatre pour cent (475) détrayerait donc tout le
coût de l'électricité avec tous ses usages et son confort pour
vne famille ordinaire. Il ne faut pas oublier que sur chaque
dollar payé par l’abonné pour gaz où électricité, environ dix
cents sont versés au gouvernement, pour qui notre compa-
Enie perçoit cette comme.

 

Monueel Light Heat & Power Consolidated
 

 

 

tton pour un excès de delicatess =
D voulut en avoir s1 rason — f

Allons, dit-il A Mau pros vase «

metlez-mot que vois M Un cent d'impots, ce n'est pas beaucoup, mass un cent d clectruste,
dom Fl Je me charge de ies c'est l'éclairage d'une saile toute une soirée: le linge blunchi pour
man : :

T Lx demande en mariage? une semaine; om huit traitements à la lampe soleil. De ques

a a it dra 1HVann pouvez-vous acheter autant pour un cent?~ Ah! ce mera e. .
d'Falfouard en s'efforçant de rire

 

Mas soudain. la pensée que Mme
Fradin avait sans doute à nouveau

 

 
disposé de son cœur lut revint à

  d'esprit ot 11 nhéelia plus errertr rt
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Le francais a Montréal

et le français à Québec
D—Une de mes nmies prétend que le lang

Que le francais parlé à Montreal, je inl assure
Ya plus joil francais que les gros de Québec.

jebecquois n'est pas le méme
elle tail erreur car nous parloas

N'est-ce pas — RENEE.

 

  

R—Je voudrais bien pourvoir trancher ceite question dans le sens que vous
désirez, mals j¢ me Je puis. ear il n'est pas du teul prouvé que l'on parle à Montréal

wn plus *jeli” franc Québec,
ême français que € e l'on barago
a rlehe en srchaiumes. eo expressions

balsser

    

  

Anterprèle.
A Québec comme à Montréal. ll y a

 

ans mon estime) wais je seis certaine
rait demsnder sen chemin à (ravers les rues terineuses de Québec saus

Le Isngage de la région de Québec est bien le
ne rue Sainte-Catherine. Il ess peut-être

terreit (ce qui n'est pas peur Je faire
je n'importe quel Mont als pour

alde d'un

 

   
 

des gens qui parlent birn el il y en à
d'autres. le plus grand nombre, hélas! qui parlent sans soln, sans souci de l'artieu-
lation mi de la grammaire, Le langage débrailié semble être de mode martout el

écsute avec um seurire ceux qui se plquent de parler correctement: on Îles tresve
 prétentieux ei pru nalurels.

int de paraitre naturel!
ngue est Liem maisde. C'est La g

s les rues de Montréal aussi bien que
compte.

  

  

S1 ehacon de ceux ef de celles qui me lisent

Of, quand 1a négligence du langage est générallaée au
et que la correction passe pour de Vaffeciation, ia

bons en sommes ef il suffit de promener

dans celles de Québeo pour s'en rendre

  

jaurd'hul prenalent la réve-
lution de soigner davantage leur Langage, de faite un effort sincère pour bien parler:
villa se donnairnt la mission de précher
serait vite enrayé dans eu certain milieu.

D —Jal été flancée durant (zois ans et
demi et, depuis deux mois, mes fiancailes
sont rompues. Je suis seule car je Dal
plus damis, nl homme ni femme. Je
m’ ennui Crovez-vous que ce serait dé-
placé si Jadressals la parole à un jeune
homme que je vols souvent en lui disant
“Bonjour M. X " (var je sels son nom
vous Souvenez-vous de moi, je vous a
rencontré au thé de Mile X. (cæ qui se-
Tait un Mensonge: Je ne suis pas une
beauté mais Je suis aasez atirayante ef
$e pari avoir 17 ans au lieu des vingt-
cng snus que j'ai. Je suis un bon cerdon
bleu et je sats bien m'habiller Je n° e
pas les tours d'auto la nuit ni les salles
de danses mais je sais quand même être
quid € agréable Que pensez-vous de ce
que je dirais à ce ‘eine homme pour
borde:? — RUB CHRISTOPHE-COLOM.

R—Maïigré les qualités que tous vous
Frconnaissez je ne crois pas qu'il faille
adresser In parele à ce Jeune bemme qui
vees plait: vetre mensençr Jul déplairs
probablement. Ax lien de vons rechercher

 

 

   

   

  
faut pas rechercher emvertement les Jeu-
nes gras mais piutét être discrète et
rendre sol-méme 1a conquite amer diffi-

 

 vite. Le conseil à été souvent répété mais
R garde ua vérité et sen cxeelicuce de-
raat l'expérience. Ve sérieuses
qualités me dites-veus. arée qu'el-;
Les sevent veus aves
ure benne con -
traite physiques qui
dalgner — Tous renrentrerez un autre
Seans homme qui. comme celui dont vous
me parier. tous demandera de vous épen-
ser. seulement D faudra savoir censerver
ee deuxième fiancé et peur cela ne pes
trainer indéfiniment des fiancailtes 1
finissent par man

Abstenes-v.
songe awdsriest qui ne veus Jewerait pas
un ben tour

   

  
  

  

  

1208

 

  

 

D Que = étais ‘6 13 de :. ="
@ que sante ce [our de ha.sance’ —
Que sizn.!iert les noms Joseph, Albert
Arthur? —- AC

 

R.—Un tondi: 1a beaut — Cea ne sl
geifient: addition. qui brille, homme fort.

 

était le 11 de juillet 1915
nznifie ce jour de naissance” —

fie le nom Cécile’ — ASPIRAN-
TE AU DIPLOME
R.—Un dimanche: enfants chanceux. as-

con et pris. — Ce nomsignifie qui aime
l'harmonie.
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Prix Reduits
dans les prélarts et carpettes
Modèles, in verge, depuis |

Corpeites 2's x3. , , 34.50

Carpettes 3 x3% ....3%650
Achetez maintenant et donner une
spparencsd nouvelle à vas planchers

L. P. FONTAINE
& FRERETt3 MONT-ROYAL ERT

1963 ONTARIO EST    

d'exemple dans leur entourage. le mal

FRANÇOISE.

Fal tsi des re.
rlicle dent vous

“Petit Jour-

Ré « SERVANNES:
chezches © retreaver
partez namèére
nal” mars ne le ceniient,

 

   

 

 

D —Je me marie au mois de juillet. à
Is campagne et je voudrais être tres ehie
Je serai vêtue de blanc et porteral un
vote: devrais-ie cho ma robe en saiin*
Mon mari pourra-t-il se dispenser de
porter le pantalon rayé et la redingo:e
vu qu'il n'aime pas cela? Pourra-2-11 por-
ter uu habit noir, une erav grise et
un melon? Ma dame d'honneur pærs:tra-
tele bien en mauve avec colleretie en

no diane et” pourr
petit chapeau? Puis-je
témoin mon oncle, le frère de ms mér
vu que mon pére est mort et que je n'ai
pas de frere assez âgé! — La mariée
doit-elle se laisser embrasser par les in.
vités? Devrais-ie porter une sacoche blzn-
che® — CELLE QUI N'A PLUS DE PERX
R-—Le sailn n'est gas de rigvesr mais

st vous failles un grand mariage, asser
ta Ja mstinée, il lendra mieux
que t are tissu plus prath A
mariage du genre de celui que vous vous
propusez, Je marié delt porter la juquette
et le pantalon ruvé. Je préférerais un
trand chapeau poor votre dame d'hsnneur.
Vous pouver certainement demander votre
encle pour va servir de père à votre
mariage. portez pas de ssceche
et me laisses pas embrasser. — Hi
n'est pas nécessaire. al votre eendition
sociale ne vous y force pas. de faire un
mariaze à grande allure: marlez-vous en
bane si vous le veulez — satin om cripe
— mais asser tôt le matin et votre mari
pourrs porter le complet qui fui plaire
M est fnotile de le contraindre à une
chase g fei plaies et vous serex
peut-être contente éme vous
épargner les fatigues et les dépenses d'un
trand mariage.

   

  
  

  

  

  

 

    

      

  

   

ceso:r poutieurs hom-
i0ecasinn d'une fête
‘leu dans mon sti-

repas du midi où celui du
soir. Voulez-vous m':ndiquer des menus
pour chacun de ces repas Qui placeral-
Je eu bout de in table car mon
veut Jamais prendre ert'e place. y

de préferen-s un homme mar.
se femme? .- JEUNE CHATELAINE
R.—C'est le ailresse de maison

deit occuper le
elrconstance dont vews parlez: eds pen
ve faire remplacer par le maître de la
maison. SI votre pire ne veut pas prendre
cette place c'est vous-même ou quelqu'un

D -Nous devons

 

  

 

age,

  

  

    

    

  
  

 

 

    qu'H faudra
de rrerites v
nus parmi lesquels vous peurres choisir.
\æ débat du rrpas vous pourrez servir Gne
coupe aux feults (oranges, pommes. ans-
nsc el tranchée en cubes et préniable-
ment glacés) en des hore d'eeuvres (olives,
céleri, te t
sur € pour enirée: petit morcrau
de poisson en «sure Tôtl peilts mor-
reaux de viandes en sance blanche our
pein grillé ow amtre; vient ensulle le rôti
"veau, poulet. boeuf, dinde solvant js sai-
»on) Avec pommes de terre appropriées et
lfçume chaud. Vous ponrez ensuite errvir
une salade joliment préparée où une to.

Le desert, rr
ax, fenits en salade

  
  

   

 

  

  

avec pât
préside 1a
le repas.

   

ban livre de cut-
trouverez des menliren élé-

ranles êe préparer lee allments et la ma-
niere de feu servie.

 

D-- Quel jour était le 9 sep'rmntire 1910
et que mgnifte ce jour de natamance*
Qe signifie ie nom Léon — UN QUI AIME
TOTRE COURRIER
R—ln jeudi: enfants eoiérenr.

nom signifie vigoureux.
— Ce

D--Je pnssède une montre qui « Clé
fabriqués en Angleterre en 1718, qui mar-
chia Leda bien et tlent le temp” Bus-je
seul & posséder une montre de cette an-
sleuneté; a-t Que:aie valeur et où
puis-je Is ventre” PAUL I,
R—Un marchand d'astiquités vous ren-

seignera mals fo doute fort que colle ann-
lre sit quelque vaieur commerelale, mime
vi elle garde encore fe (empa. Seul un
caltectionneur pourraity nttacher du prix
Vous trouverez des adresses de marchands
d'antiquités dans Jew nonces des jours
neux et aossi dana pages jeunes de
l'annuaire du téléphone de Montréal,
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servies au cours d'un repas

LES BONNES MANIERES
vr EY

Hy

POMMES DE TERRE FRITES, sous quelque forme qu'on les

présente, se mangent toujours avre la fourchette quand celles sont

 

®
… œ*

 

 

faite Ddrunir le peau. sans
Vesé dernier je me suis exposte au solell
Pourrnis-Je m'appliquer quelque chose sur
la peau n\ant de me mettre au suicL® —
PRANCOIBE
‘© R.—Il se vend des solutions destinées à
brunic Is peas mis ur moren recsnau
peur gritter est de se mouliler la pean
avec de l'huile d'élive avant de s'crposer
au soleil, car celul-ci est encore be meñ-
leur ngent reconnu pour basaner la peas
et lei ner la telnte intenant à 1s
mode. st nese
tlens répétée

l'ese, ne Ddrenissent
Après avoir eccasienné un ben
soleil”.

        

 

Rép. » IRENE P.- Jo tépends par lettre,
personnelle dans des eas lrès particuliers |
seulement; écrites toujoucs et je verrai

1 me sera possible de faire.

 

 

Rép. à UNE LECTRICE: Vous deves faire |
ererar M n'y a pre pan de maison des
Dames du Sacré-Cee A Sherbrooke. {

  

D Depuis deux ans je sors alee ine
que Jaime beac‘osp mas de-|
Je ne travaille pas et Jai pensé

rêver ces fréçuentations caf
Je ne veux 5 ul faire perdre son mentir
Donnez-moi Un boR conse* — UN QUI
ECRIT POUR LA PREMIERE POIS i
R.—Votrs réselution est wage sl vous ne

veyes pay encere la lin de votre chèmage‘
mals semble vous ne devez pas
perêre ainsi tout #t chercher du
travail plutot que votre exis.
tence comme ai + view Jamais

ner d'argent, Kalentisser vos
auprès de cette jeune fitie
ceurer complélement et 41 vous vous aimer
tons deux vraiment vous aurez le pa-
tlence qu'il faut pour surmonter cette
épreuvs el vous encourager mutuellement
Un jeans homme @ es fréquen-’
tations

cider

    

   que je des

  

 

  

    

  

  
  

votre!
à pro-

»-

  © encourage.
amie et ses parents ÿ comsentrnt
longer des naslduités que vous aver
Tleusement faites jusqu'ici

 

  D Que: Jaur ét *
1904 et Que signifie ce 1
—- NORMA 8
R—Un mardi: enfants bien doués

D Comment puis-je sr aver sy carpe
teres rouges BL ft QL. YY 8 ot ire
«ars de farine* — PLATFAT
R—Après nvoie laissé Lremper 4

temps dans one reu bouiftanie ad
d'une assez forte proportion d'eau de javel
leu vacs imprimés que vous venies Man.
ehir, froiter-leu vleourensement. KI les
caractères que vous voulez enlever n'ont

 

  

 

vous sare: sleulé un peu de ramatique.

Kép. À CRABY: J'ai (ranvente volre de.
mande À Velentine qui vous erpontra dans
sen courrier du © .

 

D Les Freres de la Clarité on is de.
Maisons slileurs qu A Montreal et & Borel?
— UNE LECTRICE.

R.--Tre Frito de Ia Charité ent soitan-
te mulions en Europe,
part Montréal el “or
malaans

 

   
   

 

D Quelt Jours étaient le 17 de man
1887 #t le 26 mars 1837 at que mignitient
cer fours 8 naissaner? Que signitie
10 nom Francoise? EGLANTINE.
R n prudl: enfants eolérenx, — In

dimanche: fants chanceux, sages et take— Ce nom signifie: Ingénieurs.

  

L'IVROGNERIE BANNIE|
Te bonheur € redonné aux |
toyers par SAMARIA, le meilicur
remède au monde. Un échantii-
ion gratuit envoyé aur demande,
avec des centaines de témoigna-
®ea non sollicités, prouvant les
mérites de 0 remède.

SAMARIA REMEDY
Toronto52 Rose Ave.  
 

_ - ——

D —Connsissez-vous un procédé pour -M ANNETIE DUFOU 3300 ouest

succes tout

|

boulevard Oouln. Cartierr Montréal,

 

  

 

demands les chansons Quand grand'péte
avait vingt sua et Bonsoir Vienne

FRANCOISE LAVOIR. 4908, che-
Reine-Marie, Montréal. deman-

chansons: Coucou et Le pus i

  

  

tué De
chansons   

 

ALICE BÉAUDOIN, 4781
Laroche, Montreal, demande  Mimi et Bonsoir Vieane

Mile YVETTE DESSURFAUIT. €

Montréal, 11 juin 1933

Mlle MICHELINE Re
Yamaska-oot, Yameska, WOURCELg,chanson: Le tango mister,
à échanger des poésies
—M. MARCEL LESPERANCE |.boulevard Gouin, Carterie, M,"

demande jen chansens Babe 1

au

 

Ven,

 

Quand on fais eater trop IR et
dans son coeur mney

M. MARC EDQUARD [apy
rue Botnte-Blisabeus, Saint 2 UT 4

werel, FQ. demands in char
l'avais jJameis ronny ?

Mile ALICE ROY, 18 1e y
cré-Coeur, Quebr@\ dema:ude
Je ne sais flea de lui frog
pour tol

-Mile ALICE ROY. 33
demande à érhaz ce:

çalses: MAUR:
isa chansons Le tu
Votte avion ve-t-11 au sa:

Milo KIIENSETTE HAL, ,
PQ, demande les char1
Ne t'en fale pas 1

Mile ALICE RICHER, 4
Rosemont. Montreal. de
sons La le bou x
gers de ls manne

M. ARTHUR KINCSLI V
Casier 63, PQ, dema: -
Pariss-moi d'amour + 5

M MAURICE pr
Montmagny. Co. M
manie chanron En :
Paris ot auc! dey nm-

M LEON LABRi ‘9:
Bellechawve, PQ.
Une petite femme € La

Mile DENYSE LIN:
tie, Uttsté:e du Loup =
mane les chance +
Tout ses!

 

 

“oo.
“ie  
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INSOMNIE
dinparaissant diantôt ax

Faisant vsoge de je

NOURRITURE du
Dr. CHASE
prey

  

    

 

 

 

 

 

automatique de surcharge .

caché | |
barreaux . |.
transmission blen enclox . | |
de courroies . … Embrayage
synchrone “Syncro-mesh*

  

TOUS LES  

LA NOUVELLE

LAVEUSE ELECTRIQU
DE FOREST

Seule la De Forest possède toutes
ces innovations

Construite aur coussins en ranutehoue, Estoreuse avec d'u
barre de sûreté: roulraux d'ensoreuse tensélantio; decagement

Aucun boulon de surface, agilateur de à pouces . .
démontable de flottaison libre . . .

+ Construction rellant les quatre paties par
raccordement du moteur des courroies «

. Poteau d'esorcuse à 6 pt
tions. Entretlen de sûreté pour l'rssoreuse.

MANUFACTUREE PAR LA CONSOLIDATED INDUSI

DE GLACIERES NORGE
Venez visiter notre assortiment complet de ves

populaires glaciéres,

Avant d'acheter, n'oubliez pas le service rapldr, courtois
leréprochable de la maison PINET & JARKY.

PINET & JARRY
7413 rue ST-HUBERT, CAlumet 2403-1867

Principe de coussin

caoutchouc

Essoreuse avec du.

barre de sureté

La plus grande val
en laveusrs 1937

$80.9
PAIRMENTS BACH

Finiea en deux tons vert
eelatne et lagué. Capac |
livre de linge sec; It ga
d'eau: rouleaux de Piven:

245; fave en 3 et 5 ming

. Cuvette en porcelaine
. Agitaten

Carter d'engrena-

Devis automatique de tension

+. . Embrayage à écrenu

MODELES   
 —  
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a criseagricole, clefde la crise généralefermiers depuis quinze ans. — Fermes
-

La vie des
fermier que d'agrand . “ : LES HUILES

hypothéquées. _ Baisse verticale des revenus, — Larestire domawe pêche tout rétablissement de Jéco- TSsomie nalienale. M ne sert à renLes fermiers en grève. — Il faut résoudre laiE Dans l'Iowa, l'acre vata:

 

BE pATALsBIL Lids reisonnab.e & un pouvoir d'achat des { rmiers em-

Otire Im.
Ke. ning. em... 25 EL)€ Five Lie .. 37 34%Esrran Pipe Line 100 20% 28Indaba Pipe Line . ; 6% T*

  
= AUX usines de produire si e cs nt [ai7) «: même dasantage. Que. »Deuvent plus éronler dans les Buck

agricole d’abord.
BUG Où obilgation est pus sûre

  

—
Ha@Nn°s — doit la mass: const:Vie des ac es de bonne terre nour- le gros de la ¢Her:   

 

cle — leurs pro-
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fermier en | Ho
porcs, 1} rev sait assez d'argent pour : i

VUE un acomple de cent dolar. 06,
s. En 1829, avant la IS , |

1it encore le mém-

. 3 '
vendant quatre porcs

(IEruit vendre douze au- rn
* ce qui est dit ici pour 1 ;
pique à tous jes autres ; i

 

a ferme sans excoption
d des lors Que le far-

«s — hypothèques ou
se de plus en plus

et mime devienne Intoléra-
; «r Sous la direction

ge Mio Roo qui à fait beaucoup
parer de Co temps-ct, les fer-    mis se + ** Mis en grève. et se
ant À Ce inquiétante agléation
Or Last ste restes et doit reste:

à a base ic 3 prospérité nationale

ax Eau comme au Canada,
“eme à - la situation des
Catiale co Ténercule sur toute

: On a mime pu
A T-stance du ma-

+ ID imports don d-
: cette fâcheiss ai' un.
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ED “Brant Couniy, départ de Montréal, le, mudes, Babauia, Jamaig Colombie Ixion, départ de Vancouver le 2
jépéch ur lu et Honduras brit. . asec les dépèches | July,

| A LA CONSOLIDAT No, pres ls à po vAndaltusta, dépert de Hailfsx, le 21 julia] lement. pour le seu

LA DISTRIBUTION | INDUSTRIES “mraheholmn. départ doMontreal je 13| ates idedéréchas pour Oubs, Jamal" onowat, départ de Vancouver: 1 ,,
in, et les hes pour ane « gl avse dé I “a,DE L'OR ma See Buéde, jad *Caticart, depart de Halltex, lo 13 juin, ‘relies at Nopeches rdrange © Aue

<Polonts, dépurt de Halifax, lo 31 juin || V6Letdépêches pour + Jamaïque Monierer, départ de Ben ki y
T7 dépéch ur ie Dancmark : juin, avec les dépécir >

ave ee pêches po *Crawford Ellts, départ de Saint-Jean, is Australie et Nouvelle en TL si

 

et Pologne.

Sparreholm, départ de Malif 1e 17 juin, 17 juin, avec ies dépêches pour la
‘épée des. Jamaique et Colombie.

avec Les € hes pour jen Bermudes, 1. K Werd, départ de Saint-Jean, le
8t-Chriatophe, Nevis, Antigos, Dumi- 24 juin. avec les dépéchee pour Is
nique, Ste-Lucie, Barbade, St-Vincent, Jamaique st Colombie.
Grenade, Trinité, Quyans brit. et a :
Vénésuêle. Empress of Canads. départ de Vancouver.

 

- Lettres avec Indication de ,
*Colia

     

 

  

  

Dans une conférence du comité
national des conseillers du com-
merce extérieur de ia France, M.
Henri Truchy, membre de l'Institut,
protesseur d'économie politique de
am faculté de droit de Parls, a

 

  
   

 

“Duchess of
rterm auesl les lettres,

rolis pour le Nord de ©

   

abordé cette importants question
depuis longtemps À l'ordre du jour Colborne, départ de Halifax, ls 20 juin. 1 Toaier Mass Piles q 8lettres et les Journaux |
Volel la conclusion: avec jes dépêches pour ies Bermnudes,' Philippines. " libres d’Irlande. Le ‘Mont: ©
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“Lady Rodney, départ de Montréal, le 14
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President Jefferson, départ de Victoria, lle continent et lss coîts à
je 26 juit, avec ins dépêches pour |France. Les leitres et les
i» Japon, Chine, Hong-Kong et Hee | les Bermudes oi Bahama
Philippines. dire enped par je ‘Lady Ke

Quand on parle de la distribu-
tion internationale de l'or et des
inégalités dans la répartition dé
l'or, 11 faut bien se dire que ça
n'est pas au moyen d'un méce-
nisme quelconque, si ingénieuse-
ment agencé qu'on ie suppose, qu'on
pourra remédier À cette Inégalite
dans la repariition de lor
La question de !a répartilion de

l'or est dominée, commander par
deux autres questions’ une ques-
son ée poutique Internationale
Question de politique internatio-

nale. On aura beau, dans ce mo-
ment-ci, fatre des efforis les plus
mériioires et les plus hadiles pour
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Départ pour l’Europe le 16 juin, avec Assurances et taxes payées en an
G.B. et paye trasatiant! 1 0 … r vi is
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Avdité 0 vécue d'après notre certificat. 13.40.12 #8 6. B GORDON,
  

   

H.-L. de MARTIGNY,

9328, Carré Victoria.
Montréal, le 22 mai 1933.

i nous entretenir de “La convexité de
: d'atmosphèra”, étroitement en rela-

avec sa théorie de la vision.

P. 8ROSS & BONN, Président du Oonsell
Comptables agréée.    
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; «. ux enfants de Sallisaw, dans I'Oklah. nt ote
t és, probablement par un fou que la pol. recher.
che. Ce sont : Buck Brannan, 9 ans, (à gau *- | que

A la grande d/monstration des vétérans allemands, faite à Berlin pour le 62:me l’on a trouvé pendu à un arbre mon loin d- v1 ses

anniversaire de la fondation de l’Empire. De gauche à droite, le président Hiné=n- parents, et Raymond Dickerson, 10 ans, o : lon a
bourg, le marichal Von Mackensen, le ministre Von Neurath, l'ancien chancel'=r trouvé noyé dans une rivière. On ne voit a “uble
Von Papen, et . . . le Kranprinz Guillaume. Ce document permet d'entretenir d-s assassinat aucune autre explication quela f br oore
doutes sur le républicanisme de I'Allemazne. Le Kronnrinz espère peut-être suc- un de ces déments en liberté dont nous - “<a

céder à Hindenbo:rg, aui a 85 ans. pare 7
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Sans famille, sans amis, et sans argent. Madame Marie
Sullivan en était réduite à errer dans les rues de Phi-
ladelphie, et mit au monde son enfant sur le trottoir.
Un agent de police accourut alors, et fit hospitatiser

  
 

la mère et l’enfant. Le père est un chômeur, qui a Une des plus belles découvertes archéologiques a été faite en Persepolis, viliase dit
quitté la ville en quéte d’ouvrage il y a quelque temps. y a aix mille ans où abondent des sculptures sans prix. Une expédition, envos ee ur
Il écrivit une lettre de Chicago, puis ne donna plus es lieux par l'institut d'études orientales de l'Université de Chicago, a mis a jo¥

cet escalier de pierre monumental, avec les bas-relief que la photo permet de voifs
et qui représentent des scènes de la vie des Mèdes et des Perses, Persepolis tt dé

truite, sur un caprice de femme, par Alexandre le Grand.

signe de vie. Mme Sullivan a enfin trouvé, provisoire-
ment du moins, un toit et un bon lit.
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La crise agricole, clef de la crise général
-—— (Voir page 45) rs 

 


